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son pays en aéroplane
Il quitte son exil de Paris
“ sans mot dire. — L'état

des affaires est troublé en
Roumanie et on s'attend
à des développements
sensationnels.— Une sé-
ance d'urgence du cabi-
net est convoquée.

DES NÉGOCIATIGHS

“A.)—II a été décidé que le prin-
ce Carol, dont le retour drama-
tique en son pays a été effectué

+ + . ‘ : |
hier soir, serait proclamé roi de
Roumanie ce soir. Le calme re-
gne dans le pays, dit-on, Carol
a laissé a Paris Mme Lupescu.

’ LE RETOUR

BUCAREST, Roumanie, 7 (P. A)
—Le prince Carol, pére du jeune roi
Michel de Roumanie, s’est enfui de
Paris à dix heures hier soir et est
rentré dans son pays en aéroplane.
La situation politique est des plus
troublées et on s'attend à des dé-
veloppements sensationnels.
Des amis sont allés le recevoir à

son arrivée à l’aérodrôme de Cotro-
ceni. Il s’est mis immédiatement en
communication avec le gouvernement
et le premier ministre Maniu, qui a
convoqué d’urgence le conseil des, mi-
nistres en séance extraordinaire,
afin de déterminer dans quelle mesu-
re Carol pourrait prendre part aux
affaires dù pays. On a entamé aus-
sitôt des négociations en vue de le
‘substituer à la régence à son jeune
frère, le prince Nicolas, qui partira
le 18 juin pour un voyage. Le pre-
mier ministre prolongera jusqu’au 14
juin la session parlementaire. La
censure est établie dans tout le pays.
Un communqué officiel dit sim-

plement que le prince est revenu à
Bucarest et a conféré avec son frère
Nicolas et le premier ministre Ma-
niu, qui a convoqué le conseil des
ministres en séance urgente.
On apprend ici aujourd’hui que

Carol a quitté Paris il y a deux
jours, sans dire où il allait. On di-
sait à Paris qu’il allait à la rencon-
tre de sa mère, partie d’ici hier pour
Oberramergau, afin de discuter avec
elle la question de son retour, De-
puis plusieurs semaines, on a fait de
l'agitation à ce sujet. La principale
opposition semble venir des vieux
éléments libéraux représentés dans le
gouvernement dil y a deux ans de
Bratianu.

Divers rapports ont circulé sur
l'attitude de la famille de Carol re-
lativement à son retour. La prin-
cesse Hélène de Grèce, mère de Mi-
chel, s’y serait fortement opposée et
aurait menacé de quitter la Rouma-
nie. Elle a refusé, dit-on, de se ré-
concilier avec Carol, même s’il rompt
avec Mme Magda Lupescu, pour l’a-
mour de laquelle il est allé à Paris
et a renoncé à ges droits au trône,
il y a cinq ans.
Carol renonça à ses droits le 31

décembre 1925 et disparut de son
pays. Il s’en alla d’abord à Milan,
Italie, où il vécut avec Mme Lupes-
cu.

UNE PROCLAMATION
Le premier ministre Maniu a an-

noncé aujourd'hui qu’il attendrait
une proclamation royale reconnais-
sant le retour de Carol et qu’il dé-
missionnerait ensuite. On lui deman-
dera, croit-on, de former un autre
cabinet composé cette fois de repré-
sentants de tous les partis.

Le prince Carol, qui est âgé de
trente-six ans, a eu une carrière
pleine d'aventures. Sa jeunesse fut
orageuse et de nombreuses difficul-
tés surgirent entre lui et son père,
feu le roi Ferdinand. Ces divergen-
ces furent à leur paroxysme lorsque
le prince n’était pas encore âgé de
25 ans, lors de son mariage morga-
natique à Odessa avec Mlle Zinzi
Lumbrico, fille d’un général rou-
main. Les membres de sa famille
prirent des mesures immédiates pour
faire annuler le mariage. Le prince
protesta qu’il n’abandonnerait ja-
mais sa femme et renoncerait plu-
tôt à ses droits. Finalement, il con-
sentit à l'annulation de son maria-
ge. Un enfant naguit de cette union.
Carol épousa le 10 mars 1921 la

princesse Hélène de Grèce et vécut
avec elle jusqu’après la naissance de
son fils Michel, le 25 octobre de la
même année. En décembre 1925, 1l
quitta la #toumanie pour vivre avec
Mme Lupescu, dans le nord de l'I-
talie et à Paris Le 31 décembre
1925, une proclamation officielle an-
nonçait qu’il avait renoncé à ses
droits au trône en faveur de son
fils Michel. Un autre décret parle-
mentaire lui donnait le nom de Ca-
rol Caraiman.
—_—

2 personnes tuées

dans l’Indo-Chine

ELLES ONT ETE TUEES AU COURS
DE MANIFESTATIONS. — IL Y
EN A EN OUTRE DIX-SEPT DE
BLESSEES.

PARIS, T7, (P.A.)—Des dépêches re-
çues hier de Delat, Annam, disent que
deux personnes ont été tuées ct dix-
sept blessées dans des manifestations
hier. Deux mille manifestants indo-
chinois ont paradé avec des banniè-

. res rouges, demandé le partage dela
terre parmi les paysans et refusé de
payer les taxes, puis ils se sont diri-
gés versPhu Lumh. Les gardes an-
namites ‘le&§ ont empêchés d'entrer
dans le village. A la même heure,
unsmanifestation semblable a

 
 

 

Le prince CAROL est rentré hier soir
en Roumanie en aéroplane. Cet
événement fait sensation.

BIEN-ÊTREDE
L'ENFANT ET
DESFAMILLES

Intéressant rapport de l’As-
sistance publique à Otta-
wa en 1929. — Gardons
l’enfant au foyer—Pro-
tégeons la mère— Insti-
tuons des cliniques. — La
situation étudiée dans 68
institutions, — Les recet-
tes de celles-ci.

QUE FERONS-NOUS?
Un rapport du comité de surveil-

lance du conseil d'Ottawa des Agen-
ces Sociales pour l'année 1929 porte
une étude fort intéressante sur les
activités de l'assistance publique
dans la Capitale.

Ledit rapport est basé sur les don-
nées de 68 institutions de charité,
hôpitaux et agences de bien-être so-
cial à Ottawa.
La section qui concerne le bien-

être des enfants conseille de faire
des efforts plus considérables pour
empêcher que l'enfant ne quitte le
foyer pour les institutions, de sépa-
rer les enfants négligés et délin-
quants de faire plus d’accommodation
pour les enfants anormaux et de
mieux pourvoir au soin des enfants
illégitimes à Ottawa.
Le rapport contient des phrases

élogieuses pour ce qui se lait dans
la ville par rapport au bien-être des
familles mais on prétend qu’on pour-
rait fai.. beaucoup plus en se ser-
vant davantage de l’Echange du
Service Social ou en ayant un plus
grand nomhre d'ouvriers sociologues
médicaux dans les hôpitaux.

MALADIES CONTAGIEUSES
On conseille de mettre plus de soin

à empêcher les maladies contagieu-
ses, telle la petite vérole et la diph-
térie, à se propager, une meilleure
surveillance des maisons de pension-
naires, de l'accommodation plus con-
venable pour les cancéreux, des soins
prénata: ; plus complets pour les mè-
res (; des efforts pour réduire la
mortalité infantile à Ottawa.
Le rapport considère que la Capi-

tale mérite des éloges pour ses en-
droi*: de récréation publics. On sug-
gère cependant d'augmenter lenom-
bre de terrains de jeux et de pati-
noires, surtout danu les sections con-
gestionnées.
Le Conseil d'Ottawa des Agences

Sociales fut fondé en septembre 1927.
On s’est en premier lieu préoccupé
de connaître le travail d'assistance
publique dans la ville avant de pas-
ser à l’organisation d’une fédéra-
tion financière. On croit que celle-ci
viendra avec le temps.

LES RECETTES
Les recettes courantes des 68

agences  surveillées  s'élévent à
$2,041,486.15, suivant la section fi-
nancière du rapport. Sur cette sor-
me, les gouvernements provinciaux
ont accordé des octrois de $240,715.44
à 17 agences: la ville d'Ottawa $669,-
278.37 à 30 agences; d’autres muni-
cipalités $3,361.03. Les souscriptions
privéss et les sommes prélevées par
des méthodes indirectes s’élèvent à
$230,220.23, tandis que le revenu to-
tal acquis, tel frais d’hôpitaux, sous-
criptions de membres, intérêts de
banques ou de placements, forme une
somme de $881,047.16.

Lorsqu'il fut questic- d’évudier la
situation sociale à Ottawa, le con-
seil des Agences Sociales nomma un
comité spécial de surveillance com-
posé du major G. S. Macfarlane, pré-
sident, de Mme W. L. Currier, de
Mme W. J. Quinn, Mlle M. Robert-
son, Mlie T. D. William, C. A. Sé-
gun, du ci..missair: C. J. Tulley, du
major C. S. Ford, secrétaire honorai-
re.

J. H. Falk, directeur du conseil de
x'ontréal de- Agences Sociales, prit
la dirertion du relevé. Mlle E. King
  eu lieu —
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L’adversaire du
premier ministre

PRINCE - ALBERT, Sask, 7.
P.C.— L’adverssaire de l’hono-
rable Mackenzie King, premier
ministre du Canada, dans les
prochaines élections fédérales,
sera M. George Braden, vétéran
conservateurs de Rasthern, Sas.
A la convention conservatri-

ce de la circonscription électo-
rale de Prince-Albert, tenue
hier, M. Braden, trois fois dé-
fait dans de précédentes élec-
tions fédérales, a reçu la’ppui
unanime des délégués.
Ceux-ci étaient au nombre de

263. Quelques-uns avaient par-
couru jusqu’à une distance de
100 milles pour assister à la con-
vention.
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JIMMY ROGERS, du National Yacht Club, de Toronto, s’est noyé au

moment où la chaloupe de course Jackie
projetant ses trois occupants dans le lac Ontario. ,

des compagnons de Rogers; (2) J. ROGERS, la victime; (3) HARRY
“RED” FOSTER, autre compagnon de Jimmy; (4) la chaloupe Jackie Boy.
= ~~ : =

Boy s'engagea dans une vague,
(1) HAROLD MALLARD,

 

LX CONVERS
DES INFIDELES

Apostolat” a été établie
en Belgique pour la con-
versation du monde paien.

ADOPTIONSPIRITUELLE
(Agence Fides)

ROME.—“La conversion du monde
paien est avant tout une oeuvre de
la grâce, et cette grâce doit être ob-
tenue par la prière et le sacrifice.”
Ce sont les termes mêmes de Ja let-
tre dont S. E. le Cardinal Préfet
de la Propagande a honoré l'Oeuvre
“Contemplation et Apostolat”.

C’est, en effet, cette haute idée re-
ligieuse qui a inspiré la fondation
de l’Oeuvre ‘Contemplation et Apos-
tolat” établie à l’abbaye bénédictine
de Saint André, par Lophem-les-
Bruges, Belgique.
Pour réaliser pratiquement cette

pieuse idée, cette Oeuvre a propo-
sé aux monastères contemplatifs l’a-
doption spirituelle des missions et
des séminaires indigènes qui en fe-
raient la demande. Cette adoption
ne comporte aucun exercice spécidl,
mais demande une intention effecti-
ve, un intérêt vivant. Des relations
de correspondance s'établissent en-
tre missionnaires et contemplatifs.
De telles relations sont un bien réel
pour les uns et pour les autres:
elles vivifient la charité et l’intensi-
fient.

Cette oeuvre a remporté de suite
le plus encourageant succès: 201 é-
vêques missionnaires ont demandé
l'adoption desleur mission par quel-
que cloitre. 215 monastères répon-
dirent aussilôt à cet appel. En ou-
tre, 80 séminaires de missions fu-
rent confiés chacun à un cloître qui
prie et s’immole à cette intention.
Donc actuellement, près de 300 mo-
nastères prient et se sacrifient dans
un but apostolique très précis. Au-
tant de foyers de lumière et de cha-
rité. Autant de sillons ouverts au
rayonnement divin. Les uns sè-
ment, les autres réchauffent. Dieu
donne la croissance.

De plus, 78 monastères se sont of-
ferts pour adopter spirituellement

l'épondu à leur demande,

templation et Apostolat” par l'a-
doption effective d’une mission.

Parmi ces 83 monastères, on
compte 37 Carmels, parmi lesquels
ceux d'Alençon et de Paray ont
adopté chacun 2 missions, 25- mo-nastéres de la Visitation, 5 monasta-
res de Clarisses ‘auxquels il faut
joindre les clarisses françaises d'As-
sise, 7 monastères de Bénédictines,3 monastères de Rédemptoristines,
2 de Réparatrices, 2 Couvents du St-
Sacrement, et le monastère des An-
nonciades de Villeneuve-sur-Lot,

Ces Ihonastéres ont adopté 2 mis-
sions d'Europe, celle de N
celle de Macédoitie, orvege et
En Asie, ont été adoptés les sé-

minaires d’Assam, de Bangkok, de
Langson et de Haiphong, les mis-
sions d’Ispahan et de Bagdad celles
de Hunghoa, le Phat Dien, de Vinh
et de Saigon. En Chine 18 mis-
sions ont été adoptées, les séminai-
des de Luanfu, Puchi, Canton, Nan-

ning et le monastère bénédictin de
Si Chan au Setcliouen. Au Japon,
& été adoptée la préfecture aposto-
lique des Iles Shikoku,

8 missions ont été adoptées en
Afrique septentrionale, 11 dans l’A-
frique Centrale et les séminaires du
Tanganika et de Zanzibar. 7 mis-
sions et le séminaire du Shéri, ont
été adoptés en Afrique méridionale,  ;- Guite à la cling page), ;
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naissances jusqu'au 31 décembre 
L’Oeuvre ‘Contemplation et

une mission et attendent qu'il soit

D'ores et déjà 83 cloîtres de Fran-
ce se sont agrégé à l’Oeuvre “Con-

neuf ans,
ou dans d’autres pays. 

LA POPULATION DU CANADA

EST ESTIMEE A 9.796.800

TORONTO, 7 — (P. C.) — Le “Globe”, de Toronto, publiait hier
une dépéche de son correspondant d'Ottawa dont voici la substance:
La population du Canada est estimée officiellement à 9,796,800,
une augmentation de près de 1,000,000 sur celle de 1921, lors du der-
nier recensement, qui donnait 8,788,000.

grants ont été au nombre de 1,130,659 depuis 1921. La population du
Dominion serait de 11,152,455 mais le pays a perdu 1,355,655 pendant

lesquelles ont immigré aux Etats-Unis,

soit

Depuis, il y a eu 2,172,622
1929 et 938,866 décès. Les immi-

en Grande-Bretagne     
 

 

Terrible métier,

« déclare Kipling

TEL EST LE MESSAGE QUE LAIS-
SE RUDYARD KIPLING AUX
AUTEURS CANADIENS AVANT
SON DEPART DE MONTREAL
POUR L'ANGLETERRE.

 

MONTREAL, 7. (P.C.)—Méme un
auteur a ses ennuis. Dans son messa-
ge d'adieu aux -écrivains et auteurs
du Canada, Rudyard Kipling, avant
son départ de Montréal pour l’Angle-
terre, a déclaré que c’était un terrible
métier. Lorsqu'on lui dit que 250 dé-
légués de l'association des auteurs ca-
nadiens de tous les endroits du pays
se réuniraient en convention du 25 au
27 juin, il se dit surpris. d'apprendre
que le nombre de représentants fût
aussi élevé.
rrp es

ELLE REFUSE LA MEDAILLE

LONDRES, 7. (P.A.)—Une dépêche
au “Daily Herald” dit que Mlle Ida
Dickinson, à laquelle était destinée
une médaille d’argent pour oeuvre so-
ciale à Bombay, à l’occasion de la
fête du Roi, a refusé cet honneur en
protestation contre la “politique de
répression” du gouvernement hindou.
Elle a aussi démissionné de son poste
au conseil législatif de Bombay, dont
elle était la première et la seule fem-
me membre. Mile Dickinson demeure
à Londres.

rete

L'HON. FERGUSON PARLERA

TORONTO, 7. (P.C.)—Le premier
ministre Ferguson. doit parler aujour-
d’hui & la convention conservatricede
Grenville-Dundas à laquelle sera fait
le choix d’un candidat. Cette conven-
tion se tient à Mountain, près de
Kemptville. La circonscription était
représentée au dernier parlement par
A.-C. Casselman, conservateur.

vette

NE SERA PAS CANDIDAT

CHICOUTIMI, 7. J.-H. Price, prési-
dent de la Price Brothers, a refusé
de se porter candidat libéral dans
Chicoutimi, comme adversaire de J.-
A.-E. Dubuc, député libéral au dernier
parlement.
rss

TROIS MAISONS INCENDIEES

TROIS-RIVIERES, 7. — Les mai-
sons de, C. Bellemarre, C. Déry et L,
Boulianne, à St-Georges de Cham-
plain, ont été détruites hier par un
incendie.
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La lère année du

cours-est abolie

SIR ROBERT FALCONER ANNON-
CE UN CHANGEMENT DU PRO-
GRAMME DES ARTS A L’UNI-
VERSITE DE TORONTO.

TORONTO, 6. (P.C.) — Sir Robert
Falconer, président de l’Université de
Toronto, a annoncé hier soir l’aboli-
tion de la première année du cours
des arts et l'établissement, en 1931
probablement, d’un nouveau cours
générdl comportant un titre honori-
fique.
On attend l'approbation du minis-

tére de I'Instruction publique.
Le chanoine J.-H. Cody, président

de la commission des directeurs de
l’Université, a déclaré que le change-
ment avait pour but de satisfaire de
nouvelles tendances en matière d’édu-
cation. La congestion du personnel
enseignant par suite de l’augmenta-
tio du nombre d’élèves et le fait que
la première année des arts est ensei-
gnée dans les hautes écoles et les ccl-
legiates de la province ont été des
facteurs dans la déicsion.

CHOISI CANDIDAT

SAULT STE-MARIE, Ont, 7—T.
E. Simpson, qui représentait cette
circonscription en chambre des com-
munes depuis 1917, a été choisi à
l'unanimité candidat par les con-
servateurs d’'Algoma-ouest, à une
convention tenue ici hier soir. W.
IL, C. Brien a été réélu président de
l'association locale.

ADVERSAIRE DE L'HON.
ELLIOTT

=

STRATHROY, Ont, 7. — Peter
Campbell, fermier d'Adelaide, a été
choisi hier soir candidat conserva-
teur dans Middlesex-ouest. 11 sera
Vadversaire de Thon. J. C. Elliott,
ministre des travaux publics.

TUEE PAR LA FOUDRE

MONTREAL, 7. — Mlle Alice Meil-
leur, de Ste-Sgholastique, a été tuée
par la foudre hier, pendant un orage
électrique qui s’est abattu dans la ré-
gion des’ Laurentides. Deux autres
personnes ont été blessées et des dom-
mages ont été causés.
———

ON SE REUNIRA A REGINA

LONDON, Ont., 7. (P.C.)—La ville

de Régina a été choisie hier par I'as-

sociation des Canadiens Clubs comme

lieu de réunion de la prochaine con-

vention.

 

 
 

viennent

d’une façon toute spéciale.

le midi, au Château-Laurier,

le 22 juin, aux portes des églises.  

Célébration de la Saint-Jean-Baptiste

La fête patronale des Canadiens-français sera chimée le jour
même à Ottawa, cette année, c'est-à-dire le 24
jusqu'ici avait été de célébrer le dimanche le
juin. Le 22 étant le jour de la Fête-Dieu et le |
sation des Martyrs Canadiens, la Société croit que ces jours con-

peu dans les circonstances, et de plus, elle désire faire de
la semaine dt 22 au 29, la semaine du français à Ottawa. Non seu-
lement les maisons d'affaires en général sont invitées à décoreret
manifester à la française, mais le public encouragera les industries,
le commerce, les professions et les institutions de langue française

La procession habituelle sera remplacée par un dîner-causerie,

La journée commencera par une messe solennelle à la Basilique
et se terminera par un concert au Monument National, le soir. On
est assuré d'orateurs de marque pour le diner et le concert.

Les insignes de la Saint-Jean-Baptiste seront en vènte dimanche,

On publiera de plus amples détails sous peu. -

juin La coutume
plus rapproché du 24
29, celui de la canoni-
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8  UN DISCOURS DE
Mme WILSON A
NIAGARA FALLS

La première femme sénatri-
ce au Canada parle à un
luncheon libéral hier dans
cette ville— Les femmes
dans la vie publique. —
Le progrès .des années
passées — Les pensions
aux anciens combattants.
—Canadiens loyaux.

° L’ÂGED'OR
NIAGARA FALLS, Ont, 7,.—(P. C.)

On a dit que les femmes sont une

entière faillite dans la vie publique,
parce que, malgré leurs droits, peu
d’entre elles occupent des positions
importantes. Nous devons nous rap-
peler que nous devons apprendre,
avant de courir, à marcher. De plus,
nous devons tenir compte des an-
nées d'entraînement que les hom-
mes ont eu, disait l'honorable Cai-
rine Wilson, à un luncheon Jibéral,
donné ici hier. .
Le sénateur Wilson esquissa le

progrès des récentes années: “Quand
le gouvernement libéral prit d'abord
le pouvoir en 1921, notre cours mo-
nétaire était déprécié et le Canada
avait une terrible dette de guerre.
Le gouvernement a rencontré les in-
térêts de cette dette, le cours moné-
taire canadien est. accepté tout par-
tout, et, depuis 1925, la dette publi-
que a été réduite d’une façon subs-
tantielle.  L'orateur décrivit l'assis-
tance maternelle, l'éducation obliga-
toire, les lois régissant lg travail des
enfants et notre législation de santé
publique, comme autant de bornes de
notre progrès. .

PENSIONS MILITAIRES
Madame Wilson exposa les bein-

faits, découlant de la pension des vé-
térans de la Grande Guerre. “Les vé-
ÿérans complètement invalides ou
sans travail seront éloignés du mar-
ché de la main d'oeuvre et les hom-
mes frappés d'une vieillesse préma-
turée seront ainsi secourus. Cette
mesure permettra à un grand nom-
bre de continuer à tenir leurs foy-
ers.” C'est une loi, dit Mme Wilson,
“en faveur de l'homme qui est dé-
claré incapable de travail apparem-
ment, mais dont maintenant, par sui-
te des effets de la guerre, la santé
s'écroule. Ses effets “semblent de-
voir être très grands.”
“Tous les Candidats loyaux, conti-

nua-t-elle, sont fiers du budget Dun-
ning, destiné à faire bénéficier tou-
tes les parties du Canada de ce qu'il
contient. “La dimunition des taxes de
ventes, l'abaissement des prix des
articles de nuécessité familiales, le
tarif préférentiel à l’égard de l’An-
gleterre et les amendements de l'im-
pôt sur le revenu, constituent les
principaux points de ce document
financier, pense Mme Wilson.

Elle termina en ces termes: “Les
15 années d'administration libérale
de 1898 : 1911 ont été décrites par-
fois comme l'âge d’or de l'histoire
canadienne. Nous avons, .de nou-
veau, fait un autre pas dans cette
voie.”
ret

 

La récolte promet

dansles prairies

 

SONT BONNES DANS LES TROIS
PROVINCES DES PRAIRIES.

. WINNIPEG, 7. (P.C.)—Les perspec-
tives générales des récoltes dans les
trois provinces des prairies sont favo-
rables et tout ce qu’on demande, c’est
du temps chaud, dit une revue de la
situation publiée hier soir par la Ban-
que Canadienne du Commerce. Des
régions du Manitoba et de l'Alberta
ont subi quelques dommages par suite
des forts vents du commencement de
.la semaine, mais en Saskatchewan
les récoltes ont souffert considérable-
ment, surtout dans ‘la région sud-
ouest de la province. En certains en-
droits, il est tombé de bonnes pluies.
Les conditions sont excellentes en
plusieurs endroits de l’Alberta, et dans
la partie sud les récoltes ont une
avance de dix jours sur l’an dernier.

 

Alan Gilmour, de

Brockville, décédé
C'ÉTAIT UN HOMME D'AFFAI-
RES BIEN CONNU DE L'EST
D'ONTARID.— LES FUNERAIL-
LES AURONT LIEU A BROCK-
VILLE.

MONTREAL, ,7— (P.C.) Alan
Gilmour, de Brockville, homme d'af-
faires bien connu de l’est d'Ontario,
est décédé ict hier. Le défüint naquit
i Brockville en 1888 et reçut son
éducation en cet éndroit et à l'Uni-
versité de Toronto. I laisse son
épouse et deux enfants. Les funé-  railles auront lieu à Brockville,

i

  ————
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FAIL L'ÉLOGE
IE MACDONALD

Le chef de l'opposition pro-
nonce hier à Toronto un
discours au pied du mo-
nument de Sir John A
MacDonald, déclarant que
sa plus haute ambition
est de modeler sa condui-
te sur celle du vieux chef.

L’HON, FERGUSON
——

Par FRANK FLAHERTY
(Correspondant de la Presse Osnadienne)

TORONTO, 7—Se tenant au pied
du monument de Sir John Macda-
nald, situé en face des édifices du
gouvernement provincial, le chef de
l'opposition fédérale, l’honorable M.
R.-B. Bennett, à rendu hommage, hier
soir, au “Vieux chef”. M. Bennett dé-
clara que sa plus haute ambition,
c’était de modeler sa conduite sur cel-
le de ce premier ministre du Canada
et d'appliquer la politique qu’il avait
formulée, la seule encore qui puisse
assurer le progrès et le développement
du Canada. Le premier ministre de
l'Ontario, l'honorable M. Howard Fer-
guson, unit ses hommages à ceux de
M. Bennett.
Ces témoignages d’estime à l'égard

de Sir John Macdonald furent donnés
à l'occasion de cette cérémonie an-
nuelle, où l’on dépose des couronnes
de fleurs sur le monumentde sir John
Macdonald, le jour anniversaire de sa
mort, et à laquelle les conservateurs
de Toronto prennent une part active.
Le discours de M. Bennett constituait
une oraison funèbre de l'homme
d'Etat disparu et un appel à ses au-
diteurs, particulièrement aux jeunes
gens, pour qu’ils s'inspirent de la vie
de sir John et se dévouent eux-mêmes
dans l'intérêt du Canada.
A part une ou deux circonstances,

Îl n’y eu aucune allusion aux questions
politiques, Cette allusion indirecte se
rapportait à la déclaration du premier
ministre King, dans laquelle il avait
dit, au début de la révision du tarif
américain, l’an dernier, que nous de-
vions nous garder de provoquer les
Etats-Unis à voter un tarif plus élevé.
“Sur le terrain international, dit-il,

parlant de sir John Macdonald, il ne
craignit jamais de provoquer qui que
ce soit. Il n’éluda jamais ses obliga-
tions nationales et n’a jamais recom-
mandé, comme un moyen de défense,
le danger de provoquer un autre
pays.”
Ce furent le génie et l'imagination

de sir John Macdonald qui ont rendu
possible le Dominion du Canada, a
déclaré M. Bennett. C'est lui qui com-
prit que les diverses provinces du
Canada ne pouvaient être grandes que
dans l'unité. Après l'union du Bas-
Canada avec le Haut-Canada et les
Provinces maritimes, c’est lui encore
qui comprit que le Canada ne pouvait
pas atteindre sa destinée, à moins qu’il
ne s’étendit d’un océan à l'autre.
Après avoir acquis, au nom du Domi-
nion, les Territoires du Nord-Ouest et
la Colombie Britannique, il avait son-
gé à l'admission de Terre-Neuve, et,
s: notre pays avait été dans une meil-
leure situation financière, il aurait
acheté l'Alaska. Et, cependant, dans
tout ce développement dont sir John
Macdonald se montra l’âme dirigean-
te, celui-ci rencontra toujours l’oppo-
sition des libéraux, continua M. Ben-
nett. Les libéraux ont vu des obstacles
dans le chemin, des lions dans les
sentiers, là où sir John ne voyait que
des difficultés à surmonter.

Sir John Macdonald, après avoir
tant accompli, formula une politique
nationale en vue de protéger les in-
dustries canadiennes, en quoi il fut
encore combattu. Ses adversaires ont
été incapables de le vaincre, sa vie
durant. La solidité de cette politique
a été prouvée.

Cette politique nationale existe en-
core, ajoute M. Bennett. Les conser-
vateurs d'aujourd'hui n’ont pas peur
de jurer par ces principes. A part
quelques légères modifications, néces-
sitées par le changement des temps,
ce sera encore la seule sage politique
pour de longues années à venir.

L'auditoire s'émut quand M. Ben-
nett parla de son unique rencontre
avec son prédécesseur à la tête du 

EN GENERAL,LES PERSPECTIVES

parti conservateur. C’était aux temps
de ses études, à Halifax. Sir John
Macdonald visitait pour la dernière
fois les provinces maritimes. II était
alors loin de penser, lui, M. Bennett,
que, un jour, au pied du monument
de Sir John, il presserait les jeunes
gens d'aujourd'hui de modeler leur
vie sur celle de l'homme qu’ils hono-
rent ce soir et de s'inspirer de son
caractère.

“Sir John Macdonald, dit M. Ben-
nett, fut l'un des plus grands hommes
d’Etat de tous les temps dans notre
Empire et 'homme d’Etat de tous les
temps dans les Dominions d’outre-
mer. Dans sa mort, il nous parle en-
core, en des mots qu'on oubliera ja-
mais tant que les Canadiens seront
Canadiens.
Le premier ministre Ferguson, fai-

sant allusion au discours prononcé
par I'honorable Ernest Lapointe, mi-
nistre de la Justice, à Toronto, jeudi
dernier, déclara qu’il ne pouvait ad-
mettre qu’un commerce illimité avec
les autres pays était une bonne chose.
C’est vrai que le Canada doit com-
mencer avec les autres pays s’il veut
se développer, mais, dans la poursuite
de cette politique, il faut ne pas pêr-
dre de vue, la chose la plus impor-
tante, le développement de notre
commerce intérieur et l'édification
d'un marché national.
On a dit que d’autres avaient volé

les habits du parti conservateur, re-
marqua M. Ferguson. Ceux qui por-
tent des habits volés, ne seront, tou-
tefois, jamais capables de convaincre
le public qu’ils donnent autre chose
qu'une masquarade. :
L’honorable E.-B. Ryckman, député 

he
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POUR LE DIMANCHE
Le monde catholique célèbrera le 8

Juin, le jour du Dimanche chrétien.
Qu'un tel besoin se soit fait sentir.
il faut admettre que la notion du jour
réservé au Seigneur a subi une éclip-
se regrettable depuis quelques années.
Ignorant de la sainteté du dimanche
chrétien, on court risque d'oublier en
même temps les devoirs envers ce jour
de prières, d'actions de grâces et de
demande, Le dimanche, mis au com-
mencement de la semaine, semble
tout naturellement donner à Dieu lcs
prémices des six autres jours. Donc.
bon dimanche, bonne semaine; di-
manche sans prière, mauvaise semai-
ne.

Ces vérités qui ont leur retentissc-
ment sur l'aspect religieux d’un peu-
ple, sur les lois, gur la société en gé-
néral et sur cells des patrons et des
ouvriers en particulier, sur la famille
et les incividus, viennent d’être rap-
pelés, avec une maîtrise indiscutable.
dans un élégant et fort petit volume.
qu'on appelle:
Le Repos Bominical, en colabora-

tion, 25 sous à nos bureaux,'28 par
poste.
Le Repos et la Sanctification du

dimanche, de Paul Feron-Vrau, 10
sous à notre librairie, et 12 par poste.
La première brochure (pius de 3

articles aux sujets divers) traite de la
situatoin canadienne du dimanche; la
deuxième, très riche d’idécs sur la
situation générale du septième jour,
illustre sa thèse d’exemples très ai-
mables.
En prix d‘aubaines, on offre ces

deux volumes au prix de 30 sous, à
nos bureaux ou par poste.
Pour les messieurs du clergé qui

aimeraient répandre ces brochures
dans leur paroisse, nous leur ferons
des conditions très avantageuses.
(Ainsi pour tous genres de brochures,
achetés au cent ou en séries.)

MOIS DE JUIN
MOIS DES GRANDES AUBAINES
Nous continuons aujourd’hui nos

listes d’aubaines, principalement des
ouvrages qui peuvent être donnés
comme récompenses scolaires.
Pour les grands élèves, garçons et

filles, rien ne les intéressera autant
que les publications comprises sous le
titre des “Grands Ordres Monasti-
ques”.
La vie religieuse, dans ses diverses

manifestations, dans son histoire,
dans sa vie intime, excite toujours la
curiosité juvénile. Les adolescents se
demandent avec une curiosité jamais
assouvie ce que sont pour l'âme et
pour la société ces vénérables institu-
tions de prière, de méditation, de
piété liturgique, d'activité enseignan-
te et missionnaire. Les oeuvres de la
contemplation mystique sont aussi
trop méconnues, dans leur valeur pri-
mordiale et essentielle. Sait-on qu’un
Chartreux, qu'une Clarisse, qu’un
petit frère, peuvent autant, pour l’as-
sainissement de notre époque, pour lc
bonheur de l’humanité, que nombre
de savants affichant des titres or-
gueilleux et des thèses brilJantes et
hardies? Il y a plus; dans les Ordrés,
la paix habite, par la self-possession
des âmes, par la joie de servir un
Maître qui ne se laisse pas vaincre
en géhérosité, par la douceur des bons
exemples, par cette atmosphère de
sérénité qui descend du cloitre jus-
qu’à la foule. Cela, à lui seul, consti-
tue la plus belle et la plus conta-
gieuse leçon de bonheurterrestre que
puisse recevoir l’humanité.
* Donnez donc à vos “grands” l'oc-
casion de visiter ce monde religieux
et spirituel, où la vie d’ici-bas s’em-
plit des lumières et des grâces du ciel.
Et pour tous nos lecteurs, le titre

de catholiques ne commande-t-il pas
qu’ils essaient de mieux pénétrer le
mystère de la vie religieuse, qui donne
à l'Eglise une physionomie spéciale
sur la terre? Vie ascétique, vie con-
templative, vie active, si belle, si fé-
conde, si haute, que nos frères sépa-
rés essaient de rallumer chez eux les
flambeaux que leurs pères ont cruei-
lement éteints, lors de la grande bri-
sure avec Rome.
Ajoutons que cette série doit sa

popularité autant à ses mérites litté-
raires qu’à ses qualités documentai-
res supérieures.
On peut offrir ces volumes par sé-

ries de 3 volumes, qu de six ou de
sept, tels qu’ils se présentent à notre
librairie.
Chaque volume se détaille, 90 sous

lexemplaire, à nos bureaux ct 95 par
la poste.
En aubaines de juin, nous offrons,

3 volumes au choix de l’acheteur à
$2.50, soit un gain de 20 sous pour
l'acheteur; ou 6 volumes a $4.75, soit
un gain de 65 sous pour le client. cu
la série complète, 7 volumes à $5.25,
soit un profit de $1.05 pour l'«che-
teur.
Par poste, ajouter, quand on achète

en série, 4 sous par volume.
N.B.—Cette remarquable aubaine ne

vaut que pour les commandes nous
parvenant dans le cours du mois de
juin.
ADRESSE POSTALE: La Librat-

rie du “Droit”, case postale 554, Ot-
tawa, Ontario.
ADRESSE LOCALE: No 370 rue

Dalhousie, Ottawa. Tel. Rideau 516.
 

 

 

 

TORONTO, 7. — Nuageux et plus
frais ce soir; averses locales. Demain,
vents du nord-ouest, beau ef trais.
Maximum hier . , . . . Te
Minimum durant*la nuit . . 58
A 8 heures ce matin: Prince Ru.-

pert, 46; Victoria, 52; Kamloaps, 60;
Calgary. 48; Edmonton, 60; Prince-
Albert, 54; Wiunipeg, 54; Sault Ste-
Marie, 48; Toronto, 50: Kingston, 56;
Ottawa, 64; Montréal 66: Québec 34;
St-Jean, N.-B, 50; Halifax, 58 St-
Jean, T.-N., 52; Détroit 48; New-York,

.

de Toronto-est, présenta M. Bennett.70; Charlottetown 62. \

+



 

    

 

Son Honneur, le lieutenant-gouver-

neur de la province de Québec, et

madame Henry-George Carroll ont

lancé des invitations pour un diner

qu’ils donneront à Spencer-Wood, le

jeudi, 13 juin. en l'honneur de Leurs

Excellences le vicomte et la vicom-

tesse Willingdon. .

L'honorable R.-B. Bennett partira

dimanche pour une tournée dans les

provinces de l'Ouest
- °

L'hos. juge et madame P.-B. Mi-

gnault sont attendus aujourd'hui, à

bord du ‘Montcalm’, après avoir pas-

sé l'hiver, en Europe.

M. Jean-François Pouliot est re-

tourné à Rivière du Loup.
ss # e

Le juge et madame Alphonse Ber-

nier, de: Lévis, s’embarqueront le 20

juin, pour l'Europe.
e » °

. - -Mesdemoiselles Josée et Lucienne

Labelle et leur frère, Fernand, en-

fants de M. Placide Labelle, qui sont

‘partis le 22 mai, à bord du “Mont-

rose”, se sont rendus heureusement

à Bruxelles, Belgique, où ils passe-

ront l'été chez leurs grands-parents,

M. et madame Vanderschewren.
“ . . -

Madame Mayno Davis et sa famil-

le sont de retour de Montréal, et ont

pris résidence, aux appartements

: Strathcona.

Mademoiselle Ethel White est ren-

trée ‘èn ville, après un séjour de

quelques mois, à la Colombie An-

glaise et en Californie.
> - >

Mademoiselle Marguerite Moffet

passe quelque temps à Montréal, l’in-

vitée de sa soeur, madame Henri Va-

lin, ,
. «+ & 8

Madame H.-A. Dupuis est de retour
d’un voyage à Montréal et à Ste-An-

ne de Bellevue.
° ° .

Madame R.-S. Hooper s'est embar-

quée, hier, à Montréal, à bord du
“Duchess of Bedford”, pour l'An-

gleterre. .
+ # =

M. et madame Antonio Patry, de
Gatineau, passeront la fin de semai-
ne à Westmount, les vintés de M. el
de madame Henri Valin.

> - .

Mademoiselle Suzann& Hill - passe-
ra quelques jours à Québec, la se-
maine prochaine, chez sa tante, ma-
dame R.-P. Kernan.

: > >» -

Mademoiselle Annette Landry re-
cevait, ces jours derniers, à un
shower de variétés, en l'honneur de
mademoiselle Béatrice- Ouellette, de
Val-Tétreau, à l'occasion de son pro-
chain mariage. La salle de thé était
décorée de fleurs de saison et de
verdûre. Mesdames Louis Ouellette et
H- ‘Renaud ‘ont servi le thé et les
glaces, aidées de Mesdemoiselles I.
Bertrand et A. Landry. Les invités
étéfént: Mmes Nap. Lecompte, R.
Mäisonneüve, L. Lavoie, A. Layeux,
A. Lafrance, Royer, H. Renaud, S.
Bilodeau, L. Landry, I. Mayer, R.
Rochon, I. Wilson, S. Caron, H. Coo-
per, Jos. Landry, F.-X. Sarrazin, À.
L’Espérance, J. Lecompte, J.E.
Rainville, E. Bertrand, H. Cadieux.
Mlle Y. Lafleur. J. Seed, D. Gerbeo,
F. Chartrand, S. Dubois, L. Angri-
gnon, R. Ouellette, I. Gauthier, T.
Laurin, A. Harwood, M.A, Landry,
Y. Meilleur, J. Sharp, I. Bertrand, F.
Maisonneuve, E. Cooper, R. Murtley,

M. Ménard, G. St-Arnauld, L. Maison-
neuve, J. Maisonneuve, I. Dionne, J.
Dionne, J. Bertrand, L. Cooper, J.
Landry, A. Sproule, L. Larocque, C.
Landry, F. Trépanier, S. Viau, A.
Jenkins, L. Parizeau, J. Lafrance,
M. Young, C. Lalonde, E. Lecompte,
R. Duval, G. Trépanier, F. Layeux.

- - -

Mademoiselle Aline Joannisse a
été l’objet d’un impromptu, & l'occa-
sion de son retour, aprés une absen-
ce de plusieurs mois. Une adresse fut
lue par mademoiselle J. Anctil, et il
y eut présentation d’une montre-bra-
celet, par sa tante, Mlle Rose Méthot,
et d'autres cadeaux par Mlle R. Joan-
nisse. Il y eut musique et chant par
Miles L. Gagnon, S. Savard et J.
Anctil au cours de la soirée. Le
goûter fut servi par Mmes J. Joan-
nisse, Bastien, O. Méthot, C. Massé

 

et Mlle J. Joannisse. Les invités
étaient: M. et Mme Jos. Joanisse,
Milles J. Joanisse, E. Maheu, Mme
Ts Prpa

   eMeillour
pour Vous

ZeMeilleur
pour Bébé

Poils
Superflus ! !

Enlevés pôur Toujours
et Säns'Douleur

Les traits fascinants et un
teint vermeil ne-peuvent com-
mander des regards d'admira-
tion lorsqu'il y a des poils eu-
perflus sur la lèvre, le ‘men-
ton ou le corps.

 

 

‘De tels ennuis ne sau-
raient exister lorsque le scien-
ce met à votre disposition les
moyens pour élimther ces poils
de laideur.

.Nous ne faisons pas usage
d'atguilles électriques, de pou-
dre ou de liquides nocifs.

Consultation gratuite et con-
fidentielle.

Institut Dermique
Appart. 201

Holbrook, 104, Sparks
Tél: Queen 7614

ATTRAYANTE BROCHURE
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Carnet Mondain

(Bastien, Mme O. Méthot, Mlle R. Mé-
thot, Mlles R. Joanisse, J. Anctil, S.
Savard, L. Gagnon, G. Gagnon, L.
Goulet, L. Servant, R. Barrette, L.
Joanisse, T. Beauchamp, R. Malo,
J. Michaud, J. Jenkins, Y. achaud,
A. Savard, R. Viau, M. Lemieux, M.
Guenette, O. Millette, B. Eliott, J.
Thériault, I. Dupuis, S. Massé, D.
MeMillan, C. Montangne.

e . . .

Dernièrement, avait lieu à la de-
meure de madame Garand, un
“shower” organisé par Mlles A. Ca-
risse et M. R. Garand, en l'honneur
de Mlle Jeanne Garand, dont le ma-
riage aura lieu prochainement. Le
goûter fut servi par Mmes Dumou-
chel et Garand. Etalent présentes:
Mmes Beauchamp, Berthelette, Ro-
berge, Trépanier, Richer, Langlois,
Doré, Larocque, Labonté, Fontaine,
Rosa, Dumouchel, Carrière, Dupuis,
Carisse, Huneault, Leclair, Topp,
Gauvreau, Philipps, Garand, Miles
A. Carrière, J.-O0. Beauchamp, M.-L.
Beauchamp, Dubé, Dorval, Millotte,
Proulx, Lemay, Cloutier, Bergeron,
Lapointe, Gladu, J.-D. Labelle, P.-A.
Dussiame, Dumouchel, I. Béland, R.-
A. Reid, G.-V. Amyot, Lamarche,
Amyot, Monette, Gareau, Lefévre, Ba-
zinet, Connell, Tulley, Rochon, La-
casse, Jolicoeur, Charette, Paquette,
Joanisse, Reid, Leclair, Huneault, A.-
J. Huard et M.-R. Garand,

se
AVIS—Toutes nouvelles concer-

nant le Carnet Mondain, pourront se
communiquer par téléphone, le soir
de 7 à 8 heures, à [. 2154 ou gar
écrit à Case Postale, 554, Le Droit,
Ottawa, Ont.
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Apostolat de la prière et
Liguesdu Sacré-Coeur

INTENTION GENERALE BENIE
PAR LE SAINT-PERE POUR

LE MOIS DE JUIN

Les Zélateurs et Zélatrices du
Coeur de Jésus

Les Zélateurs (Chefs de groupe de
la Ligue du Sacré Coeur) (1) et les
Zélatrices, voilà l'âme de l’Aposto-
lat de la Prière, le principe de sa
force. Le R. P. Ramiére estimait que
si la premiére incombait à tous ‘les
associés et plus encore dès lors à
l’élite, les oeuvres de zèle et l’ac-
tion au service des âmes et de I'E-
glise revenaient spécialement aux Zé-
lateurs et aux Zélatrices.
Aujourd’hui que les Oeuvres et les

Organisations se sont multipliées, on
pourrait penser que ce rôle d’apos-
tolat par l’action est périmé et qu’il
faut se renfermer dans l'effort in-
térieur de la prière et des saints dé-
sirs. Il n’en est rien et jamais peut-
être l’organisation et l'influence de
l'élite de l’Apostolat de la Prière n’a
été plus opportune.
La grande préoccupation de l'heu-

re actuelle, celle qui correspond et
aux nécessités spirituelles du pays et
aux directions pressantes du Saint-
Siège, est l’organisation générale de
l'Action catholique, la mise en oeu=
vre de la collaboration laïque,

Or, il est peu d'associations qui
puissent, au même degré que l’Apos-
tolat réaliser cette organisation.
On estimera peut-être que toute

cette organisation qui tend à main-
tenir en éveil une armée de priants,
n’a pas précisément pour but l’ac-
tion proprement dite. Mais il est
difficile de faire deux parts dans
l'homme et de séparer le chrétien
qui prie du chrétien qui agit. Le dé-
sir ardent de la gloire de Dieu qui
s'exhale dans la prière ne peut pas,
s’il est sincère, ne pas passer en
action et se traduire en oeuvres.

D'ailleurs, tous les mois, le mot
d'ordre officiel du Pape vient, dans
l’Intention générale, stimuler la bon-
ne volonté des associ/s et surtout-des
Zélateurs et offrir à leur action, si-
non un but nouveau, du moins un
motif ou un point de vue nouveau.
Note (1)—La Ligue du Sacré Coeur

n’est autre que l’Apostolat de Ja
Prière adaptée aux hommes. Pour
qu'on puisse l’établir dans une pa-
roisse, il faut que cette paroisse soit
agrégée par un diplôme à l'Apostolat
de la Prière. La Ligue doit donc fai-
re primer les pratiques des trois. de-
grés de l’Apostolat sur les cinq pro-
messes qui lui sont propres; à l’A-
postolat de la Prière, elle ajoute un
certain apostolat social actif concer-
nant les oeuvres de la Ligue et de
la paroisse.
INTENTION MISSIONNAIRE: La

diffusion de l'Evangile au Thibet, au
Népal et en Afghanistan.
Résolution apostolique: Prier pour

l'accroissement de: cette glorieuse
phalange de Zélateurs et Zélatrices
si nécessaire pour ranimer et sau-
ver notre société agonisante.

Nouvelles de

Buckingham

 

  
5 mai, 1930.

NAISSANCE:—

M. et Mme Aimé Latour, née Her-
mine Chalifoux, ont le plaisir de
faire part à leurs parents et amis de
la naissance d’un fils, né le 29 mai,

| et baptisé le même jour sous les
noms de Joseph, François, Raymond.
Parrain et marraine, M. et Mme
François Latour, Grand-parents de
l'enfant. Porteuse, Mme Albert Gi-
rard, tante de l'enfant.

 

CARNET SOCIAL:—

M. René Morin, de Montréal, était
de passage & Buckingham, cette se-
maine.
Mardi matin, dans l’église parois-

siale, a été bénit le mariage de M.
Lionel Laprade, avec Mlle Fleur-An-
ge Mercier,

La 3e et la 4e classe de l'Acadé-
mie St-Laurent allaient en pique-
nique mercredi /de cette semaine.

 

HEURE SAINTE:—
Heure-Sainte demain soir, à 7 heu-

res, à l’occasion du’ premier vendre-
di du mois.

 

NOUVEAU RESTAURENT:—
Un nouveau restaurent vien d’être

ouvert dans l'immeuble Cameron, rue
Principale, déns le local'occupé au-
paravant par la salle de billard Las-
celles.

 

“VOS NOUVELLES:—
Quand vous avez un visiteur ou

que vous allez en promenade, quand
un événement heureu:: arrive chez
vous et les vôtres, faites-nous le con-
naître, soit par lettre, soit par télé-
phone ou soit par une visite person-
nelle.

oerem tmme

—Je désire un livre. Quelque chose
de remuant...
—Voyons... “Les derniers jours de

Pompél... cela vous va?
—De quoi est-il mort?
—D'’une éruption, madame. 

‘I Belt Baseball Association”,

LiUKULE VsiAWa DAMEUL ( JUIN 1950

 

 

 

SUDBURY ET LA REGION
Unfait — Orateurs de marque — Les fêtes de Verner—

Naissances — Divers.

SUDBURY, 6. — D'où venez-vous,
Hildephonse?
—De l'assemblée communiste.
—Tiens, en voilà une bonne, un

excellent numéro comme vous rendu
dans un milieu si dangereux pour
la classe ouvrière.
—Milieu dangereux? Des farces.

L'homme qui parlait, il parlait en
français et diable qu’il jasait bien.
—Il était peut-être abondant, mais

de l'abondance au sérieux, il y a tout
un abîme.
—Ah! Vous comprenez bien, je ne

suis pas allé lui demander s'il fai-
sait des farces, fl avait la parole si
facile et des idées tellement neuves.
Et FHildephonse s'éclipsa, la tête

bourrée des avancés radicaux et qua-
si révolutionnaires que venait de
lancer un étranger, brillant paraphra-
seur par ailleurs et qui s'exprimait
dans la langue de son petit nombre
d'auditeurs canadiens-français.

Cette bribe de conversation arra-
chée à notre interlocuteur le lende-
main même de l'assemblée commu-
niste du dix-huit mai dernier est une
preuve concrète du mal que peuvent
causer chez des gens, somme toute
bien disposés, cet ensemble de doc-
trines à surface alléchante et à fond
venimeux que distillent les grands
cabaleurs du parti communiste.
Sudbury, ces cabaleurs sont passés

maîtres dans la science d’enjôler les
esprits crédules et ils voudraient ga-
gner à leur cause de nombreux adep-
tes pêchés dans toutes les couches
des différentes nationalités locales.
Les nôtres doivent se faire un devoir
et un honneur de leur tirer la révé-
rence et de rester fidèles aux en-
seignements de leurs pasteurs et aux
dictées de leur conscience.
Nous voulions simplement consta-

ter un fait sans l’entourer de com-
mentaires. Puisse le communisme ne
jamais trouver grâce chez les ou-

  

 
 

 

leurs plumes un beau jour et dévorer
de plus gros oiseaux.

AU TRIBUNAL
Le Président— Prévenu, vous fe-

riez mieux d'avouer au tribunal que
vous aviez laissé votre raison au
fond du verre.
—Cela n'est pas possible, mon pré-

sident... Je vide mon verre trop
consciencieusement.
Le bolchévisme s'avance, le socia-

lisme lui bat la voie. Pour résister
» l’un et à l'autre, ne négligeons nl
le concours des lois, ni l'effort éco-
nomique; mais ayons soin de nous
serrer énergiquement autour de I'E-
glise du Christ, autour de sa doctri-
ne ct de ses sources de vie. Mer
Paquette.

 

 

Vivre obscur est bon-Lacordaire.
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POUR LA SEMAINE FINISSANT
LE 31 MAI 1930

Agriculture.
Howard Seeley Hulbert, d'inspecteur

junior de fruits et de légumes, à ins-
pecteur senior de fruits et de légumes,
Québec.
Immigration et Colonisation,
Mlle Vera Catharine Flynn, de sténo-

graphe, gr. 2, à commis, gr. 3, Ottawa.
John Dominic Melihargey, de com-

mis, gr. 3 à commis, gr. 4 Winnipeg.
Mlle Harriett Margaret Porter, d’of-

ficier (femme), gr. 2, ministère de l'Im-
migration et de la Colonisation, à of-
ficier (femme). gr. 3, ministére de l’Im-
migration et de la Colonisation, Otta-
wa.
Jean Blair Stewart, de sténographe,

gr. 2, à sténographe, gr. 3, Ottawa.
Intérieur.
Mlle Florence Evelyn Barker,

nographe, gr. 1,
Ottawa.
Harry H. Chandler, de premier com-

de sté-
4 sténographe, gr. 2, vriers canadiens-français de Sudbu-

ry!
Albert PLANTE.

ORATEURS DE MARQUE
Encore une semaine et la grande

convention nationale de la Ligue des
Femmes Catholiques sera sur le point
de s'ouvrir à Sudbury. Les organisa-
trices, désireuses de plaire au grand
nombre de déléguées qui accouront
à Sudbury pourla circonstance, n’ont
rien ménagé pour rendre la réunion
intéressante et instructive, mettant
à cette fin au programme plusieurs
orateurs de marque de la ville et de
l'étranger.
En plus de Sa Grandeur Monsei-

gneur McNeil, archevêque de Toron-
to, qui prononcera le sermon de cir-
constances à la grand’messe solen-
nelle du dix-sept, la liste des ora-
teurs et conférenciers comprend les
personnages suivants: Sa Grandeur
Monseigneur D.-J, Scollard. évêque
du Sault-Ste-Marie; M. E.-A, Lapier-
re, député de Nipissing a Ottawa;
Thon. Charles McCrea, ministre des
Mines dans le gouvernement Fergu-
son; Son Honneur M. le juge Edmond |b
Proulx; Mlle Rose McElderry, secré-
taire honoraire de la Ligue et avocat
de Guelph; Mlle Margaret Jones, de
Montréal, secrétaire; le révérend P.
Hughes d’Edmonton; Mme W.-J.
MacIntyre, de Charlottetown; le R.
P. John-E. MeGarrity, C.S.P.. de
New-York, et frére de Mme Hector
McKay, de Sudbury; Mme H.-H. Gra-
ce, présidente diocésaine; Mme
Richard-A. Fee, présidente de la
branche locale et plusieurs autres.

FETES A VERNER

Comme nous l'annoncions, il y a
déjà quelque temps, c’est mardi pro-
chain qu'’auront lieu à Verner, les
fêtes du jubilé d'argent sacerdotal de
M. l'abbé Oscar Racette, curé de
l'endroit. M. l’abbé S. Charpentier.
de St-Charles, est l'organisateur de
cette célébration qui fera époque dans
la vie paroissiale de Verner.
Un grand nombre de personnages

étrangers seront présents aux f‘tes.
Il est fort probable que l’hon. P.-J.-A.
Cardin, ministre de la Marine, y as-
siste.

NAITSANCES
Marie, Carmen, Léone Proulx, fil-

le de Rodrigue Proulx et de Emel-
da Desforges. Parrain et marraine:
Rodolphe Desforges et Alice Groulx.

J. Omer, Gérald Bralé, fils de O-
mer J. Brûlé et de Edwidge Brad-
lev. Parrain et marraine, Alfred
Brûlé et Hélène Jolicoeur.
Joseph, Armand Lalonde, fils d’AI-

hert Lalonc: et de Erncstine Che-
vrette. Parrain et marraine Philéas
Lalonde et Yvonne Lalonde.

J. Wilfrid, Maurice Bradley, fils de
Tscac Bradley et de Florence Trot-
tier. Parrain et marraine, Wilfrid
Eaton et Jeanne Trottier.

Rose, Délima Georgette Vaillant,
fille d’Arthur Vaillai.t «t de Edna
Bélanger. Parrain ct marraine, Al-
phonse Bélanger et Rose-Délima
Martineau.

J. Ernest, Rosario Dallaire. fils
d'Arthur Dallaire et de Florence
Beauchamp. Parrain et marraine,
Rosario Roy te Antoinette Savard.
M. Claire, Carmen Bélanger, fille

de Josaphat Bélanger et de Bertha
Perras. Parrain et marraine Téles-
phore Regimbald et Laura Perras.

VICTOIRE DU ST-LOUIS
St-Louis a brillamment débuté

jeudi soir au Memorial Park où. a-
vait lieu l'ouverture de la “Nickel

section
intermédiaire. Le St-Louis était aux
prises avec Coniston qu'il battit au
score de 11-6.

RENCONTRE MEMORABLE
Si la brise ne souffle pas trop fort

dans les ~rands sapins de Sudbury..
si la température se falt souriante..
et si le ciel ne verse pas des pleurs..
il y aura lundi soir sur le terrain
de l'Ecole Centrale entre le Royal
et les Alouettes une de ces vieilles
rencofñtres où l'on se plait à bien
s'entr’egorger pour mieux s'aimer en-
suite. Les Alouettes qui n’ont pas
joué depuis Ja lune d'avril seront
peut-être gênées dans leurs mouve-

mis, à acheteur de mintstére, gr. 3, Ot-
tawa.

d'ad-Joseph Charles Léo Charlebois,
joint de laboratoire, à adjoint en pro-

lduits sylvicoles, gr. 1, Ottawa.
Mlle Mary Kathleen Houlehan, de sté-

nographe, gr. 1, à sténographe, gr. 2,
Ottawa.
Robert Ferguson Lennox, de garde-

feux forestier, gr. 1, (emploi de satson),
à garde-feux forestier, gr. 2 (emploi de
saison), New Westminster, C. B.
Walter Stewart Macdougall, d’adjoint

de laboratoire, à adjoint en produits
sylvicoles, gr. 1, Ottawa.
Mlle Kathleen Regina Mackey, de

à commis, gr. 2, Ottawa.commis, gr. 1,
Mlle Janet Ruth McKenzie Robertson,

de sténographe, gr. 1, à sténographe, gr.
2, Ottawa. ‘
Joseph Andrew O'Neill, de commis, gr.

3, à commis, gr. 4 Ottawa.
Cecil R. Wooldridge, de garde-feux fo-

restier, gr. 1, (emploi de saison), à gar-
de-feux forestier, gr. 2 (emploi de sai-
son), New Westminster, C.B.
Justice.
Thomas Duff, de gardien de prison, à

concierge de prison, pénitencier Saskat-
chewan.
Marine et Pêcheries.
. George Gilbert, d’électricien de radio,
à électricien senior de radio, division de
l’Ouest.
Jospeh, Arthur Maheux, de sténogra-

phe, gr. 1, (emploi de saison). à sténo-
graphe, gr. 1, (permanent), Québec.
Joseph-Cléophas-Roger Moisan, de sté-

nographe, gr. 1, à commis, gr. 2, Qué-
ec.

Défense nationale.
François Fortier, de commis, gr. 1, à

commis, gr. 2 (pointeur)
Revenu National.
John Eagleson Arthur, de commis de

douane et d’accise, a commis calcula-
teur, messageries et postes, Toronto.
Alphonse-Léon-Sylvain Bertin, de

commis calculateur, mesageries et pos-
tes, à préposé spécial de l’accise, gr. 1,
Montréal.
François Joseph J. Bonetto, d'exami-

nateur de douane et d'accise, a prépo-
sé spécial de l'accise, gr. 1, Montréal.
Joseph-Fernando-Paul-Emile Courte-

manche, de dactylographe, gr. 2, à exa-
minateur de douane et d'accise, Mont-
réal. ‘
Louis Lorenzo Gagnon, d'examinateur

de douane et d'accise, à commis calcu-
lâteur, messageries et postes, Montréal.
Henri Hervieux, de commis, gr. 1, à

commis de douane et d’accise., Montréal.
Joseph-François-Léopold Lalonde, de

camionneur de douane, à commis de
douane et d’accise, Montréal.
John Joseph LeCourt, de commis, gr.

3, A commis, gr. 4, Ottawa.
Joseph-Domina-Antonio Myre, de dac-

tylographe, gr. 2, a commis calculateur,
messager}: et postes, Montréal.
George E. Power, de commis, gr. 1, à

commis de douane et d'accise, Mont-
réal.
Reginald Clair Sisson, de commis, gr.

2, à préposé de machines de bureau, gr.
3, Ottawa,
Joseph-Albert Saint-Jean, de préposé

spécial de l'accise, gr. 1, à préposé spé-
cial de l'accise, gr. 2, Montréal.
George Bussy Walsh, de préposé spé-

cial de l'accise, gr. 1, à préposé spécial
de l'accise, gr. 2, Montréal.
Pensions et Santé Nationale.
Thomas F. Ryan, d’ordonnance d'hô-

pital, gr. 1, à ordonnance. d'hôpital, gr.
2, Toronto.
Postes.
HarperRichard Allen, de commis am-

bulant, à inspecteur du service postal,
district postal de Saint-Jean.
Jean de M. Beauregard, de commis

aux renseignements postaux, à commis
senior des postes, Montréal.
Harold J. Brennan, de commis senior

des postes, à commis principal des pos-
tes, district postal d'Halifax.
Lindley William Carter. de commis

principal des postes, à inspecteur du
gervice Postal, district postal de Saint-
ean.
Fred Cook, d'auxiliaire des postes, à

commis des postes, Windsor, Ont.
Thomas’ Francis Coughlan, de com-

mis principal des postes, à Inspecteur
du service postal, service postal de
Saint-Jean.

Athol Frazer Crierie, de facteur, à
commis des postes, Vancouver.
Hervé-Alexandre Daignault, d’auxiliai-

re des postse, à commis des postes,
Windsor, Ont.
Vivian John Storey Griffiths, d’auxi-

llaire des postes, à commis des postes,
Vancouver.
Lyndsay Jamieson, d’auxillaire des

postes, & commis des postes, Vancou-
er.
Joseph D'Arcy Jetté, de

3, à commis, gr. 4, Ottawa.
Oifver Keith Lord, d'auxillaire des

postes, à commis des postes, Vancouver.
Willlma Frederick Lough, d'inspecteur

du service postal, à surintendant de dis-
trict du service postal, dsitrict postal
de Winnipeg.
nai,Alice GertrudeMcvicar, de sté-

phe, gr. 2, sténographe, gr. 3,
disti®ct postal de Toronto + 8
Francis Michael O'Neili, d'auxiliaire

des postes, à facteur, Saint-Jean, N.-B.
David Rae, de facteur, à commis des

postes, Ottawa.
Mlle Doris Rainboth, de sténographe,

Br. 2. à commis, gr. 3, Ottawa.
Wilfred Rutherford Salisbury, de com-

mis senior des postes, à commis prinei-
pal des postes, bureau du district pos-
tal de Calgary. ce
Harry Claude Taylor, de ‘commis des

postse, à commis senior des postes, Moo-
se Jaw, Sask.
Edward Horace Theadom, d’auxilialre

commis, gr. ments au début des hostilités mais
se reprendront pour taper le Royal|
qui fait la pluie et le beau temps)
dans la ligue Royal Trading. Le
Royal sera privé des services de
Taite et de James que
vient de déclarer inéligibles, de sor-
te que les Alouettes, si elles “erdent, 1
devront aller, cher.’ter au plus creux
d'e:les-mêmes la source de leurs de-
hoires. C'est pour les six heures ct
demie lundi soir.

NOTULES
La partie de balle molle de lundi

soir entre’ Royal et Alouettes sera
un chef-d'oeuvre en son genre. Il
se produira des surprises,

 

 

11 v a surprise. Les Alouettes ne
perdraient-elles que par huit à dix
points que ce serait une mervellleu-
se surprise, car plusieurs concèdent
aux Royaux quelque chose comme
trois douzaines d'unités. Ce ne sont
là que potins de Dame Rumeuf et  les Alouettes pourralent bien secouer
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l'exécutif à

des postes, à commis des postes, Van-
couver.
Joseph-Léopold Valiquette. d'auxiliai-
5des postes, à facteur, Fort Arthur,

James Walker, de chargeur des postes,
commis des postes, N.-B.

Travaux publics.
Joseph E. Marion, de commis prinei-

pal, & comptable de ministére, gr. 2,
Ottawa.
Chemins de fer et Canaux.
Charles Bruce Daubney, d'ingénieur

senlor de bureau, Chemins de fer et
Qanaux, à ingénleur général adpoint,
Chemins de fer et Canaux, Ottawa.
Richard: Donovan, de mécanicien d'é-

cluse (emploi de saison), à maître éclu-
sler (emploi de saison), canal Lachine.
Commission des Chemins de fer.
Mile Aline Blackburn, de sténographe,

gr. 2, à sténographe, Ottawa.
Er———— permrar

Moncton,

gr. 3,

Récolte d’automne. Le jardin est
plein de fruits. Et l’invite interroge:
—Vous n'avez pas peur que les oi-

seaux mangent vos poires? Vous de-
vriez mettre un épouvantail.
—Inutile, fait distraitement le ma-

Ti, ma femme est là toute l& journée.

 

Madame Saint-Jacques est la fille
du regretté Sénateur G.-C. Desaulles,
décédé tout récemment, et petite fille
de Madame Jean Desaulles, soeur de
Louis Joseph Papineau. Madame De-
saulles (Rosalie Papineau) fut l’une
des premières de la famille à s'établir
dans la Seigneurie de la Petite Na-
tion, sur l'Île Arosen ,et à affronter
l'épreuve de la vie coloniale et sei-
gneuriale telle que décrite dans l'ar-
ticle qui suit.
Dans une correspondance qui date

de 1813 Madame Desaulles fait allu-
sion aux troupes campées alors sur
l'île qui se permettaient d'y commet-
tre des déprédations, et à son propre
projet de faire à cheval le trajet jus-
qu'à Châteauguay pour y aller voir
son frère Louis-Joseph, alors capitai-
ne dans l'armée canadienne qui sur-
veillait les frontières.
Madame Saint-Jacques est donc

particulièrement qualifiée pour rap-
peler ce qui tient au souvenir de
Louis-Joseph Papineau resté profon-
dément cher au sénateur Desaulles et
à sa famille.

MONTEBELLO
Une réclame récente a rempli les

pages de nos quotidiens et les inllus-
trations artistiques d'un prospectus
ont évoqué devant nous des visions
de château et de vie seigneuriale qui,
à Montebello, n'existèrent jamais dans
la réalité.

Dois-je mentionner d’abord qu’on
y parle en termes de réclame, de la
chapelle consacrée “où gisent cinq gé-
nérations de morts”, d’une famille
dont le coeur et l'esprit sont restés
en communauté avec les sentiments,
les oeuvres et l’histoire de toute cette
région? On ne trouvera pas exagéré
que j'en aie été profondément peinée.
Ceux qui ont écrit cette réclame igno-
raient sans doute que ces morts ne
sont pas des ancêtres dont l'ombre
s'évanouit dans un lointain passé,
mais les proches de survivants à qui
des conditions malheureuses ont im-
posé le sacrifice d’une demeure chère
à ceux qui y vécurent et à tous ceux
qui leur sont alliés par une proche
parenté.
Pour les Américains qui viennent

chez nous y chercher la physionomie
des choses canadiennes; pour mes
compatriotes, amis et inconnus, qui
ignorent ce que fut le vrai manoir de
Louis-Joseph Papineau et le rôle qu'il
y remplit, j'évoquerai rapidement un
peu de l’histoire de cette Seigneurie.
Le Manoir que l'on a étrangement

doté du nom nouveau de “Lucerne in
Québec”, tenait son nom de Montebel-
lo de Papineau lui-même, et quoique
l’on affirme vouloir laisser son carac-
tère à cette maison Seigneuriale, il
est clair, qu'avec les projets actuels,
on lui enlève, en même temps que son
nom, tout ce qui exprimait, dans un
langage éloquent, la personnalité da
Papineau et sa haute conception des
choses.
Son père Joseph Papineau, établit

cette Seigneurie comme les humbles
des colons: arpenteur, défricheur, il
ouvrit, peu à peu les voies à la colo-
nisation.
Habitant, au début, I'Ile Arosen, au

milieu de l'Ottawa, avec sa famille
et ses serviteurs, ils soutinrent la lut-
te contre les éléments dans le voisi-
nage des sauvages, qui, par petites
bandes errantes, leur causaient par-
fois des ennuis. Le rôle des femmes
de la famille, à cette époque de la co-
lonie naissante n’était pas de tout
repos. Comme il n'y avait pas de mé-
decin, au. besoin, elles accouchaient
les. femmes, ondoyaient les enfants,
solgnaient les malades, faisaient ré-
gulièrement les catéchismes, car le
missionnaire n’y passait que deux fois
Pan. Au milieu de ces travaux, les
Seigneurs élevaient leur famille: inu-
tile de vous dire que ce n’était pas
dans le luxe puisqu’on se donnait tout
juste du confort. On conçoit que ceux
dontla petite enfance se déroula dans
ce milieu eurent une éducation aus-
tère qui les disposait peu, trente ans
plus tard, à la “vie de luxe”, “aux
sports excitants” dont parle la récla-
me que je critique et dont le but n’est
pas d’évoquer de nobles et touchants
souvenirs, mais d’inviter les gens ri-
ches & une vie mondaine et magnifi-
que ignorée des Seigneurs dont la vie
ne fut que travail. intimité familiale
ot inlassable charité.
Les voyages entre Montréal et l'Ile

Arosen représentaient deux jours en
barge, l’été, en traineau, l'hiver: avec
la chasse et la pêche nécessaires à
leur alimentation, nous avons le ré-
sumé des “sports excitants” dont le
prospectus se plait à amuser ses lec-

teurs.
Il est évident, qu'à mesure que le

domaine se colonisait, les conditions
de vie s'améliorèrent, mais elles de-
meurèrent toujours laborieuses. Après
un incendie qui détruisit leur maison,
les Seigneurs laisfèrent l'Ile pour
s'établir plus près des nouveaux co-
lons. En 1821 ils bâtirent à leurs frais,
la première chapelle dans le village
actuel de Montebello, et peu après la
première école. Cette seconde maison
continua pendant quelques années à
être habitée par ceux de la famille
qui séjournèrent plus constamment
dans la Seigneurie.
‘Durant les neuf années de pénible

exil de Louis-Joseph Papineau, le do-
maine avait continué progressivement
de se coloniser.. C’est à son retour,
en 1846, que Louis-Joseph Papineau
commença la construction du manoir
actuel; il le fit grand afin d’y exer-
cer la large hospitalité qui convenait
à sa nature généreuse. Il y recevait
sa famille, les fidèles amis d’autre-
fois et les parents isolés et sans for-
tune. Certaines pièces, en outre,
étaient réservées aux malades pauvres
du village, aux victimes d'accidents
dont les chatelaines se constituaient
les infirmières bénévoles. La préoc-
cupation de Papineau ne fut donc pas
de donner des “fêtes brillantes”, mais
de pourvoir, en «développant différen-
tes cultures, aux besoins de sa fa-
mille et des populations pauvres dont
il était le protecteur et le bienfaiteur
autant que le Seigneur. C’est dire
que la chasse et la pêche n'étaient
pas “réservées” (toujours le prospec-
tus) et s’il y eut beaucoup de bracon-
niers, il n’y eut jaamis de gardes-
chasse. Au contraire, Papineau a
laissé jouir ceux qui l’entouraient des
beautés que, peu à peu il créait à
Montebello, comme du gibier de ses
forêts et du poisson de ses lacs. Jar-
dins et terrains étaient ouverts &
tous ceux qui voulaient les admirer,
et chaque printemps, une large distri-
bution de graines et de plantes se
faisait, par ses soins, dans chaque
maisènnette du village. Les légumes
de son potager approvisionnalent le
presbytère et le couvent après que ce
dernier eut été établi en partie à ses
frais. De l’érection du Manoir jusqu’à
sa mort et avec l'étude telles furent
les préoccupations et les soins de Pa-
pineau Seigneur de Montebello. Quand
i] se sentit malade, il donne quittance
4 des censitaires en retard et trop
pauvres qui auraient pu étre inquiétés
par les héritiers, demeurant jusqu'à la

relevé dans une de seslettres ce pas-
sage typique: “Debout à cing heures,
j'at cowu er les travailleurs au fin charitable et grand Seigneur. J'ai’
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Demeure seigneuriale deLouis-Joseph Papineau,
 

Jardin et ay bois. Il y a de la géne
ici, cette année et j'ai cru qu'il était
de mon devoir d’aider en faisant tra-
vailler pour moi plus que je ne le fe-
rais dans des temps plus heureux.”
Ainsi que furent ouverts peu à peu

les 80,000 acres de terre que l'argent
livre aujourd'hui aux amusements et
AUX sports des favorisés de la fortune.
A l'honneur de Papineau et de ceux

qui l'ont précédé dans l'oeuvre ardue
de la colonisation, ne serait-il pas di-
gne d'une Compagnie puissante com-
me celle du Pacifique Canadien, qui
a déjà fait le geste magnifique de res-
susciter les gloires d'un passé doulou-
reux dans les mouvements de Grand-
Pré et d’Annapolis, de se donner un
nouveau titre a la reconnaissance des
Canadiens francais? Ce serait en con-
servant à la Seigneurie les noms qui
se rattachent à l'histoire de la région,
en rendant au Manoir son nom de
Montebello et le cachet de dignité que
lui avait imprimé celui qui repose
maintenant auprès des siens, dans la
petite Chapelle, à l'ombre des arbres
qu’il aimait.
On ne peut tenir compte aux Amé-

ricains d’avoir ignoré des sentiments
qu'ils n'ont pas eu l'occasion de con-
naitre, mais ils sont faits pour les
comprendre, eux qui ont un tel culte
pour leurs souvenirs historiques.

et de la Caroline du Nord nous en
donne des preuves constantes et in-
nombrables. L'élan généreux des fem-
mes Américaines seuleva autrefois
tout un pays pour rendre à la demeu-
re de Washington l'âme et la vie qui
en avaient été chassées par une vente
irréfléchie. L’émouvante visite à Mount
Vernon impressionne même les étran-
gers.
Hélas! chez nous on n'a pu trouver.

jusqu'ici, la même générosité vis-à-
vis l’un des plus grands parmi nos
Canadiens!
N'y a-t-il pas raison, tout de même,

de compter que les Américains réali-
seront, en venant s’établir chez nous,
qu’ils accompliraient un acte digne
de leur grande, riche et puissante na-
tion en favorisant le retour de l'âme
et de la vie de Papineau dans sa pro-
pre demeure? Lui conserver l’atmos-
phère de son passé servirait sûrement
leurs intérêts et impressionnerait bien
davantage les touristes que les trans-
formations qui menacent de lui enle-
ver le cachet familial, historique et
patriotique que les Canadiens récla-
ment.

Henriette Dessaulles, St-Jacques.
(Fadette).

Saint-Hyacinthe.

GRADUATION AU
MONUMENT NATIONAL

Mardi prochain, le 10 juin, à deux
heures de l’après-midi, aura lieu au
Monument National la graduation
des gardes-malades de l’Hôpital Gé-
néral Misericordia.
Son honneur le maire F. H. Plant

décernera le diplôme aux dix nou-
velles gardes-malades graduées. Le
Dr R. H. Parent, président du per-
sonnel médical de l’Hôpital Miseri-
sordia, ouvrira la séance, et le R. P.
Dion O.P., adressera la parole aux
nouvelles graduées.
 

Un
voyage par les routes de la Virginie

  
    

 

 

 

Les examens de fin
de cours primaires

Les examens de Fin de Cours
Primaires (Entrance) auront
Heu à Otawa du 23 au 27 juin.
Les deux premiers jours, (23 et
24) les élèves de langue fran-
çaise passeront les sujets fran-
çais, et les autres jours, 25, 26
et 27, tous les élèves, de langue
française et de langue anglaise
passeront les autres sujets au
programme.

 

   

LE BOUTDELA
RUE WALLER AU

© CAN NATIONAL
IL SERA CEDE PAR LA CORPORA-
TION, MOYENNANT CERTAINES
CONCESSIONS DES AUTORITES
FEDERALES. LE BUT PROPOSE
EST L'EMBELLJSSEMENT DE LA.
RUE NICOLAS. 

   
 

Feu C. Beflehumeur

M. Cléophas Bellehumeur, 22 ans,
fils de M. et Mme Pierre Bellehu-
meur, 180
Wrightville, est décédé hier à l'hô-
pital Laval, Québec, où l'a conduit la
maladie, il y a déjà quatre mois.

 

par un cancer.

humeur, marchand de Wrightville,

ramener les restes de son fils à
Wrightville, où auront lieu les funé-
railles lundi matin, à 9 heures.

Notre-Dame de Hull.
Outre son père et sa mêre, le dé-

funt laisse pour pleurer sa perte deux
frères et trois soeurs, Arthur, de Mat-
tawa, Hector de Hull; Mme Albert
Beaulne, née Alexina, de Hull; Mme
Ferdinand Rochon, Emilia, et Mme
Hector Babin, Berthe,
de Mattawa. Feu M. Bellehumeur lais-
se en outre de nombreux parents é-
loignés, dans Hull Mattawa et la
région.

A la famille en deuil, le “Droit”
offre sa plus sincère sympathie.

=attrre

Ordination.
NICOLET:—Dimanche, le 11 mai

en la cathédrale de Nicolet, Sa Gran-
deur Mgr Limoges, évéque de Mont-
Laurier, conférait le sacrement de
I'Ordre, assisté de MM. les abbés
Henri Bernier et Charles Masson.
comme diacre et sous-diacre d'hon-
neur, et de M. le chanoine Jos. Bour-
geois, prêtre-assistant à M. l'abbé
Lucien Lacharité, MM. L. Gaudet et
R. Beaudet, agissaient comme diacre
etsous-diâcre d'office.

 

boulevard  St-Joseph,

Feu M. Bellehumeur a succombé à
une rechute d’hémorragie, provoquée

Le père du défunt, M. Pierre Belle-

s'est rendu hier à Québec pour en

L'inhumation se fera au cimetière :

toutes deux

|
La Corporation consent à céder au.

Canadien National le bout de la rue
Waller pour assurer la continuation

de l'embellissement de la rue Nicolas,
; pourvu que les autorités fédérales
(lui accordent en retour un bail de 21
{ans sur les terrains de la couronne
.sls au sud de la rue Templeton, en-
tre l'avenne Roi-Fdouard et la rue
! Nelson. \
| Ce terrain sera, dit-on, .très utile
à la ville car elle se propose d'y loger
une partie de son matériel.

L'entente a été conclue ‘vendredi,
;au cours d'ine entrevue entre le Bu-
reau des Commissaires et MM. Har-

| vie. Cory. Isbister et Blair, repré-
| sentants du gouvernement.

———

. La Bete cera mise
| en vente a Eastview
| To .
| Puisque personne apparemment ne’
{peut monter ni maitriser le cheval
;indompté, actuellement sous la gar-
de du chef de police Richard Man-
nion, d'Eastview, l'animal sera mis en
vent. On prévoit déjà un bon nombre'
d'acheteurs. Si la bête n’est pas en-

! core réclamée Je 9 juin on bâclera a-
|lors le marché. Plusieurs soi-disant
| bons dompteurs de pur-sang ont, ces
jours derniers, manifesté le désir de

; monter l'animal, mais le chef a jugé
.plus prudent de le vendre que de le
‘laisser en spectacle et d'exposer ain-
si les cavaliers à se faire blesser.
! —_—

 

Don du Cardinal,
RIMOUSKI:—Son Eminence le

cardinal Rouleau a bien voulu don-
ner à notre séminaire une autre
marque de sa haute estime et de
son fidèle souvenir en l’enrichissant
d’une magnifique peinture.

: Le précieux tableau représente St-
_ !Thomas d'Aquin. _ »

 a

Zo.

30.

BANQUE P
Succursale: 125, rue Rideau

J.-F. Simard, gérant,   5

Ce que vous offre Notre Banque
10. La seule Banque au pays dont les dépôts sont con-

trôlés par un bureau de commissaires-censeurs.

Nos nombreuses succur
wa vous offrent un service efficace.

Vous trouverez toujours à votre disposition un per-
sonnel courtois et empressé à vos affaires bancaires.

DU CANADA

3

sales dans la région d'Otta-

ROVINCIALE
Succursale:

M. A.

802, rue Somerset

Gay, gérant.  
 

 

 

NOUVELLES DU MAGASIN .

BRYSON-GRAHAM
  

  SEE  

EXTRA SPECIAL! ‘

Services à Diner de Porcelaine de 97 morc,
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Régulier $31.95.

pour .....

Service à
choix, pour d

pes de fleurs.

se

set

 

H

glaze pour rénover et embellir
linoléums, etc.

  

Démonstrations Spéciales
montrant les usages des Emaux, Teintirres et Peintures FIn-

les meubles, murs, planchers

dispositions de

rose, vert et rouge-et-noir.

forme ct ont tous des tracés dorés,
Ces Services à Dîner peuvent être

Premier versement de 82,55:

  

 

)595
diner de porcclaine de qualité de
ouze personnes. ‘Trois atrayantes

bordures agrémentées de grou-
Dans les teintes prédominantes de

Les plats
présentent en une très fascinante

[INE siivant notre 4

Mode du Club des Amateurs
de Foyers ‘

le sol-
dix versements men-

chacun.
payable en

's de $2.31

 

les

tre
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FLO-GLAZE

le charme de la

Les attrayants ef

aux meubles ect à
tous genres vous e

surprendra.

       
  
  
  
  
  
    
     

ture au magasin Bryson-Gra-
ham, où le Démonstrateur de

comme il est facile de mettre

votre foyer avec l’aide des
produits FLO-GLAZE.

dide fini que vous pouvez donner

facilité de l'exécution de tout vous

  
vous montrera , utiles. En fini simill-mar-

; bte foncé. Régulier $1. Oc

couleur dans Pour ..... Portes
Ecoulement 

fets et le splen-

la bolserie de
nchantera, et la de

33  
 

Durant 1'été,
le magasin ferme

a 1h. pm, le samedi 
 

     Bryson
Limitée

Angle des rues Sparks et O'Connor.

   

Ils se composent d’attrayants modè-

terie et porcelaine, formes et concep-
tions nouvelles en lignes modernes et
antiques.

rez pas de faire ici un choix sâtisfai-
sant. -

Vases de Porcelaine Peints
a la Main

Vases de porcelaine finie lustrée, en

tions peintes à
Régnlier $1.95.

Diverses f.rmes fascinantes ct formats

Un attrayant assortiment d'arttcles

guliers pour écouler.

Grafhamx,

VASES Bi
en tous les genres—en verre, po- \

Four cadcaux et pour vo-
propre usage. Vous ne manque-

sieu … attrayantes formes. Fonds
s, verts et noirs déco-
d'attrayantes disposi- 9c

la main.

Vases de Poterie en
Modèles Grecs

d’Articles en. Cuivre
331/3% d’escompte
cuivre chinois et’ syriens, cotés à
1-3% d'escompte sur les prix ré-
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L'homme est conduit dans la vie par quelqu
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OTTAWA, LE 7 JUIN 1930
  

LA PENTECOTE
et la ‘“Pieuse Union’’ en l’honneur du Saint-Esprit.

  

. Il y a quelque temps, 1*‘Echo de St-Francois’’ faisait part
à ses lecteurs de l’établissement à Ottawa d’un foyer national
dela Pieuse Union en l’honneur du Saint-Esprit, et son directeur
faisait un appel à toutes les âmes de bonne volonté qui avaient
le souci de favoriser l’action du Saint-Esprit en elles-mêmes et
de répandre son cultc autour d’elles.

La réponse à cet appel fut aussi touchante que révélatrice de
l’état d’âme d’un grand nombre des lecteurs de notre revue.
927 âmes prirent aussitôt la peine de nous écrire pour se faire
agréer à la Pieuse Union. Ce chiffre va peut-être surprendre bien
du mônde, il nous a surpris et réjoui nous-même le premier; mais
la surprise serait bien plus grande si nous pouvions en même temps
divulguer au public quelques fragments typiques de cette corres-
pondance spirituelle. Ce premier résultat nous a convaineu du
moins qu’il y a un très grand nombre d’âmes qui souffrent du
fait que la troisième Personne de la Sainte Trinité soit si peu
connue et glorifiée, et qui n'attendent qu’un appel pour concou-
rir au tribut de piété que l’humanité lui doit.

Le Saint-Esprit a été appelé le Divin Méconnu, et il est ma-
nifeste, hélas! qu’il existe toujours une multitude infinie de chré-
tiens qui l’ignorent totalement, qui pourraient répondre comme
les Ephésiens interrogés par saint l’aul: ‘ Mais nous ne savions
même pas qu’il y eût un Saint-Esprit.”’ Et combien d’autres, plus
coupables que ces pauvres ignorants, le méconnaissent positive-
ment!

C’est pour faire contrepoids à cette multitude de chrétiens
incomplets et coupables, que la pensée est venue de grouper
dans une ‘‘Pieuse Union’’ toutes les ames mieux éclairées et
généreuses, toutes les âmes conscientes des grandeurs de leur
vie surnaturelle, et résolues à ne pas reculer devant les exigences
de cette vie.

A toutes les âmes qui se som déjà enrôlées dans notre
‘‘Pieuse Union’’, comme à toutes celles qui désirent la glorifica-

tion du Saint-Esprit, nous demandons, a l'occasion de la fête

de la Pentecôte, de supplier Notre-Seigneur de vouloir bien pré-

parer un nouveau triomphe, une nouvelle effusion du Saint-Es-

prit. C’est Lui, le Christ, qui pria le Père d envoyer le Paraclet.

‘’Ego rogabo Patrem et alium Paracletum dabit vobis'', et c’est

en effet du jour de la Pentecôte, du jour de la descente du

Saint-Esprit sur les Apôtres que date le renouvellement de la

face du monde. Hélas! le visage du monde reprend de plus en

plus ses airs méchants, les âmes respirent de plus en plus l’air

du paganisme dont elles mouraient toutes avant la Pentecôte

et il est manifeste que, pour convertir et rendre le monde à Dieu,

il est nécessaire que s'opèrent aujourd'hui les mêmes miracles

de grâces que le Saint-Esprit opéra dans les Apôtres et dans les

âmes des premiers chrétiens aux origines de l’Eglise. Or, une

telle effusion de l’Esprit-Saint ne peut être obtenue que par la

prièré fervente des âmes qui apprécient encore la grandeur et

les béautés de la vie surnaturelle. LL.

Les associés de la ‘‘Pieuse Union’’ et tous ceux qui désirent

le devenir ont recu cette grâce, et c’est pourquoi nous leur avons

demandé de faire une neuvaine préparatoire à la fête de la Pen-

tecôte pour supplier le Père qui a créé les âmes, le Fils qui les 2

rachetées, de vouloir bien leur accorder une nouvelle effusion de

l’Esprit qui vivifie et sanctifie. Qu'ils répètent pendant ces jours,

et qu’ils se fassent une habitude de répéter cette invocation si

chère à l’Eglise: ‘“O Saint-Esprit, venez remplir le coeur de vos

fidèles et allumer en eux le feu de votre amour. i

Il suffirait de quelques âmes généreuses qui voulussent vrai-

ment laisser le Saint-Esprit allumer en elles le feu de cet amor

divin pour opérer un renouveau des moeurs et des vertus chré-

8. ;
meme changement autrement profond et radical que suppose le

renversement du paganisme et l’établissement du christianisme

ne fut-il pas l’oeikvre de douze apôtres et de quelques sep ss

dont il fut loisible au Saint-Esprit de s’emparer au jour de

Pentecôte? Quels résultats merveilleux ne pourrait-on pas esp er

si toutes les ames qui prétendre vivre de la vie surnature °

consentaient à la vivre dans toute sa plénitude; si, seu ement

quelques centaines de nos associes de la ‘“Pieuse Union v ula nt

en effet vider leur esprit et leur coeur de toutes ces semence

de péchés — semina peccatorum — qui nous viennent de Re

nature et du monde pour permettre au Saint-Esprit de les remplir

totalement! C’est évidemment parce que nous refusons de nous

livrer totalement que l’action du Saint-Esprit est si restreinteon

nous, que notre vie surnaturelle est sl languissante et si a e.

C’est notre faute à chacun de nous si la santé du monde est en

souffrance ; le bras de Dieu n’est pas raccourci et la vigueur Je

l’Esprit créateur et vivificateur n’est pas diminuée, mais les

ames sont devenues trop indociles ettrop molles. > de réveil

Que ce soit la gloire de notre Pieuse Union de réveiller

les âmes -— quelques-unes du moins — à l’intégrité de leurs

devoirs envers le Saint-Esprit. Puisque Notre-Seigneur nous l’a

donné pour rester avec nous, pour vivre avec nous, en nous, pour

nous éclairer et nous instruire de tout et pour nous guider par

ses inspirations au temps opportun — ‘‘qui docebit et suggeret

omnia’’ — et pour nous aider à faire dans le monde les mêmes

oeuvres de salut que le Christ, et de plus grandes même, comme

TU en a donné l’assurance, que tout notre soin soit de comprendre,

de protéger et de favoriser en toutes manières cette vie de Dieu

en nous. ; |
Que le monde, ses plaisirs et ses soucis paraissent futiles et

vains et petits! — quand on s’attarde à penser aux mystérieuses

beautés, aux incroyables grandeurs d’une âme habitée par le

Saint-Esprit, par la Trinité toute entière, et vivant de la vie même

de Dieu! Car le chrétien a deux vies en effet, la vie naturelle et

la vie surnaturelle, et la vraie vie c'est la vie surnaturelle, la

naturelle n’avant d’autre finalité et d’autre raison d’être que la

vie surnaturelle. Or, la vie surnaturelle ce n’est rien d’autre que

la vie même de Dieu: C’est Dieu même, dont ‘“les délices sont

d’être avec les enfants des hommes”. qui vient ànous, qui nons

imprégne de Lui-méme. de sa vie propre, qui Uinfuse en nous,

la partage aveë nous, au point que nous devenons Participants de

sa nature, participants en proportion de l'amour que Dieu trouve

en nous. L'amour, notre amour à nous! voilà en effet à propre-

ment parler la clef de la vie surnaturelle, de la vie de Dieu en

nous. — De la part de Dieu, c’est un amour tel, si exorbitant, si

passionné et si aveugle qu’on ne peut s attarder à y penser sans

en être absolument étourdi. Notre sens des convenances en est

tellement choqué, que nousnous demandons si nous ne sommes

pas l’objet de quelque grandiose aberration en comprenant ce

que nous comprenons. Et cependant les textes sont là, les plus

clairs qu’il y ait.dans toute l’Ecriture Sainte; et les faits plus

clairs encore que les textes. ‘’Sic Deus dilexit mundum ut Filium

suum unigenitum daret! — Dieu a tellement aimé le monde

qu’Il lui a donné son Fils unique! Il l’a aimé davantage, puisqu Il

le lui a sacrifié. Le Fils, lui, nous a tant aimés qu’Il s'est constitué

notre rançon, notre victime ; 11 a lavé nos péchés dans son sang, Il

nous a donné sa Mère, ll nous a donné son corps et son sang A

manger et à boire pour que son Père le retrouve en nous, pour
qu’Il nous épargne, nous traite et nous aime à l’égal de son Fils,
Au moment de quitter ses apôtres, comme pour leur donner la
clef de tous les mystères de sa vie et de sa Passion, Jésus les

‘un de meilleur
que l’homme et quelque chose de meilleur que la vie.

A COCHIN.

 

Depuis plusieurs mois les In-
des défrayent la colonne des évé-
nements étrangers en première
page des journaux canadiens.
Dans ce vaste pays encore impar-
faitement connu, contenant des
richesses fabuleuses, il se passe
des choses très importantes et
pour l’avenir de cette terre loin-
taine et pour l’empire britanni-
que.
Au cours de ces dernières an-

nées, le sentiment national s’est
prodigieusement développé aux
Indes sous l'influence de deux
hommes universellement respec-
tés: Rabindranath Tagore et Ma-
hatma Gandhi. Ils furent les ins-
tigateurs du mouvement nationa-
liste qui ne cesse de réclamer un
statut de dominion autonome.
Rabindranath Tagore a exercé

son influence sur l’élite intellee-
tuelle de l’Europe. Il a fait dans
les capitales des tournées triom-
phantes. ll a incarné au plus haut
degré la sagesse et la poésie orien-
tales. Sa parole, écrite ou parlée,
se baignait dans une telle ironie
isereine qu’elle a conquis aux In-
diens la sympathie de tous les
‘‘inquiets’’ de notre civilisation
matérialiste et abrutissante. On
reconnaissait en lui l’heureuse al-
liance d’une pensée millénaire et
des plus récents progrès philoso-
phiques. Cela donnait un charme
particulier à sa doctrine. I] a fait
beaucoup pour l’Inde, à l’exté-
rieur.

, Mais Mahatma Gandhi a fait
(davantage. Mahatma (le saint
homme) Gandhi purge actuelle-
ment une sentence .d’emprisonne-
ment pour avoir soulevé ses com-
patriotes, organisé la résistance
passive contre 1’administration
britannique, mis sur pied un or-
ganisme de boycottage des pro-
duits anglais et violé la loi du
monopole du sel.
Ce chef nationaliste a une his-

toire pleine de péripéties. Il avait
déjà connu les fers. Depuis 1918
qu’il mène la campagne en fa-
veur de l'autonomie de son pays,
il a été l’âme dirigeante et inspi-
ratrice de tous les mouvements
qui ont affaibli graduellement
l'autorité britannique.

 
Les derniers troubles ont éclaté

ii y a quelques mois. Gandhi qui
n’avait jamais cessé d’avoir con-
fiance dans la réussite finale de
ses idées politiques, organisa la
résistance passive. Celle-ci dégé-
néra en bagarres et en emprison-
nements. Il y eut de graves inci-
dents à Bombay, à Dehli et dans
les grandes villes. Gandhi déplore
la chaleur de ses partisans. Il
prêche le mépris de la violence.
La situation est très sérieuse.

Lie correspondant du Daily Her-
ald à Bombay disait ‘avant-hier
que la perspective d’une confé-
rence à Londres en octobre, afin
de régler les affaires de l’Inde
ne semble pas très bien vue tant
que durera l’état de choses ac-
tuel. Le vice-roi, Lord Irwin, a
communiqué ces jours-ci avec
certains hommes politiques modé-
rés, afin de préparer le terrain
pourcette conférence. L'un d’eux
à fait savoir auvice-roi qu’il était
inutile de discuter la chose, à cau-
se de la gravité de la situation.
Non seulement les membres du
congrès national, mais encore les
libéraux, disait le correspondant,
refuseraient d'être représentés à
la conférence à moins que le gou-
vernement ne soit prêt à leur
promettre qu’on ne se contente-
rait pas à cette conférence de dis-
euter la question d’autonomie
Mais qu’on se mettrait au travail=———

LA SITUATION AUX INDES

 

pour élaborer un projet en ce
sens,
On voit par là qu’il ne s’agit

plus de badiner. Les Indiens sont
fermement décidés à obtenir leur
autonomie. Pour y arriver ils es-
saient de s’entendre entre eux
tout d’abord afin de présenter un
front uni dans leur mouvement

de libération. Réussiront-ils ‘à
aplanir toutes leurs difficultés
intestines?

L'Inde est un pays immense
aussi grand que l’Europe sans la
Russie, Depuis des siècles et des
siècles ce vaste empire n’a pas
connu l’unité politique. Il com-
prend des territoires variés sou-
mis à des climats divers. On y
parle trois cents dialectes, l’on y
pratique neuf religions, dont les
principales sont l’indouhisme et
l'Islam. La première n’embrasse
pas moins de 1,800 castes et sous-
castes animées les unes envers les
autres d’un esprit plus ou moins
fraternel. ‘‘Il n’y à pas plus de
nation indienne, écrit M. Maurice
Muret dans Le Crépuscule-des Na-
tions Blanches, qu’il y a de na-
tion européenne’’. Cela explique
pourquoi l’Inde depuis toujours
a été la proie facile des eonque-
rants, Malheureusement aucun

d’eux à l’exception des Anglais

— il faut bien le reconnaître —

n’a songé à mettre de l’ordre

dans ce chaos où grouille une po-

pulation de plus de 300,000.000

d’habitants. Il semble, s’il faut

en croire les dépêches, qu’il se

produit un rapprochement entre

les hindous et les musulmans.

M, Carthyl, dans son livre sur

le Dontinion Perdu. en expliquant

les dissensions qui existentaux

Indes et le mouvement nationa-

liste, écrit : ‘“Je suis païen, vous

être musulman, X... est animis-

te, mais aucun d’entre nous n'est

chrétien. Je suis polygame, X...

est universaliste, mais aucun

d’entre nous n’est monogame. Je

porte une calotte, vous portez un

turban, X... va tête nue, mals

sueun de nous ne porte un cha-

peau. J’aimerais mieux mourir

que d’être gouverné par Vous,

vous aimeriez mieux mourir que

d’être gouverné par moi et X. -

aimerait mieux mourir que d’être

gouverné par l’un ou l’autre de

nous, mais nous sommes tous pa-

reillement exclus du gouverne-

ment. Ne serait-il pas possible de

nous unir contre le chrétien mo-

nogame, porte-chapeau et acca-

pareur en laissant à plus tard le

sion de règler nos différends ?”

Le sentiment national commen-

ce done à planer au-dessus de ces

dissensions religieuses et raciales.

Les Indiens s’unissent entre eux,

taisent leurs plaintes réciproques

et veulent tout oublier de leur

passé pour acquérir ce qui leur

est le plus cher au monde: l’au-

tonomie. Le mouvement pan-hin-

dou est essentiellement le réveil

du sentiment national. C’est à ce

point de vue qu’il faut lire les dé-

pêches qui nous arrivent de Bom-

bay après avoir passé par le fil-

-¢ de la censure.
fre de Léopold RICHER.

AU JOUR LE JOUR
———

 

Dans sa vraie voie’

Henry Ford songe maintenant
à se retirer des affaires. Après
avoir confié ses intérêts indus-
triels à son fils, il doterait une
institution de recherches écono-
miques d’une somme de $100,- 000,000 destinée à l’améliora-
 

avertit qu’Il a fini q
ce cantique d’amour
l’entendre. “‘

et ipsi in nobis unum sint’’.
consummati in unum.’’
CEPA :Père, il faut que le monde

soient en nous comm
Père, vous êtes en moi, moi,

(Saint Jean XVI, 27; XVII,

moment où il va, pour notre amo

Il veut nous posséder,
mieux que le mariage
la fusion de nos âmes,
unité divine. Or,

Il veut s

sonnes divines et nous,
Voilà les réalités surpr

de la Pieuse Union doivent ess
et faire aimer autour d’eux, qu
c’est le Saint-Esprit que le Chr
vérités et nous en instruire. Pr
parler et d’agir en nous. Mais

laissons-le s’emparer totalement

monde tout entier.

 

(1)
le Pape Léon XIII dans un Bref

décembre 1920.
dulgences,

Général, le 16 avril 1904.
part toutes les messes pue

Ce qui

(2) R. P. Frédéric, o.m.cap., Directeur,

e parler en paraboles,
qui étourdit quiconqueendre. “Ipse Pater amat vos’, a-.-dilexisti eos sicut et me dilexisti,”’

-. Ego in eis,
— ‘Le Père lui-mê ime’e ul-memg vous aime —_—

sache que vous les avez aimémor sach 7 es toucomme vous m’avez aimé moi-même”,
Ie vous, Père, êtes en moi

cette contagion spirituelle est possible,

Bart Lou célèbren
e l'Ordre des Capucins (environ 5000) et aussi à ne

oeuvres, jefines, veflles et oraisons”, toutes leurs bonnes
Toutes les personnes désireuses de devenir membres de no-tre Pieuse Union sont priées d'envoyer leur nom et leur adresse au

——

et alors Il entonne
prend la peine de

et cognoscat mundus quia
— Rogo... Pater... ut

et tu in me, ut sint

Père, je prie qu’ils
et moi en vous’’ —

5 ; je veux être en eux pour qu’isolent consommés dans l’unité”, pour .qu'ils
,Ç 20-23).

_ N'est-ce pas que ces paroles
délire? C’est le message d’amou

absorbés dans notre unité.

sonnent comme des paroles de
I que nous laisse le Christ au

ur, se faire martyriser1
A fy >

our n u ‘
Comme nos réves d’amitié, d’amour * E aintauprèsde ces explosions de l’amour
Dieu vienne à nous, nous pardonne

humain se trouvent mesquins
de Dieu. Ce n’est pas assez que
et nous sauve. Il aime d’amour,

; ‘unir à nous, et mieux que cela,
de nos âmes, Il veut la transformation etmes la dosommation

1 n'y a d'unité que par le Saint-Esprit. C’
} i -Esprit. C’estlui, le lien d’amour entre les personnes e

de notre être dans son

divines et entre les Per-

enantes et surnaturelles que les associés
ayer de comprendre, doivent aimer
l’ils doivent essayer de vivre. Et
st a chargé de nous rappeler ces
lons-le done de venir, prions-le de
pour le bien comprendre, élargis-sons nos coeurs, laissons toute liberté à son action en nous;
de nous, pour que par nous, si

Il s’empare bientôt du

P. FREDERIC, O.M.Cap.

La Pieuse Union en l'honneur du St. Esprit a été louée par
daté du 24 mars 1902: puis par

Benoît XV dans un Bref apostolique signé par le Card. Gasparri, 30
Ces deux Papes l'ont enrichie de privilèges et d'in-

Enfin, cette même Pieuse Union a t
Ordre des Capucihs par un acte officiel été affiliée à notre

de notre Révérendissime P.
veut dire que les membres “ont a
t dans le monde entier les prétres

1062, Wellington, Ottawa,

LE DROIT
‘L'AVENIR EST A CEUX QUI LUTTENT'

   

 

tion des conditions
dans son pays.
Henry Ford est plus heureux

lorsqu’il touche aux questions
economiques que lorsqu'il veut
se faire philosophe et théologien.

Wolfe honoré.

de la vie

Sur le dévoilement de la sta-
tue du générdl Wolfe, vainqueur
de Montcalm, placée dans Green-
wich Park, à Londres, l'un de
nos confrères locaux remarqüe
qu’il y a eu bien des critiques
de la conduite de l’Angleterre,
parce qu’elle avait laissé aux
Canadiens français leur langue,
leurs coutumes et leur relivion,
sous le prétexte que, si les Cana-
diens francais avaient été alsor-
bés par les Anglo-Canadiens, le
pays aurait été plus fort et plus
uni.
Notre confrère ajoute cusuite

justement que l’histoire à prou-
vé la fausseté de cette assrtion:
ear, il n’y a pas de plus lcyaux
sujets britanniques dans n’im-
porte quelle part de l’Empire
que nos compatriotes de langue
française, dont la contribution à
notre développement est immeu-
se.

C’est une reconnaissance: exae-
te de la vérité historique.

Un commerce intraimpérial.

-Les manufaeturiers canadiens
ont adopté la résolution suivan-
te à leur congrès annuel tenu à
Toronto:

‘‘Lorsque les intérêts des pro-
ducteurs canadiens, industriels
ou agricoles, auront été sauve-
gardés, tous les moyens prati-
ques visant à resserrer les liens
commerciaux entre les diverses
parties de l’Empire devront être
appuyés.’>"

Cette résolution donne la note
juste sur l’attitude que tou: Ca-
nadien doit tenir vis-à-vis de la
question du commerce intraim-
périal. Même, sur ce terrain, 1'in-
térét rationel du Canada ne doit
pas être sacrifié, pour des rai-
sons sentimentales, à celu: de
l’Angleterre. Tout en sauv' gar-
dant l’intérêt propre du Canada
et celui de l’Angleterre d'eu ar-
river à une considérabic aug-
mentation du commeren entre les
deux pays. C’est aussi l'avis rme

  

Tous ceux qui ont conduit

sation manufacturière de

leur et de versatilité.

4 l’histoire de notre pays. Autre-

AR

veau Willys Six reconnaissent que
cette voiture est la plus grande réali-

Overland—véritable triomphe de va-

Ample confort . . . puissance souple

CALENDRIER
SAMEDI, 7 JUIN 130 = 158e jour de l’année.

lever du soleil 4.12 — Lever de la lune 4.00
Coucher du soleil 7.45 — Coucher de la lune 2.15

Jeûne: vigile

; .

l’Association des  manufactu-
riers canadiens a émise.

Histoire nationale
et hommes publics,

À lu réunion des jeunes Hibé-
raux de Toronto, à laquer:e l’ho-
norable Ernest Lapointe, minis-
tre.de la Justice, a ouvert la
campagne libérale dans la pro-
vince, l’honorable Cairine Wil-
son disait: ‘“Un avenir fort Jou-
teux, s’il y en a un, attend une
nation ignorante de son passé.
Tous, nous devons connaître

ment, le patriotisme intelligent
et une vie publique utile sont im-
possible.”
Dans un pays bilingue, en fait

comme en droit, ces paccles de
l’honorable Cairine Wilson mé-
ritent d’attirer l’attention Une
des grandes raisons, pour les-
quelles, au Canada, l'esprit de

paix et d’harmonie entre les
deux groupes officiels du Cauo-
da ne sont pas placés en prati-
que sur un pied d’égalité, c'est
que l’on ne connaît pas l'his‘cire
de notre pays. /
Pour les uns. la naissance du

Canada commerce en 1760. Ils ne
soupçonnent pas, ou s’ils le font,
c’est très vaguement. que, plus

de deux siècles auparavani, des

colons venus de France avaient
posé les premiers jalons du Ca-
nada actuel. Depuis 1760, ils
onblient trop facilement les
droits concédés par les capitula-
tions de Montréal et de Québee,
par l’Aete de 1776 et par la cou-
fédération canadienne de 1967.

C'est pour avoir méconnu
cette partie la plus importante
de notre histoire, celle sur la-
quelle repose le bilinguisme ca-
nadien, que. dans leur vic pu-
blique, des hommes, possédant
parailleurs de grandes qualités,
n’ont pas eu rendre à leur pays
de plus utiles services, parce
qu’ils n’ont pas voulu employer
leurs efforts à le développer sui-
vant la caractéristique de son
être, le bilinguisme.
Que notre jeunesse canadisn-

ne. s’intéressant aux problèmes
publics, étudie profondément
l’histoire de notre pays, pour en
puiser les connaissances néces-
saires à rendre sa carrière pu-
blique la plus utile possibie.

C. L’H.  
UN TORRENT DE PUISS

DE V
T
mms  RK
   

  

le nou-

Willys-

de la Pentecôte. — S. Claude, évêque et confesseur.
 

 
et débordante . . . lignes élégantes et
harmonieuses . . . intérieur luxueux
rivalisant avec celui de voitures beau-
coup plus dispendieuses . . . ce sont
la quelques-unes des caractéristiques
qui élévent la valeur du Willys Six
au-dessus de celle de tous les autres
antos de la catégorie de $1,000.

Les nouveaux amortisseurs hydrauli-
ques aplanissent les aspérités des rou-
tes les plus inégales. Le moteur de
65 cv. à isolement de caoutchouc,
peut aisément développer une vitesse
de 72 milles à l'heure — de 48 en se-
conde vitesse. La construction du
châssis et de la carrosserie assure plus
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HYDRAULI
QUES

SEDAN WHIPPET

*880
Livré à Montréal

Le Sedan 4-Portes le moins
cher au Canada

  

FETE DU JOUR

2
—

Le thé vert du Japon “SALADA”
vous plaira plus que tout autre

"SALADA”
THEpvTAPON

peeV 

FI47

(VERT)

‘Tout frais des plantations’.

— PROVOST & ALLARD, distributeurs pour Ottawa.
  

FEU Mme TRÉPANIER »
Mme J.-C, 'Trépanier, née Marie

Rachette, demeurant à 103, rue St-
Patrice, est décédée hier, à midi, à
sa demeure, à l’âge de 57 ans et
six mois.

Feu Mme Trépanier était une pa-
roissienne des plus estimée de lu
Basilique et appartenait à la Con-
grégation des Dames de Sainte-An-
ne.

Outre son époux, Monsieur J.-C.
Trépanier, la défunte laisse pour
pleurer sa perte huit enfants, trois
garcons et cinq filles: Charles, Rc-
dolphe et Lucien, Mme A. Demers,
de St-Hvacinthe, Mme W, Cloutier,
de Wrightville. et Mme P. Dubois.
de Montréal, Simonne et Alice à la
maison.

Les funérailles auront lieu, lundi
mutin à 8 heures, à la Basilique.
A la famille en deuil le “Droit”

offre sa plus sincère sympathie,
——ett +

B. Robillard.
Paroisse Notre-Dame de Lourdes

d'Eastview:—
Ovila Deschamps, Eugène Duro-

cher, F. X, Bérubé, Ernest Villeneu-
ve, et Joseph Morin.
Une liste de noms, en attente, est

redigée, les MM. qui y sont inscrits
seront reçus à une réception subsé-
quente.

Communiqué.

Une amitié éprouvée dont le but
est spirituel et divin, procure à I'A-
Mme qui la reçoit et la donne un
incessant réconfort et exalte son dé-
sir de perfection.

HenryBordeaux.

   

 

   

  
  

 

  

 

   

    

  

 

humatisants
Goutteux
et vous tous qui souffrez de
maladies du foie, des reins, de
l’estomac et des intestins, em-
ployez en toute confiance le

POTION
ANTILAITEUSE

du Dr SIROIS
le grand nettoyeur et purificateur
du sang. Prescrit pendant 35 ans
par le Dr Sirois de Ste-Anne de la
Pocatière et employé avec succès par
des milliers de malades. C'est le
remède» que vous devriez essayer
aujourd’hui même.

«Un paquet de $2.00 dure de 3 à $ mois.

En cente par tous les pharmaciens
«t maréhands généreux.

Expédié france par

"Dr N. ALPHONSE SIROIS Ens’
ST-ANNE DE LA POCATIERE, QUE.

Adoration Nocturne
La Confrérie de l'Adoration Noc-

turne, sous la direction de son dévoué
chapelain M. l'abbé E, Secours, re-
cevait dans ses rangs jeudi soir à la
Basilique Notre-Dame, un groupe
de nouveaux Adorateurs. Les mem-
bres anciens qui assistaient à cet-
te réception firent les frais du chant;
M. I. Chumpagnr touchait l’orgue et
MM, Lacroix eu Terrien agirent com-
me solistes.
La brève mais touchante cérémonie

înt précédée d'une allocution appro-
priée de la part de M. le Chapelain.
Il nous démontra les sacrifices que
ce titre d’Adorateurs imposaient, en-
tre autres, la perte de quelques heu-|
res de sommeil. 11 nous rappela les!
paroles du Sacré-Coeur à la Bin |
heureuse Mayrguerite-Marie: “J'ai
cherché des consolateurs et je n'en|
ai point trouvé”. Je Coeur de Jé-
sus obtient maintenant des consola-
tions, car Il a cherché des Adora-
teurs et il en trouve de nombreux en
cette belle Confrérie,
Les membres suivants furent re-

cus: —
Paroisse Notre-Dame, d'Ottawa:—

R. A. Dubrule, Edmond Handfield,
Noé Brunet, Albert Patenaude, J.
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de confort et de sécurité sur la route.
Deriches tissus de capitonnage, une
ferronnerie joliment argentée et une
superbe boiserie constituent un en-
semble intérieur qui établit véritable-
ment un nouveau standard de perfec-
tion pour les autos de prix modérés,

Examinez et essayez le nouveau
Willys-Six—puis comparez-le avec les
autres autos. Le plus proche distri-
buteur Willys-Overland se fera un
plaisir de vous donner une démons-
tration.

Prix du Willys Six: Coach, $1065;
Sedan, $1150; Coupé (2 places),

$1025; Coupé (4 places), $1065;
Routière (2 places), $1025; Routière

(4 places), $1065; Touring, $1025;

Sedan de Luxe (5 roues à rayons
métalliques, tel qu’illustré), $1260,

Tousles prix livrés à Montréal. Equi-
pement complet.

      
 

  

   
  

 

  

  
  

CARLETON MOTOR SALES LIMITED
Angle rue Bank et avenue Carling, Ottawa

PAQUIN MOTOR SALES
92, Principale, Hull.

CENTRAL MOTOR SALES
rue Bank, Ottawa

A. M. MILTIMORE A. S. RUSSELL

Télé phone: Carling 86

HAWKESBURY TIRE, SALES &
VULCANIZING C0.

Hawkesbury
Sher. 827.

panne cali orPa
A. SPROULE W. G. DEMARCE PELTON & REYNOLDSArnprior Renfrew Kemptville

V. L. CORRIGAN A. J. FILION MICHEA BROS.
Shawville, P. Q. Maxville Perth
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Le journal quotidien spécialement dévoué

aux intéréts de Hull et de la région.

 

 

 

ville assure à ses citoyens.
On entend souvent maugréer contre les impôts, autrement

dit les taxes. Et cela se coniprend passablement.
cesse que c’est trop -quand il faut payer et que ce n’est pas assez
quand il s’agit de vendre et de rezevoir.

On se voit donc fréquemment én cette étrange situation, dans
les administrations publiques si des contribuables qui se plaignent
du fardeau des taxes, qui se demandent ce qu’on fait de leur ar-
gent, et qui ne cessent en même temps de solliciter de nouvelles
améliorations.

  

UNCHANGEMENT APPRÉCIÉ

L'un des premiers devoirs du contribuable d’une municipali-
té, c’est bien celui de s’acquitter de ses impôts.
ritablement dans l’administration municipale comme en toute cho-
s6 le véritable ‘‘nerf de la guerre’’, c’est-à-dire ils sont la base du
fonctionnement régulier et efficace de

Ceux-ci sont vé-

tous les services qu'une

On trouve sans

([ DÉ

 
La meilleure réponse que des administrateurs sages ont à don.|

ner, la meilleure attitude qu’ils peuvent prendre, est celle d’uti-.
liser le plus économiquement possible les deniers dont on leur
confie la gérance, de bien surveiller les achats ou les dépenses
dans tous les services administratifs.

C’est aussi d’adopter des méthodes d’administration suseep-
tibles de convenir aux contribuables, au double point de vue de
l’aecommodation et de l’épargne.

Le nouveau mode établi l’an dernier pour perception des
impôts dans notre ville paraît bien s'être inspiré du principe qui
vient d’être posé.

Jusqu’à l’année passée, les gens étaient appelés à payer leurs
taxes à trois ou quatre reprises dans la période de douze mois, ils
le faisaient en deux fois pour les taxes municipales et d’eau et il
restait quelques autres redevances.
pour ainsi dire, de partir de l’hôtel de ville pour arriver aux con-
tribuables.

Ne rentrant que très tard et que petit à petit dans ses fonds,
la municipalité devait payer une somme annuelle importante eu
escompte de banque pour faire face aux besoins courants.

On a changé cela. Maintenant les propriétaires de biens-fonds
ne reçoivent qu’un compte annuel pour toutes leurs taxes, et cela

au cours de mai, au début même de l’année administrative.
s’acquittant avant le mois de juin, ils ont une remise de sept pour
cent, aulieu de cing par le passé, ce qui est quelque chose d’ap-

En plus, la ville a de suite sous la main une bonne
quantité d'argent pour répondre ;
te de recourir temporairement à la banque, comme autrefois, alors
qu’elle devait attendre la rentrée de ses fonds.
core escompter, c’est pour des sommes moins importantes,
chef, elle a épargné l’an dernier quelques beaux milliers de dol-

préciable.

lars.
Le changement paraît très apprécié des contribuables.

constate dans la facilité de la perception des taxes.
au cours de mai seulement, on a perçu un peu plus de soixante
pour cent de tout le montant percevable, malgré la ‘dureté des

La perception a été plus abondante que l’an dernier, àtemps”.
pareille époque.

La majorité des citoyens profite et bénéficie donc de la nou-
Les autres ne sont pas pour cela plus mal parta-

Ils peuvent payer leurs taxes semestriellement
en recevant chaque fois sur le montant versé une remise de cing

velle méthode.
gés qu’autrefois.

pour cent.
La conclusion à tirer de tout ceci, c’est que les gens ont dou-

ble intérêt, un intérêt individuel et un intérêt collectif, à ne pas
rétarder l’acquittement de leurs redevances, qu’il s’agisse des
taxes de la ville ou de celles des

Les comptes ne cessaient pas,

En

a
à ses obligations et cela lui évi-

Si elle doit en-
De ce

On le
Cette année,

écoles.
Henri LESSARD.
  

Le Richelieu l’emporte
sur le Maisonneuve

Le Richelieu, après s’être vu enle-
ver la victoire mardi soir par les
Servants de Notre-Dame au pointage
de 13 à 14 après 2 manches supplé-
mentaires de jeu, s’est vengé sur les
Maisonneuve mercredi en triomphant
par 17 à 7.
A la fin de la 6e manche le poin-

tage était égal, soit 6 à 6. Chaque
club faisait de grands efforts pour
remporter la palme, C’est alors que le
sieur Georges Langill se permit de
faire un coup de circuit avec trois
hommes en route, ce qui mit de l’en-
train parmi les gars du Richelieu qui
continuèrent à tapocher Lapointe
pour finalement faire 11 points dans
cette dernière manche, et cela au mé-
contentement du Maisonneuve qui
voyait glisser la Victoire de ses
mains.
Angrignon et Myre furent sans

contredit les étoiles du Maisonneuve,
tandis que Geo. Langill, Léon Roger
et André Desjardins brillèrent pour
le Richelieu en scorant chacun 3
points pour les vainqueurs.

  
 

) Dr Ephrem Perras
B.A. LPH, LM.C.C.

Des Hôpitaux de Paris

Spécialité:

Radiologie dn tube digestif,
foie, coeur et poumons.

11 à 12
à 8 p.m.

Consultations:
2 à 4et 7

a.m.,

166, rue Champlain . Hull
Sher. 3741,Tél:  
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Tél: Sh. 2050-—2028

Etabli en 1900

J.-Henri Bélanger

ASSURANCES

de toutes sortes  
119, rue Principale - Hull |

 

 

Tél: Sh. 5411

Dr J.-Léo. Lalonde
167, blvd St-Joseph,

Hull

SPECIALITES: Chirurgie et
maladies des femmes,

————

 

 

 

Heures de bureau: 1.30 à 3.30
,7 à 8 le soir.

Docteur Henri Pilon
Médecin-Chirurgien

Ex-interne de l'Hôpital Notre-
Dame de Montréal.

Spécialités:
COEUR — POUMONS

204, blvd St-Joseph - Hull |
Tél: Sher. 6836
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Percy Langill lança une belle par-
tie pour le Richelieu et fit mordre
la poussière à quatre bons frappeurs.
Lapointe, à part de la dernière man-
che, ne‘le céda en rien a son adver-
saire et le coup fatal qui dérouta
son équipe ne lui est certainement
pas imputable. C’est un fait étrange
du sport: les meilleurs joueurs Guel-
ques fois sont les vaincus.

ALIGNEMENT
Maisonneuve: — Lapointe, lanceur;

Cousineau, Paul, receveur; Laurent
Angrignon, ler but; H. Bélanger, 2e
but: Oscar Drouin, court-arrêt; Re-
né Myre, 3e but; E. Bélanger, champ
gauche; St-Louis, champ centre; Jo-
{icoeur, champ droit.
Richelien: — Percy Langill, lan-

ceur; Georges Langill, receveur; Lu-
cien Gauthier, ler but; Gaston Bé-
dard, 2e but; Rosario Guérette,
court-arrét; Auréle Paquette, 3e but;
Paul Dompierre, champ gauche;
Léon Roger, champ centre; André
Desjardins, champ droit.

RESULTAT PAR MANCHE
Maisonneuve . . , . 202 2001 — 7
Richelieu . . . . . 010 032 11—17

Dr J.-E. BÉLANGER
Ex-interne de l’Hôtel-Dieu

de Montréal.

Médecin - Chirurgien

Heures de bureau:

1.30 a 3.00 p.m., 74 9.00 p.m,

  

 

 

74, rue Du Pont - Hull
Tél: Sher, 2870.
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“ LUCIEN MASSÉ
C. P. A.

Syndie

Comptable Licencié

196, rue Principale - Hull
Téléphone: Sh. 8068  
 

 

    
   
  

   
  

  

ATTENTION!
Notre horloger des vieux pays

examine soigneusement toutes
les parties des montres qu'il doit
remettre en bon état de fonc-
tionnement. La réparation en

tous les détails, voilà ce qu’il
vous assure et des années d’ex-
périence lui permettent de faire
un bon ouvrage à un prix très
raisonnable.

A. A. POMMIER
Horloger-Bijoutier.

105, rue Principale Hull

 

    

 

Hull Motor Service
J. Dortun, Gérant,

Réparations générales,
Débussage — Soudure oxygène.

Batterie chargée, 50c.
Auto lavé, 75c.

28-a, rue St-Jean-Baptiste, Hull
Tél: Sher, 8620

Automobile de Service,
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CORÉS DE L’ORDRE DU MÉRITE SCOLAIRE

 

A l'occsaion du deuxième conventum annuel de l’Amicale du collège Notre-Dame, les anciens
élèves seront heureux d'applaudir demain aux succès des trois religieux émérites que M. J.-C. Miller, de
Québec, représentant le surintendant de l'Instruction Publique, décorera de l'Ordre du Mérite Scolaire.
Le Frère Régis-Xavier, âgé de 71 ans, se lévoue à l'enseignement depuis cinquante ans. Le Frère Neil a
soixante-cinq ans, dont il a consacré quarante-buit à l'enseignement et le Frère Secondien, âgé

Nos sincères félicitationsans, compte un glorieux apostolat
—    

Magnifique programme
de cinquante-cinq années,

  

 

du deuxième conventum

du collège Notre-Dame
 

Le comité d'organisation des
fêtes annuelles de l’Ami-
cale mettait fin, hier soir,
aux préparatifs du pro-
gramme de dimanche sous
l’habile direction de M.
Raoul Déziel, président.

MÉRITE SCOLAIRE
Ce sera jour de gala, demain, pour

les anciens élèves du collège Notre-
Dame à l’occasion du deuxième con-
ventum annuel de leur Amicale qui
coincidera avec la réception dans
l'Ordre du Mérite Scolaire de trois
professeurs très estimés: les RR. FF.
Neil, Régis-Xavier et Secondien.
Sous la présidence dévouée de M.

Raoul Déziel ,le comité de l'assem-
blée annuelle se réunissait hier soir,
dans une des salles de l'Alma Mater
afin de mettre une dernière main
aux préparatifs élaborés.
Les Anciens ont profité de la cir-

constance pour adopter un vote de
sympathie à l’endroit de la famille
de feu Ovide Falardeau, ancien mai-
re de Hull.
L'Amicale des anciens de Hull, qui

fait partie de la fédération des Ami-
cales des Frères des Ecoles Chrétien-
nes, répandues dans le monde entier.
a été fondée il y a deux ans. Elle
compte quelques centaines de mem-
bres Te Rév. Frère Alfred, directeur
du collège depuis quatre ans, en fut
le fondateur et en demeure l'âme
dirigeante.
Depuis la célébration du jubilé

d'or, les anciens ont eu l'honneur et
le privilège d'avoir à leur tête un
homme du calibre de M. Raoul Dé-
ziel, fonctionnaire fédéral du Dé-
partement des Statistiques, Revenu
National.

LE PROGRAMME
Le programme des fêtes commen-

cera demain matin à 10.30 heures par
un ralliement des anciens et de leurs
amis dans la cour du collège pour le
départ de la parade à l'église. La
fanfare du collège, le corps de clai-
rons des cadets et une compagnie
dechoix ouvrira le défilé.

a messe du conventum aur ie
à l'égllse Notre-Dame, à chuteeu
res.
A une heure, le banquet réunira ungroupe nombreux d'anciens au collè-ge même, demain après-midi. Lagrande salle est artistement déco-

_A trois heures, décorations du Mé-rite Scolaire par M. Miller.
etyAvatre heures, visite des classess travaux exposés élè-ves actuels. P par les êlè4.30 heures,
clens et élections
l'an prochain.

€ comité d'organisation n’aépargné, pour rendre “la journée etanciens” agréable à tous. AssistentM. Déziel, MM. +3. A. Valin, gref-fier de la cour des sessions de JaPaix et secrétaire Correspondant del’Amicale Notre-Dame: M.-Léon Lehlane, Sous-rreffier de la Cité: Ar-fur Séguin, secrétaire-archiviste:Nazaire Bonneville, trésorier: MtreLéon Couture, aviseur légal de l'A-micale: Wilfrid Monette, présidentdy Banquet, et M, Nazaire Bonnevil-Mgr Hilaire Chartrand, vicatre gé-le, secrétaire-trésorier des fêtes.néral et Curé de St-Joseph deWrightville, a bien voulu préter sondistingué concours. Les fêtes au-ront Jlensous sa présidence,
es hillets du banquet

te au collège même. sont en ven.

assemblée des an-
des officiers pour

Livres de récompense
Nous avons un très grand choix de

livres comme prix. Aussi médailles, or
et argent, chapelets, livres de messe,plumes-fontaine et autres jolies cho-
ses pouvant se donner comme récom-
pense chez P.-A. LAROCQUE,librai-
re, 127 Hôtel de Ville. Hull. Sh. 1224,

DE TOUSASSURANCES=7°"
IMMEUBLE

Service, protection. connaissan
ces, respectabilité — le tout à

votre service.

Aimé Guertin & Cie
169, rue Principale,

Tél: Sher. 6568

  

 

Hull,  
 

 

La Merveilleuse

POUDRE A LAVER
IDEAL

Lave le Linge Sans Frotter
Demandez-la a votre

épicier.

A. COUSINEAU « Hull, P. Q.  Tél: Sh, 5439 — 31, Frontenac
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MISE AU POINT
HULL, le 6 juin, 1930.

Monsieur le Rédacteur,
“Le Droit”, Hull, P.Q.

Cher monsieur,
A la suite d’une nouvelle er-

ronnée parue dans le journal
“The Citizen”, d’Ottawa, édi-
tion du soir le 6 juin, 1930, au
sujet de la charge présidentiel-
le de la Société des Anciens
Elèves du Collège Notre-Dame
de Hull, Inc, et à la demande
de l'intéressé lui-même, M. Wil-
frid Monette, voulez-vous être
assez bon de rectifier les cho-
ses par l’entremise de votre
journal en annonçant que les
prochaines élections concer-
nant cette société n'auront lieu
que dimanche prochain le 8
juin, 1930, et cela tel que pres-
crit par la constitution qui
veut que les élections aient
lieu à l’assemblée annuelle du
mois de juin.
Vous remerciant, monsieur le

rédacteur, veuillez me croire,
Votre bien dévoué,

A. SEGUIN,
Secrétaire-archiviste. 
    

 

Tede

    
  

PRÉSIDENT

 
 

 

Er

M. RAOUL DEZIEL, président de
l’Amicale des anciens élèves du col-
lège Notre-Dame, qui s’est dévoué
sans compter pour assurer le succès
des fêtes de dimanche.

eseeeGaere 
 

  

Audition-Concert

a Notre-Dame, hier

SUCCES DU CONCOURS DE DIC.
TION DES ELEVES DE Mlle B.
SABOURIN A L'ACADEMIE STE-
MARIE.

Un vif succès couronnait, hier
après-midi, à la salle Notre-Dame, le
concours de diction des élèves de
l’Académie Ste-Marie, sous la direc-
tion de Mlle B. Sabourin, d'Ottawa.

A cette occasion, il y eut program-
me de déclamations, de musique vo-
cale et instrumentale ainsi que la
proclamation des lauréates.

Remplissaient les fonctions de ju-
ges M. l'abbé Paul Courte, directeur
de l’Ecole Normale, le R. P. J. Bon-
homme, O.M.I, curé de Notre-Dame
et le R. P. Béland, O.M.I,

Leur choix pour le grand premier
prix fut Mlle Jeannette Bélanger;
pour deuxième, Mlle G. Vaillancourt,
et troisième, Mlle Claire Piché.

Tous les concurrentes ont mé-
rité les félicitations du jury et de

- (l'assistance.

Ci-suit le programme de cet agréa-
ble après-midi:

1.—Piano: Air de Ballet

Madeleine Massé
2.—L’Echo: Morceau d'ensemble,
3.—Les yeux.
Germaine Prince, Simonne Lafrance,

J.-d'Are Dagenais.
4—Discrétion.

Berthe Gaudreau
5.—Le chêne et le roseau.

M. Massé
6.—Les Fileuses: Chant,

J. Bélanger, C. Piché,
J.-d’Arc Dagenais

7.—Noel

Marguerite Dériger
8.—Le Chat et le Vieux Rat.
9.—La Lettre d& la Fauvette.

Jegnnette Bélanger
10.—Piano: Papillon Grieg

M. Massé
11.—L’Echo.

Cécile Guitard
12.—Intérieur.

Claire Piché, Annette Tremblay
13.—Les Rubans.
Juliette Meilleur,
14,—Le Vent.

. G. Vaillancourt

O CANADA

MONDANITES
Mercredi soir avait lieu chez Mme

Alp. Beaulne un impromptu à l’occa-
sion du prochain mariage de sa fille
Laurette. Etaien* présentes: Mesda-
mes A. Beaulne, E. Beaulne, L. Beaul-
ne, L. Gareau, A. Murray, N. Roy,
W. Chénier, F. Charhonneau, A. Bois,
H. Bond, A. Morrissette, T. Meilleur,
C. Lepage, Z. Fournier A. Parent, E.
Aubry, W. Shean, T. Richard, E. Ga-
gné, E. Rouleau, J. Baker, P. Bastien,
W. Desmarais, R. Vincent, J..Jugg;
Mesdemoiselles L. Beaulne, G. et S.
Gareau, L. et J. Murray, R. Carrière,
Y. Aubry, I. Lavoie, L. Lavoie, J. La-
voie, Z. et B. Brunette, G. et O. Le-
page, V. Clermont et autres.

Clorinthe Landry

  

 
. Moszkowski i

   

 

LA VIE SYHDICALE
  

  
Cercle Benoit XV.

L'assemblée qui devait se tenir de-
main après-midi aura lieu dimanche
prochain. par la réunion intercer-
cle du Diocèse, Avis aux membres
du cercle,

Le Sec,

Pulpe et Papier.

Le local doit siéger à 2.30 hres
pour les officiers et à 3.00 hres pour
tous les membres. Avis aux inté-
ressés.

Le Sec.

Plombiers et Poseurs d'App.
de Chauffage.

Le local a siégé en assemblée ré-
gulière hier soir, à la Bourse du
Travail, sous la présidence du con-
frère W. Morin. Presque tous les
membres répondent à l'appel.

L'Union apprend avec plaisir que
deux importantes Boutiques signe-
ront sous peu un contrat d'atelier
fermé avec les Unions Na'iona’ s
Catholiques. On insiste à nouveau
sur le secret des délibérations, une
amende sera imposée aux membres
enfreignant ce règlement. Les con-
frères Dupuis, Lagacé et Clairoux
deviennent délégués au Conseil Cen-
tral. La question d'affiliation à la
C. T. C. C., et l'incorporation du lo-
cal seront décidée bientot. L*" rion
souscrit au Conseil Central et au
Conseil des Métiers en Construction
les taxes dues. L'Organisateur est
délégué auprès de plusieurs bouti-
ques d'Ottawa pour fin d'organisa-
tion syndicale. La question du con-
frat de la Maison A. Laporte, fait
l'objet d'une longue et sérieuse dis-
cussion, Le Sec, Trésorier donne sa
démission comme officier et comme
membre. Cette démission est immé-
diatement acceptée, et à l’ordre du
jour des élections, le Confrère H.
Dupuis devient secrétaire-trésorier,
L'Union aura ses délégués à l’assem-
blée intercercle, dimanche Je 15 juin
courant. Cette assemblée a été l’u-
ne des plus intéressantes et des
plus actives, tenues depuis long-
temps. La plus grande activité rè-
gne parmi les membres, et tout lais-
se prévoir que l’Union va marcher
de progrès en progrès. La prochai-
ne assemblée se tient, le 27 courant,
à 8.15 hres p. m.

Le Sec. élu.

FEU Mme E. BRIÈRE

 

Mme Veuve Emery Brière, née
Rose-Anna Martin, est décédée ce
matin chez sa fille Mme Armand
Wolfe, 42 St-Bernard, où elle de-
meurait depuis quelque temps. Elle
a longtemps vécu à Clarence Creek,
et avait 76 ans. Elle laisse pour la
pleurer, trois fils MM Joseph, a
Hull, Emmanuel et Albert Brière, à
Alfred, Ont., quatre filles, Mmes Va-
chon, à Verner, Comtois, à St-Pas-
cal Baylon, Osias Beauchamp, à Ot-
tawa, Armand Wolfe, à Hull,
Le service funèbre sera .célébré lun-

di matin à 9 heures en l’église No-
tre-Dame et l’inhumation se fera au
cimetire de C:arence Creek, dans le
terrain de famille.

Nos sincères sympathies aux mem-
bres de la fam”le en deuil.

STE-FAMILLE D’AUMOND

5 ‘uin, 1930
Mile Françoise Alie a passé la iin

de semaine, à Maniwaki.
Mlle Laura Lavergne est de retour

d'un voyage a Hull et Aylmer,
Mme Ernest Alle est partie pour la

ville pour quelque temrs.
M. Eizéar Guérette et M. Louis Le-

  

 vesque ont fait un voyage à Ottawa.

 

Le journal qui a le plus fort tirage

dans Hull et la région.

 

 

 

ONREPARLEDU
TRAM A LA CH.

DE COMMERCE
IL EST SUGGERE QUE LE CON-
SEIL FASSE FAIRE UNE CER-
TAINE VERIFICATION DES LI-
VRES DE LA HULL ELECTRIC
COMME CELLE-CI L'A DEJA OF.|

‘
FERT. {

La Chambre de Commerce a tenu
hier soir au bureau d’enregistrement
une courte réunion au cours de la-
quelle le notaire Ls Bertrand a de
nouveau soulevé la question des
tramways dont le projet du renouvel-
lement de contrat avec la ville n'a
pas encore abouti depuis plus d’un
an qu'il est sur le tapis.
Sur proposition de M. Bertrand, se-

condée par M. Ed, Dussault, fl cst
suggéré au conseil municipal qu'il
fasse faire par une personne com-
pétente une vérification plus ou
Moins approfondie, selon qu’il en se-
ra besoin, des finances de la Com-
pagnie Hull Electric, qui a déjà in-
vité le maire et les échevins à ce fai-
re. -

Le proposeur a expliqué, ainsi que
le “Droit” a été le premier à le si-
gnaler, qu'il existe une grosse diffé-
rence sur les renseignements don-
nés au conseil par la Compagnie et
ceux qu’elle fournit aux statistiques
fédérales, relativement à sa capita-
lisation. A la ville elle dit que c’est
plus d’un million et dans les annuai-
jres du Canada et de la province de
Québec c’est un peu moins de trois
cent mille dollars qui figurent com-
me montant investi.

Nous ne pouvons juger le litige
entre la ville et la Compagnie tant
que ce point, et peut-être d'autres,
ne seront pas éclaircis, a dit le no-
taire. 11 a ajouté que le conseil avait
jusqu'ici dépensé un bon montant
pour tâcher de régler le litige, et ce-
la sans y avoir abouti, et que quel-
ques dollars de plus ne paraîtront
pas beaucoup, d'autant plus que cela
peut conduire à la lumière ceux qui
veulent étudier la question en gens
d'affaire.
M. E. Bisson a aussi adressé la pa-

role pour faire remarquer que la vil-
le voulait imposer de bien trop lour-
des obligations à la Hull Electric et
dire que dans trois ans d'ici le pou-
voir d’eau municipal ne vaudra plus
rien si des réparations ou améliora-
tions n'y sont faites au plustôt.

AUTRES RESOLUTIONS
M. Dussault a proposé, secondé par

l'échevin T. Moncion, qu’une lettre
soit envoyée au ministère québecois
de la voirie pour le prier de faire
figurer le nom de Hull sur les în-
,dications bordant la grande route,
irôté nord, de Montréal à notre ville.
‘Le proposeur a dit que la plupart
des indications, sinon toutes, ne por-
taient que le nom d’Ottawa avec ce-
(lui de Montréal. I! croit que cela
n’est pas équitable à l'égard de Hull.
La demande a été unanimement
adoptée,
Sur proposition de MM. Bertrand

et R.-L. Curphey, des sympathies ont
été votées 4 lendroit de lg famille
Falardeau. à l’occasion de la mort
de M. V.-O. Falardeau qui fit partie
du conseil municipal durant trente
ans comme maire et échevin. M. Ber-
trand a indiqué en quelques mots le
rôle considérable joué par le défunt
dans la vie publique de notre ville.
Sur motion de MM. Bisson et Ber-

trand, des sympathies ont aussi été
votées au Dr J.-R. Bélisle, qui vient
de perdre son père,
Des félicitations ont ensuite été vo-

tées à M. Moncion, trésorier de la
Chambre de commerce, élu récem-
ment échevin du quartier 1A par
une forte majorité et à M. Louis Bis-
son, fils de M. Hector Bisson, qui
vient de faire grand honneur à la
ville de Hull en arrivant bon pre-
mier à Ottawa dans un concours de
vitesse aéronautique de 18 milles. Les
proposeurs et secondeurs de ces ré-
solutions ont été respectivement MM.
Bertrand et Bisson, J. Jolicoeur et
J.-A. Larose.

L’ajournements’est fait sine die.
[NE

C ENEVILLE
3 juin, 1930.

ingénieur civil,
Léonard et Hono-
le dimanche chez

 
 
MM. Albert Baulne,

Bernier, architecte,
rius Pilon ont passé
le Dr H. Baulne,
M. et Mme Venance Laplante, de Dal-beau, ont visité les familles Napoléon

Laplante, Napoléon Beauvais et ArthurLirette. ces jours derniers.
Mak gtMme CharlesLéon Moquin, de

réal, ont pass a fin de se
chez Mme J. H. Locas. maine
8 MM. Sylvie Leduc,
ar Leduc, de St-Jean d'Iberville, etMme Aimé Dumouchel, de St-Sixte,

étalent dans leur famille à l’occasion duservice anniversaire de leur ére, .Théode Leduc. pére, M
2 Noël Leduc, professeur & Montréal,

assé quelques jours chez sa ère,
Mme Euclide Leduc. mere
Mlles Rolande Racicot et Neveu, de

Brownsburg, étalent les invitées’ de
Mme Omer Strasbourg, dernièrement.
Mille Coutu, de Montréal, était en vi-

site chez Mme Euclide Leduc, ces jours
derniers.
Mme Pierre Strasbourg ainsi que sesfilles, Mlles Rosa et Edna, ont été à

Ottawa, il y a quelques jours.
Mlle Gilberte Robillard est de retour

d'une promenade à Montréal.
Mlle Rhéa Séguin qui a suivi un

traitement à l'hôpital Notre-Dame de
Montréal, est de retour dans sa famille.
M, Placide Blais qui avait été grave-

ment malade d'une blessure reçue par
son cheval est de retour dans sa famil-
le après un séjour d'un mois à l'hôpital
de la rue Water, à Ottawa.
M. Roland Hotte qui & subi une opé-

ration à l'hôpital Notre-Dame de Mont-
réal est aussi de retour dans sa famille.
A tous ces malades nous souhaitons

une prompte et heureuse convalescen-
e
Les funérailles de M. Eloi Champagne,

décédé à l'hospice St-Charies d'Ottawa.
eurent lleu ici au milleu d'un grand
concours de parents et d'amis, Le dé-
funt laisse deux fils Amédée et Phi-
lias, trois filles, Mmes Félix Larocque,
David Pharand, Thomas Robin.
Nous avons aussi le regret d'annon-

cer la mort de Mme Auréle Lirette
(Graziella Bédard). décédée à l’âge de
1 ans aprés une maladie de huit mois.

Elle laisse pour déplorer sa perte outre
son époux, son père et se mère, M. et
Mme Jos. Bédard; trois frères, Hercule
et Florian. de cette paroisse, Pierre, de
St-Michel des Saints; trois soeurs, Mile
Marie-Jeanne, d'Angers; Mme Stanislas
Brochu (Germaine) et Marie, de Mont-
réal. -
Aux personnes que ces deux décès ont

plongées dans le deull nos sincères
condoléances.
Malgré la mauvaise température les

touristes nous viennent en grand nom-
bre, c'est dire que notre site et Ja
beauté de nos lacs sont
appréciés.

de Montréal, Ed-

grandement

rer

Quelle sera la confusion de la plu-
part des hommes, quand. à l’heure
de leur mort, leur âme verra L'ange
ui les accompagna dans les chemins
e la vie et leur prodigua des soins

plus que maternels sans recevoir
d'eux une marque de respect, d'af-
fection, de reconnaissance? Que

  

 

   

POUR 1929-1930 DU

SOIR PAR LE Dr J. ISAB E.
IL Y A EU 515 PLAINTES T

EL
DO

MANDATION EN FAVEU
LAIT PASTEURISE,
EAU EST EXCELLENTE,

Voici le rapport soumis au Con-
scil hier soir par le médecin hygié-
niste de la ville, le Dr J. Isabelle,
sur son travail au cours de l’année
administrative écoulée.
Le médecin dit:
Le nombre de plaintes reçues au

sujet de nuisances a été de 515, con-
tre 540 l'année précédente. Il y a
donc eu légère diminution.
Dans chacune de ces plaintes, l'ins-

pection annuelle générale a été faite
par l'inspecteur sanitaire de la ville.
Cependant, je dois dire que beau-

coup de plaintes disparaftraient si
aucun permis de construction nou-
velle ne se donnait, sans l'approba-
tion de l'autorité sanitaire munici-
pale.

L'inspection des boulangeries, res-
taurants, salles à manger a été faite
durant l'année.

AU
l'eau fournie à la population a été

cette année d'une grande pureté au
point de vue hygiénique.

Cette pureté est prouvée par l'ab-
sence de fièvres typhoïdes dans no-
tre Cité, et par le résultat des ana-

R DU
OTRE

 

lyses bactériologiques quotidiennes
de l'eau, faits à notre laboratoire
municipal.

1820 tubes de notre eau
examinés à notre laboratoire, et sur
ce nombre, trois seulement ont don-
né des traces de contamination.
Pourpurifier notre eau, nous avons

employé, cette année, 44,000 livres de
chlorine liquide.

Le lait étant un aliment précieux
pour l'enfant, il est l'objet d’une sur-
veillance spéciale.
Depuis 19232, le lait distribué dans

notre ville, est régulièrement analy-
sé dans notre laboratoire. Les résul-
tats de ces analyses démontrent que
le lait servi à notre population, of-
fre les garanties d’un bon lait, tant
au point de vue physique que bacté-
riologique. ;
La population est en majeure par-

tie desservie par des laiteries mu-
nies d'usine de pasteurisation, et il
serait désirable que seul le lait pas-
teurisé soit mis en vente dans, notre
Cité.

MALADIES CONTAGIEUSES
Nombre de cas raportés au Bureau

d'Hygiène local:
Oreillons, 9; rougeole, 18; scarla-

tines, 22; diphtérie, 35; tuberculose,
12; varicelle, 3; coqueluche, 6; mé-
ningite cérébro-spinale, 3.
La plupart de ces cas furent hos-

pitalisés à l'hôpital des contagieux
à Ottawa, ou isolés dans leur de-
meure.
Dans tous les cas, une désinfec-

tion complète des personnes et des
habitations a été faite.

1,075 enfants fréquentant les clas-
ses ont été vaccinés gratuitement
durant l’année. LL.

Par l'Inspecteur sanitaire,
M. M, Bourgeois. ;

Inspection des boucheries, 52; vian-
de confisquée, 900 livres; nombre de
pains confisqués, 108; nombre de
désinfections, 110; pain pesé durant
l’année, une fois par semaine.

L'Assistance publique fera
d’un rapport spécial.

CONISTON
5 juin, 1930.

Rendaient visite à M. et Mme PF.
Tessier, M. et Mme Philippe Gour,
de Sudbury; M. Idège Brisson,
d'Embrun, ot M. A. et Anthime Ger-

vais.
M. et Mme Alex Lefebvre et leurs

enfants, ainsi que M. et Mme Ra-
phaël Lafortune, de Sudbury, étaient
les hôtes de M. et Mme Alex Sa-
bourin et M. et Mme Albert Sabou-
rin, dimanche. ;
Dimanche, le premier juin, avait

lieu la première communion des pe-
tits enfants. Bon nombre de petits
garçons et de petites filles reçurent
le sainte communion. L’Eglise était
remplie de fidèles pour la cérémonie
le soir. Tous ces petits enfants furent
reçus uu scapulaire.
Dimanche, le 8, doit avoir lieu la

Confirmation des enfants.

VERNER

5 juin, 1930.
Plusieurs des nôtres assistèrent à

1 séance donnée par les paroissiens
de +-Charles, le 18 mai. Nous re-
marquions MM. l'abbé O. Racette,
Arthur Félanger, Clo. Guénette,
Raymond Pilon, Mmes aimé et
Adrien Pilon, Paul Cété ainsi que

Mile Berthe Pilon.
MM. Fred et Frank Laforge, C.

Gervais ainsi que Miles Anita Bra-
bant, instututrice de Field, Lauren-
cia Brabant et eJanne DesRosiers
institutrices de St-Charl , Ont.
rendaient visite a M. et Mme Noé
DesRosiers, dimanche soir.

—mr=,

THURSO

l'objet

 

 

7 JUIN, 1930.
NOUVELLE EPICERIE:—

La semaine dernière, M. Valmore,
Lépine a ouvert une épicerie et res-'
taurant sur la rue principale. Tous
sont invités à y faire une visite. On
y donne un service prompt et cour|
tois. |
Des repas sont servis aux touristes |

et des rafraîchissements à toutes
heures,
   

LE RAPPORTANNUELLE DEPARTEMENT

BUREAUD'HYGIÈNE
|

ON S'EST OCCUPE. — RECOM. |

|
1

|

ont été!

ve

DES LUMIERES
ETALARMES

LE SURINTENDANT FAIT SON
RAPPORT ANNUEL AU CON-
SEIL. — IL Y A 500 LAMPES DE
RUES ET 78 AVERTISSEURS A
INCENDIES DANS LA VILLE—
ECHELLE DE SALAIRES DE-
MANDEE.

Dans son rapport annuel qu'il vient
de faire au conseil, le surintendant du
département des Lumières et Alar-
mes, M. F. Trudel, dit que tout a
bien fonctionné dans ces services au
cours de 1929-30. I! note qu'il y a
500 lampes de rues dans la ville, qu'il
s'en détruit environ une par jour. I}
y a 78 avertisseurs pour incendies, 6
ayant été ajoutés au cours de l'année
écoulée. 225 alarmes ont été reçues
dans les douze mois.

Il demande un crédit de $400 pour
| améliorer le système d'alarmes, cir-
euit No 1, qui est surchargé. Aussi
d’échanger l'auto à son usage, qui est
vieux de quatre ans, pour un neuf,
ce qui exigerait $580. Il soumet des
estimés de $3,538.60 pour 1930-31.

Il réclame aussi l'adoption d’une
échelle de salaires pour les trois fonc-
tionnaires du département, celui du
surintendant allant de $2,000 à $2,400;
celui du premier assistant, de $1,400
à $1,700 et celui du second assistant.
de $1,200 à $1,500.

ernst

FUNERAILLES DE
MONS. U. BELISLE

En l'église et au cimetière Notre-
Dame ce matin ont eu lieu les funé-
railles de M. Uldéric Bélisle, père du
Dr J.-R. Bélisle, 17 rue Langevin,
décédé jeudi matin à l'âge de 85 ans.
Il était natif de St-Pie de Bagot, et
demeurait à Hull chez son fils depuis
une vingtaine J'années, Il laisse un
autre fils, M. Oscar Bélisle, à Saint-
Hyacinthe, et un frère, M. Nérée Bé-
lisle, de St-Paul de Bedford. Il appar-
tenait à la Congrégation des hommes.
Le service funèbre a été célébré à

8 h. 45 par le R. P. Beaudry, assisté
des Pères Chartrand et Garneau,
O.M.I, comme diacre et sous-diacre.
La chorale paroissiale a chanté à l’or-
gue la messe de requiem de Borduas
et les Adieux ont été rendus à la fin
de la cérémonie par M. R. Gratton.
Conduisaient le deuil: les deux fils

et le frère du défunt, ci-haut nommés,
puis il y avait dans le cortège le juge
H.-A. Fortier. Me J.-W. Ste-Marie,
C.R., J. Ste-Marie, capitaine Ls Du-
hamel, le col. J.-E. Gravelle, l’éche-
vin J.-B. Pharand, J. Wright, J.-A.
Crevier, Albert Crevier, Ph. Crevier;
Dr Ed Laverdure, Dr J.-E. Champas
gne, H.-A. Champagne, J.-B. Bédard,
Chs. Shephard, Dr J.-E. Michaud,
l'avocat Léon Couture, Alph. Duha-
mel, E. Hudon, T.-J. Brulé, J.-E. Pel-
letier, Dr J.-L, Pichette, Eug. Gratton,
E. Grenier, Jos. Fournier Is. Goulet,
notaire, F.-A. Binet, notaire Ls Ber-
trand, E. Gagnon, D. Lafortune. de
la Pointe-Gatineau, Dr L. Lafond, T.
St-JJean, notaire H. Desrosiers, P.-V,
Leduc, J.-P. Lafleur, L., Lafleur, Dan.
Caron, B. Villeneuve, le chef des
pompiers, A. Tessier, J.-N. Fortin, J.-.
A. Soublière, R. Pharand, chef de po-
lice J. Groulx, Dr H.-S. Allard, Dr
J.-N. Boivin, Dr J.-A. Allard, M. May,
G. Ardouin, (fils), H.-J. Ardouin, V.
Bilodeau, N. D’Aoust, E, Hudon, J.-E.
Pelletier, V. Thibault, J.-E.-D. Ca-
ron, A. Richard, Jos. Brière D. Lé-
vesque, H. Dumontier, Dr A. Leduc,,
E. Mousseau, Jos. Malette, W. Dra-
peau A. Vézina, Adj. Couture, Chs,
Brodeur, J.-B. Vallière, Omer Le--
mieux, A.-R. Farley, J.-A. Rocheleau
et autres.__
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Heures de burean:
[ 9 a.m. a6 p.m.

Chirurgien
TRAVAUX DENTAIRES

Téléphone: Sh, 1422
Rés, Sher. 2079

Dr ALBERT LEDUC

Anesthésie au gaz pour extraction des dents.

Ouvert tous les goirs,
de 7 à 9 h.

- Dentiste

DE TOUTES SORTES.

 

  

 
 

Spécialité :

MALADIES

CHRONIQUES

111, rue Prinoipale, Hull   cette confusion ne soit pas la nôtre!  
Traitements sans drogues.

L.P.
Chiropractique et Naturopathie

 

108, rue Hôtel-de-Ville _ _ — Hull, P. Q.

— 3
Pour la promotion de la santé:

CHIROPRACTIQUE et NATUROPATHIE |:

MERCIER, D.C.,N.D ||.
Docteur en

Téléphone: Sherwood 6678 || 
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|Radio-Concerts
LA RECEPTION DE RADIO

Rapport officiel—Assez bonne, avec
statique considérable.

Groupe WEAF:
WJAR, Providence;

WEAF, New-York. |
WTAG. Worcester:

WRC. Washington; WQGY, Schenectady:
WCAE, Pittsburgh; WTAM. Cleveland.

RLSEAU NBC (WJZ |
Groupe WJZ: wiz New Lors: WBZ.
ringfleid, WBZ oston; . -

Spor, WJR, Détroit: KDEKA, Pitts
burgh; WLW. Cinctanati.

RESEAU“COLUMBIA
Groupe Columbia: WABC, New-York,

. WOWO. Fort Wayne; WBBM, Ohicago;
WKBW, Buffalo; WCAW. Philadelphie,
CKGW, Torunto
Se,

Samedi, 7 juin

BONS NUMEROS
SAMEDI, 7 JUIN Ç

7.00—WMAQ. Chicago Photologue: ‘’Co-
lombia” Dr Eurique Olaya Herrera.

7,15—Rés. COLUMBIA: “Industrial
America”.

7.30—Réseau NBC,o (WEAF):
me Del Mon

. COLUMBIA:
chant.

8.00—Réseau NBC (WEAF): Programme
General Electric; Floyd Gibbons.

 
Program-

“Dixie Echoes’; :

 

 

Rés. COLUMBIA: Drame “Ostler

Joe”, JA FREER, soprano ou
a30-—Hégeau NBC (WJZ): “Dutch Mas-

|

MIle MARCIA FREE p
ter Minstrels’.

contralto d’égale valeur, est la prin-

9.00—Rés. COLUMBIA: Heure Para- cipale soliste au cours de l’heure

mount. ount-Public au poste WABC
9:30—Réseau NBC (WJZ): Théâtre Mi- Param p

ct le réreau Columbia tous les sa-
raedisscirs à 1C heuresIm.

8.15—Réreau NBC (WEAF): Heure At-
water Kent; concert Gilbert Sul-
ltvan,
Réseau NBC (WJZ): Opéra.

9.00—Rés. COLUMBIA: Will Rogers.
9.45—Réseau NBC (WEAF): “Sunday

at Seth Parkers”
1

POSTES CANADIENS
CFCA—TORONTO-—810-357

5.00—Ensemble de concert.
CNRT—TORONTO—840-357

“Speaking to Father”.
(WEAF): Orchestre

, niature
11.00—Réseau NBC

Rudy Vallee.
meeeetlNeer

POSTES CANADIENS
CFCA—TORONTO—840-357

5.25—Baséball.
8.00—Heure exacte; pronostics.

CNRO—OTTAWA—600-500
10.30—Studio (2 hres 15)
3.00—Studio (3 hres)

CKAC—MONTREAL—625-411
10.30—Musicale Columbia.
12,30—Récital d’orgue.
4.30—Orgue.
5.45—Cours de diction de Jules Massé.

 

.00— onostics;

|

4.00—Orchestre symphonique de To-

6 Nouvelles| programme Pau soir. ronto; aussi CNRO, Ottawa, CNRA

pers Moncton: CNRE, Edmonton;
6.10—Disques Columbia.
720—Les routes provinciales.
800—Annoncé.
9.00—Ensemble La Presse. ;

* 10.00—Heure exacte Bulova;, pronostics.
CKNC—TORONTO—517

10.30—Heure de musique.
11.30—Heure des enfants,
12.26—Jardinage de la

0
5.00—Programme des acheteurs.
5.45—Programme Eveready.
6.00—Heure exacte Longine; heure du

crépuscule; pronostcis de la Belle
Ewart.

7.00—Programme Weston pour les pe-
tits

7.30—-Programme musical.
7.45—Fanfare Belle Ewart.
8.00—Heure exacte Longines.

CKGW—TORONTO—690-434.8
6.00—Orchestre Black & Gold.

CNRM, Montréal; CNRL, London.
CKAC—MONTREAL—725-411

4.30—Programme CBS; récital d'orgue
Eveready.

5.00—Ensemble La Presse.
6.00—Concert de la ville de Joliette.
7.00-—Heure exacte.

CNRO—OTTAWA—600-500
9.00—Studio (2 heures)

CKNC—TORONTO—517
1.00—Heure Palace Pier.
4.00—Disques.
4.30—Programme C. B. S. d'orgue.
5.00—Orchestre symphonique de CKAC.

CKGW—TORONTO—620-434.8
5.00—Concert Davey.
9.00—Echos du soir.
9.45—"La tempête”,

Brobsat Forestry

de Shakespeare.
10.45—Dimanche chez Seth Parker.
11.15—Choeur de la cathédrale rusee.
11.45—Réminiscences.

6.25—Pronostics; baseball. 12.00—Nouvelles; pronostics.
8.30—Pennzoil Pete; Derby Kentucky.
7.00—Heure exacte Gruen: Amos ’n’

Andy BIEN-ÊTRE. .7,30—Programme Fuller. 2 J < .

(Suite a la cinguiéme page)9.00—~Réverbéres du Broadway.
9.15—‘The Cub Reporter”.
10.00—Cordes et archets.
10.30—Théâtre Miniature.
11.00—Troubadour de la lune.
11.15—Orchestre du club Richman.

CFCF—MONTREAL—291.3
11,00—Kiddie Kapers.
12.30—Orchestre de concert Mont-Royal.
1.00—Bourse.
1.15—Orchestre de concert,
3.00—Heure Wilder.
5.00—‘‘Tea Time Tunes”.
5.55—Pronostics.
6.00—Heure du crépuscule.
7.00—Bourse.
7.10—Pronostics; baseball.
7.15—Causerie.
7.30—Adresse—Little Forum.
8.00—Orchestre de concert Mont-Royal.
9.00—Cabaret au clair de la lune.
10.00—Récital de studio.
11.30—Heure exacte.

 

des mois de juin et juillet 1929.
LE COMITE

D. G. Fleming, de !’Tiniversité Mc-
Gill: du capitaine W. Bowie, secré-
taire des parcs et des terrains

: jeux de Montréal, président de la
section de récréation du département
de bien-être de l'Enfance; G. B.

bien-é(.” de la famille, de Montréal:
N. Stapleford,

de l'Association de. ouvriers du voi-
sinage; Mlle Charlotte Whitton, se-

 

 
Dimanche, 8 juin Arthur St-Pierre, professeur

Science Sociale de l’Université

BONS NUMEROS Montréal,
DIMANCHE, 8 JUIN M. Falk prépara les divisions de la 

| fit le travail de campagne au cours 3

Le comité conseil se composait de|§

Clarke, secrétaire de 1'Association du |g

secrétaire général |

crétaire de l'exécutif du conseil ca-|#
nadien du bien-étre de I'Enfance et}

de &
de §

 

 

monastère de Notre-Dame de la
Charité, la commissio de la pen-
sion aux mères, l'hôpital des enfants
protestants, le refuge des enfants
protestants, le comité des enfants
infirmes du Club Rotary, le refuge
dès enfants ‘e l'Armée du Salut,
l'orphelir.at Saint-Joseph et l'hospi-
ce Saint-Patrice.

SEPARATION
Le rapport considère qu'à la mai-

son de détention, il faudrait pouvoir
séparer les enfants dépendants et
négligés des enfants délinquants. On
suggère une conférence à la section
du bien-être de l'enfance à ce sujet
On fait remarquer que la jeune

fille, dans ses quinze ans, a grande-
ment besoin des services d’une agen-
ce amicale. On suggère l'établisse-
ment de cliniques de psychiatrie.
De la mortalité 'nfantile, le ra»-

port dit ce qui suit: “L’an dernier|
à Ottawa, 49 mères on perdu la vie;
pour chaque 1,00) bébés nés vivants.
Ceci démontre la n'cessité içi com-
meailleurs de protéger la vie et d'as-
surer le bien-être des mères. On sug-
gère ‘’ê.ablissement de cliniques de
soins pré-natals.
On conseille également

tion d’une clinique pour
mentale.

VILLE FORTUNE

‘La ville d'Ottawa est assez fortu-
née pour posséder un certain nom-
bre de personnes, hommes et fem-

mes, qui désirent aider aux nombreu-
ses agences sociales. Elles sont tou-
tes enthousiastes et travailleuses ar-
dues, plusieurs ont de réelles apti-
tudes pour le travil d'assistance pu-
blique.
Le rapport est maintenant à l'é-

tude au conseil des Agences et on
prendra sous peu des mesures pour-
voyant à l'exécution des recomman-
dations qu’il comporte.
222

LA CONVERTION...
(suite de la 1ère page)

 

la charité apostolique leur sublime
vocation. Elles attirent sur elles-
mêmes de nouveaux et très précieux
mérites. L'objectif apostolique qu'el-
les se sont fixé est un soutien puis-
sant et un perpétuel excitant à leur
générosité. Et elles assurent en-
fin aux missions qu’elles ont adop-

tées les plus précieuses faveurs et
les plus abondantes bénédictions du
Christ Rédempteur.

FEU J. P. FINN
INSPECTEUR D’ÉCOLES
M. J. P. Finn, -ancien inspecteur

des Ecoles Séparées à Ottawa et à
Peterboro, est décédé dans un hôpi-
tal local après une longue maladie.
Il était Agé de 60 ans.
Feu M. Finn était né à Chatham

et il fut pendant plusieurs années
au service du ministère de J’Instruc-
tion Publique de la province d'On-
tario.
Ses funérailles auront lieu à 8

heures lundi matin à l'église du
Saint Sacrement. Le cortège quittera
la demeure mortuaire, 224 cinquiè-
me avenue.

 

 

l'institu-
l'hygiène

 

inpecep

L’école Buissonniere
Plusieurs garçonnets ont compa-

ru devant son honneur le juge J.

F. McKinley en cour des jzunes dé-
linquants hier après-midi, accusés
d’école buissonnière, La plupart
ont été libérés, mais un d’entre eux
devra comparaître de nouveau la
semaine prochaine, la police vou-
lant faire une enquête plus minu-
tieuse à son sujet.

Deux adultes, accusés par le
constable du comté, J. Cook de ne
pas envoyer leurs enfants à l’éco-
le ont été remis en liberté après
une sévère remontrance de la part
du juge.
Un garçonnet. accusé de vol

d'une somme d'argent par ses pa-
rents, devra se rapporter régu'hèé-
ER——

 

 

et, à Madagascar les missions de
Diégo-Suarez et de Majunga.
En Amérique du Nord, les mis-

sions du Keewatin et de l'Alaska
ont été adoptées ainsi que celle de
Trinidad-Bolivie, en Amérique Cen-
trale. En Amérique du sud, 4 mis-
sions ont été adopt“es, et le sémi-
naire de Tierradentro, en Colombie.

Enfin en Océanie, 5 missions ont
été adoptées en Polynésie et la mis-
sion de Nouvelles-Hébrides.

C'est donc 85 missions ou sémi-
naires indigènes qui. dans l’un ou
l'autre des territoires de missions,
nnt été adoptés et sont désormais as-
sités spirituelement par des cloi-
tres de France.

les Communautés contemplatives
qui réalisent cette adoption des mis-
sions et des séminaires indigènes
achèvent ainsi et _couronnent dans

NOUS AVONS

Réduit
LES PRIX DES

AUTOS USAGES

Sedan Chrysler 70. . $300 
Coupé Dodge 1926, $300

ATTENTION | Coach Pontiac 1927, 8375 |

Une Aubaine pour | Sedan 50 Chrysler, $375
Prompt Acheteur | Coach Essex 1927, $350

Automobile Sedan Pontiar 1929, 8800

Sedan Buick 1927, $750

Hudson Coach
Modèle

Premier 1927

Comme neut. Une occasion
“exceptionnelle.

Sedan Whippet,

HORNER    
 

 
 
 

100—Réseau NBC

_

(WJZ): Concert! brochure qui contient le rapportiB 0 ALES
5 honi ROXY. qui | pp 212 ,

245—WMA@,Chicago: >" Baseball: Sox Dans la caction du bien-étredes en- Téléphonez à M TOR S

vs, agelphia, . ants, on traite des associations qui|}
715—Réseau NBC (WJ2): Heure Col-| ini sooists de I'side 4 IEnfan-|§ 3. 4724 ou Q. 7801 Rues Bank et McLeod  C. 390
7.45—Rés. COLUMBIA: Chic Sale, co-| ce, Refuge des Enfants, La Poupon-

médien, nière, la cour des jeunes délinquants,
DORE(COLUMBIA: Heure Malestici” IhopitalMisericordiaet sa crèche,le

|

men

aST

7 \
Avis Sportif

M. ANATOLE RIEL .avee 16 années d’expérience com-
me Gérant de Salle de Billard, est le nouveau propriétaire
de la Salle de Billard Kingsbury, 102, rue Du Pont, Hull.

Cette salle à subi des améliorations modernes, et aver
4 bonnes tables est en mesure de donner la plus grande sa-
tisfaction au public. Une visite est sollicitée.

Reposez-vous dans une salie bien rafraichie tout en
prenant une bonne partie de billard. Vous ne manquerez
pas de revenir.     (

ff 
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Le SECRET POUR CONSERVER
L’APPARENCE JUVÉNILE

Pour y réussir il faut prendre soin des fascinants traits que

Ja nature vous a donnés,

tions bien exécutées,

Une coiffure bien stylée, des ondula-
un teint clair, des mains d'une blancheur

immaculée. Jouissez de ces avantages et vous paraîtrez toujours

jeune. Nous vous offrons toutes les aides à la beauté, et cela à

EXTRA SPECIAL!
Commençant samedi, 7 juin, jusqu'au 14 juin.

Marcel . 35c

Massage

Finger Wages . 50c

. . . 50c

SALON DE BEAUTÉ

“ EMILIENNE ”
200, RUE PRINOIPALE, HULL Tél: SHER. 7229-W.     &° J
 

 

 

LE DOCTEUR

(. TELESPHORE FINK
Professeur de Chirurgie

à l’Hôpital de la rue Water

désire annoncer l'ouverture de son bureau dans

les appartements Grant, angle des rues Sussex

et Saint-Patrice, entrée rue Sussex, appart. 7.

SPECIALITE

Chirurgie -- Maladies des Femmes
Téléphone: Rideau 5862.

 

Vous pouvez

faire nettoyer,

déodoriser,

mettre à l'épreuve

des mites

votre complet,

votre robe ou

votre manteau

pour $1.00

 

 

| Robes de Soie Unie pour | Complets de 3 morceaux
| Dames, nettoyées pour Hommes, pressés

sec e et
| pressées $1.00 nettoyés . . $1.00
 

NATIONAL DRY CLEANERS & DYERS
Rue Bank — Edifice Avalon — Car. 590.

SUCCURSALE DE HULL: 52, rue Du Pont — Sher. 508. 

_ LE DROIT OTTAWA SAMEDI 7 JUIN 1930
d'Horticulture, parc Lansdowne.
Cet ‘én:ment attire chaque an-

Groulx, Ida Roy, Bella Roy, Eva
Roy, M. Georges Cartier avec Mlle
Juliette Séguin, M. Harry Grondin.
M. Paul Lauzon, M. Elie Geoffrion
M. Léoza Martel, M. Ovide Brault
M. Hervé Roy.

rement à la police pour faire vart
de sa conduite. Un autre safant a
reçu la même sentence. Ce dernier
était accusé d’avoir mis le feu à
une Maison, en ville.

teurs. Les membres de la Société au-
née une foule considérable de visi-

SA 54606840004000000044 254000404AALS

  
ront accés gratuitement a la salle
en présentant leurs cartes. L'entrée
générale est de 25 sous pour les adul-

tes et de dix sous pour les enfants.
 

0 —

 YYYYWYERYN

Accusés d'avoir forcé leur en-
trée dans un poulailler, deux gar-

çons devront passer une semaine à
l’école de réforme.

Le goûter fut servi par Mmes Do-
rima Séguin et Léon Desjardins.

Des chansons du bon vieux temps
 ee furent chantées par M. Dorima Sé-

CORNWALL, ONT.  [™". |
o Les gagnants à l'école des filles de les auvents aux fenêtres e

l'est des prix d'histoire, le jour de avec stores non soulement
7 JUIN, 1930. |l'Empire, furent, form IV Sr.: Ju- trer

liette Séguin et Solange Lussier; et
form IV Jr.: Albina Landry. Les prix
furent donnés par les dames du cha-
pitre du Long Sault de I. O. D. E.

EXPOSITION D’IRIS

L'exposition annuelle d'iris, de la

A l'occasion de son 42iéme anni:
versaire, un groupe de parents et
d'amis se réunissaient chez M. Da-
mase Roy, 39% rue Marlborough-sud
pour fêter Mme Roy. Etaient pré-
sents: M. et Mme Dorima Séguin, M.
et Mme Albini Desjardins, Mme
Léon Desjardins, Milles Juliette Des:
Jardins, Donalda Lauzon, Jacqueli-
ne Desjardins, Rachelle Desjardins,

maigon, augmentant la va
beauté de la rue.
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Les Auvents Embellissent le Foyer

Tenez la maison fraiche l’été

et tiennent la maison fralcho les jours les plus
chauds, mais ajoutent aussi beaucoup d'apparence A

C. H. PETCH
Manufacturier

AAAMAA444444444444 4444444444
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t aux portes et les portiquer

empêchent le soleil de péné-

A
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la
leur de la propriété et la

Carling 260
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 Germaine Gingras, M. Gérard Pate- Société d'Horticulture d'Ottawa, au-
naude avec Mlle Caroline Poirier,

 

NAAN

 ra leu le mardi, 10 juin, de une heu-
re à dix heures p. m., & la salle

 Mlles Marie-Ange Parisien, Simone

    
  

Voici votre chance EN AUTO

'VERITABLES AUBAINES

Auto Usagés Legare Automobile Supply
LIMITEE

 

293, rue Albert (près Kent)

Chevrolet Touring

1924 ,[ . $75

 

Tous les autos usagés doivent
‘
 

être vendus  

i

S USAGES

Voisin de la Keyes Supply,

Essex Coach

$5501928

 

Overland Touring

1924 $125
ey

Il n’en reste que 24
 

Essex Coach

: we... $250

 

Tous sont en bon état

 

Essex Sedan

"$600
Whippet Coach

| 1920 $675

1928

  
 

Jewett Sedan

$425
* Une véritable aubaine

pour vous 1926

 

Essex Coach

$7001929  
 

 Whippet Sedan

11908 . LL, $485

 

Hudson Coach

$7751928
 

 Eugène Picard
Représentant français.

Hudson Brougham

$5001926 . .

Essex Touring Sedan

1928 $800
 

Essex Coach
1930

Démonstrateur.

Emerson Motors Ltd.    Hudson Sedan
1980

Démonstrateur.  
 

244, rue Sparks

Téléphone: Queen 1600
Dépositaire des aut

245, rue Queen — Q. 7801  OUVERT   

 

TERMES SI DESIRES.

Succursale de Hull: 93, rue Du Pont — Sher. 4724.

os Hudson et Essex.
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PRODUIT DE LA CHRYSLER

  

L'automobile à six cylindres atteint

un nouveau sommet dans le meilleur

De Soto Six, un meilleur auto à un

prix inférieur à celui du fameux De

Soto Six qui battit tous les records

de ventes pour un auto de première

année, qui continua son gigantesque

‘succès durant 22 mois sans un seul

changement dans le modèle, la mé-

canique ou le prix. Améliorer un

auto brise-record, embellir un auto

déjà fascinant, lui donner un nou-

veau luxe, et abaisser le prix en

même temps, voilà qui est un véri-

table exploit. Le De Soto Six amé-

lioré a une nouvelle carrosserie

d'acier tout d’une pièce * que les

inégnieurs de la Chrysler Motors

considèrent le suprême en fait de

carrosserie sourde, de robustesse et

d'élégance, et un progrès marqué en

fait de confort et de sécurité. Le

moteur du De Soto Six amélioré est

plus gros et plus puissant, d'un

PLUS DE POUVOIR

MEILLEUR RENDEMENT

produisan

auto bris

favori du

auto à un

comportant

prompt et plus émotionnant.

MOTORS

LE MEILLEUR
DE Soro NIX

Celui qui se vend le plus depuis 22 mois
Maintenant amélioré et à un plus bas prix

 

fonctionnement très doux et sourd,

t un rendement plus

Un

e-record, un auto qui se

vend plus que tout autre auto, un

rant 22 mois, un meilleur

prix plus bas.

NOUVEAUX PRIX PLUS BAS

Routière, $1030; Coupé d'affaires, $1055;

Coupé De Luxe, $1095; Sedan quatre por-

tes $1110. Tous les prix f. à b, à l’usine.
l'équipement régulier de l’usi-

ne (transport et impôts en plus).

CARROSSERIE D’ACIER TOUT D’UNE PIÈCE*
& Un nouveau genre d’une meilleure construction d’un auto d'acier soudé,

sans jointures, d’une grande solidité, un progrès amélioré en

carrosserie silencieuse, robuste et de sécurité.

UN AUTO DIGNE COMPAGNON DU POPULAIRE DE

C. F. GERVAN, Gérant.

Angle des rues Bank et Catherine—Tél: Carling 6600

A. M, Caswell . se + ++. « Perth J, A. McRae . . . ., , . . Alexandria Smyth Bros.
J. R, Farrell , , . , . . . Chesterville A.Morrisson & Son . . . . . Smith Falls Smyth Bros
J. A. Huneault . . . . . . Casselman Jas. A. Shane . . « + » + . Rockland

SOTO HUIT

LAURENTIAN MOTORS, LTD.

Geo. M. Warren ,

DROIT

+ + » Pembroke
. . Renfrew
Carleton Place

 
MAINTENANT UN DES AUTOS LES MOINS CHERS AU

<eoPLYMOUTHe
UN PRODUIT DE CHRYSLER MOTORS

VENDU PAR LES VENDEURS DE SOTO PARTOUT

Quatre atyles de carrosseries,
$735 à 8775. Tous geis f. à b.
à la fabrique, comprenant
l'équipement régulier de le
fabrique (transport st taxe.
en plus). 
 

735
et plus, f. à b. à la

fabrique
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UNE AUTRE SPLENDIDE MATINÉE DONNÉE AU GHAMP

  

  

MARINE SORT AUJOUR
‘Les chevaux circulent

sur un tracé lourd au

'

champ du Jockey Club
Babble porte les couleurs de Ryland New à une belle

: victoire dans le prix Beaverdale — Black Shirt
enlève le prix Belcourt, réservé aux juvéniles — La
plupart des favoris récompensent le talent — King
Charles fait l’inattendu.

LE SOLEIL SUCCEDE A LA
PLUIE ET LE PUBLIC JOUIT

Quoigue la température ne fut gué-
re propice vers midi vendredi, le soleil
sortit de sa cachette avant l’heure des
courses et une autre foule considéra-
ble s’achemina vers le parc Con-

- naught pour la deuxième journée de
la matinée du printemps au splendide
champ de notre Jockey Club.
En vérité, c’était, après la pluie,

une journée idéale pour le sport du
turf et, selon la coutume, le sport
fut de calibre supérieur, chaque
épreuve donnant de vives émotions
aux amateurs.
Comme vedettes, la direction offrait

les prix Belcourt et Beaverdale, Le
. Belcourt, réservé aux juvéniles, fut
gagné par Black Shirt, poulain d’Ed-

_ Ward Sanford, turfman new-yorkais.
Le Beaverdale, monté pour les che-
vaux de 3 ans, revint à Babble, cour-
sier de Ryland et un des plus lourds
favoris d’une matinée qui ne fournit
guère de surprises.

LE PRIX BELCOURT
Six juvéniles n'ayant jamais connu

la victoire se sont rencontrés sur les
cinq furlongs de la première course.

: Black Shirt à E. Sanford et Cock
Robin à R. Whitney, deux jeunesses
qui ont fait le coup de feu à New-
York, étaient à peu près les seuls
dont la réputation était établie et ce
furent eux qui décrochèrent les pre-
mières tranches du gâteau.
Black Shirt, poulain brun issu du

fameux Black Servant, prit la tête
au lever du fil et mena de bout en
bout pour obtenir la décision par une
longueur. Brimsey le suivit en deuxiê-
me place jusqu’au coin final où Cock
Robin le supplanta. La lutte fut vrai-
ment serrée tout le long du dernier
furlong. Black Shirt était supérieur
et le prix Belcourt lui échut.

UN VIEIL AMI
King Charles, un vieux favori local,

a surpris le talent en battant un
champ nombreux sur les six furlongs
de la deuxième course.
Après avoir suivi Illumine et

Yankee Rock jusqu’au coin final, il
* contourna les meneurs et enfila le

dernier furlong en téte de la parade.
IJumine lui fit la lutte sans succès
et, dans la poussée décisive, Lawless
s'amena à l'extérieur pour enlevér la
troisième place à Yankee Rock.
Le vainqueur fit la distance en 1.17

2-5 sur un tracé boueux. Tous les
jockeys étaient couverts de boue des
pieds à la tête lorsqu'ils revinrent au
pesage. .
King Charles, gagnant par six lon-

gueurs, remboursa $19.35 a ses pre-
neurs.

SEAGRAM EN SCENE
L'écurie Seagram a encaissé sa pre-

mière bourse du meeting dans la troi-
sième course, grâce au bel effort de
McGinnis sur Circulet. Partant rapi-

“ dement après que Violeta eut retardé
le champ de plusieurs minutes, Cir-
culet prit immédiatement la tête et,
quoique serré de près par Saratoga
Maje et Grier of Spain, garda sa po-
sition pour s'en aller à une victoire
d’environ une longueur.
Dans le furlong final, Portsur passa

rapidement a l'extérieur et prit la
troisième place à cause d’une faibles-
se momentanée de Grier of Spain.
Quoique moins boueux, le tracé était
encore très lent.

Sullovey, le jockey de Saratoga
Maje, réclama un “foul” de retour au
pesage. Il avançait que Circulet lui
avait coupé brusquement la route au
‘deuxième furiong mais les commissai-
res ayant interviewé le juge du par-
cours rejetèrent la réclamation.

SUN SWEEPER GAGNE
Un champ de dix portants se fit la

lutte sur les six furlongs de la qua-
trième course et c’est à Sun Sweeper,
cheval hongre de M. Pierce, que re-
vint la palme de façon nassablement
aisée. Il mena de bout en bout. Quoi-
qu'il n'ait pas couru depuis la fin
d'août 1929, 1] était en parfaite condi-
tion et paraissait se réjouir de l’état
du tracé.
Lord Britain à A. Mounce, Ruthie

à Mme Lounsberry et Torrits à E.
Sanford le suivaient de près.
Forrits jouissait de la faveur popu-

jaire. Seabo eut assez de difficultés
à le secouer mais, dons le furlong
final, 11 le poussa tellement qu'il le
cassa en deuxième place. Lord Bri-
tain fut troisième. Le vainqueur rem-
boursa $13.20 pour le placement ordi-
naire. Sa marre était de cing lon-
gueurs.

LE BEAVERDALE
I; n'y avait que quatre candidats

en scéne pour se disputer le prix
Beaverdale: Babble a Ryland New,

Skid de lécurie Brandywine, Lawn
Grass a C. Whiting et Fantad a T.
Calcina. L'affaire se déroulait sur les
six furlongs.
Babble, conduit par Nick Wall, prit

une belle avance dès les premiers fur-
longs et ne fut jamais sérieusement
inquiété, quoique Lawn Grass et Fan-
tad aient lutté ferme au début.
Dans le furlong final, Fantad mena

une ronde démoniaque à l'extérieur,
mais l'avance de Babble était trop
considérable et, quand les espoirs pas-
sèrent sous le fil, une longueur envi-
ron les séparait. Skid tomba en troi-
sième place. Le mutuel ne remboursa
qu’à deux places, donnant $3.55 et
2.55 sur le vainqueur.

ARRIVEE SERREE
La tenue craintive de Dubreuil a

coûté la victoire à Wee Toddler II,
pouliche de H. Macfarlane, dans la
sixième course. C’est Evermore de
l'établissement Mont-Royal qui enle-
va la palme, grâce à la pression de
Ridgway dans le dernier quart de
mille. ’
Ces deux bétes menérent la ronde

sur six furlongs du voyage d'un mille
et 70 verges. Wee Toddler fut presque
toujours en téte, mais au coin final,
faute d’une bonne direction, elle fut
rejointe par Evermore qui parvint, en
dépit d’un effort suprême de Toddler,
a gagner par une tête. Ce dernier vo-
guait plus rapidement que la jument
victorieuse en passant sous le fil.
Merry Mount arriva troisième.
Le mutuel ne remboursa que $3.35

sur la gagnante.

AUTRE FAVORI
Pour clôturer la cérémonie, Stac-

cato, un favori à 2 pour 1, triompha
d’adversaires passables sur le mille
1/16. 1! suivit Muskogee et Mountain
Grass jusqu'à la mi-chemin où il se
glissa en deuxième place.
Agrafant Muskogee, après avoir en-

filé l'avant-dernier coin, il continua
sa descente, prit une avance d'une
longueur et demie mais en arracha
pour battre d’une demi-longueur
Muskogee qui roulait à vive allure
sous la poussée de Slate. Tom Kanty
avec Bulcroit en selle entra en troi-
sième place une longueur plus loin.
mel

CÉDULE DE LA
LIGUE DECROQUET

LA CAMPAGNE SE POURSUIVRA JUS-
QU'A LA FIN D'AOUT. — DE BONS
CLUBS EN SCENE.

La ligue de croquet de la vallée d’Ot-
tawa, qui vient d'inaugurer sa cam-
pagne, lance aujourd’hui sa cédule of-
ficielle que les amateurs liront sans
doute avec plaisir, N

9—Val Tétreau vs Montagnard.
13—St-Charles vs Eastview.
16—Val Tétreau vs St-Charles. a
20—Montagnard vs Eastview.
23—St-Charles vs Montagnard.
27—Eastview vs Val Tétreau.
30—Montagnard vs Val Tétreau.

JUILLET
4—Eastview vs St-Charles.
7—Val Tétreau vs Eastview.
11—Montagnard vs St-Charles.
14—Eastvie vs Montagnard.
18—St-Charles vs Val Tétreau.
21—Val Tétreau vs Montagnard.
25—Eastview vs Stt-Charles.
28—Val Tétreau vs St-Charles.

AOUT
1—Montagnard vs Eastview.
4—St-Charles vs Montagnard.
8—Eastviewv vs Val Tétreau.
11—Montagnard vs Val Tétreau.
15—St-Charles vs Eastview.
18—Montagnard vs St-Charles.
22—Va! Tétreau vs Eastview.
25—St-Charles vs Val Tétreau.

29—EastviewvsMontagnard, _

 

 

DIOTTE EST À
L’EXFRÇICE

Fred Diotte a fait deux heu-
res de solide entrainement au
B. et B. vendredi soir, en pré-
paration à son grand match de
mardi soir au Monument Natio-
nal avec Carl Van Wurden.
Cette rencontre soulève un vif

intérêt dans la région et l’on
s'attend à ce qu’une vaste foule
voit les hommes aux prises.
La direction annonce que Hall

et Earl Parclay se feront la
guerre en mi-finale et qu’il y  aura aussi de bonnes prélimi-
naîres.      
 

Partie de Lutte

Carl Van Wurden vs Fred Diotte
«

JUSQU’A DECISION

MonumentNational --- Mardi, 11 Juin

SEMI-FINALE

BILL HALL vs EARL BARCLAY

Entrée: 90e (plus l'impôt)

Sièges près de l'arène: $1.50 (impôt compris)

 

3—5: 3—Chief's Warrior, Bethel, 30 à 1,

  

 

  

 

str-ter de
fait

MARSHALL CASSIDY,
l’Association Canadienne, qui
sauter la barrière à Connaught.
tfeet

LES RESULTATS
AU P.CONNAUGHT

LES FAVORIS SE COMPORTENT BIEN.
-—KING CHARLES DEJOUE LES CAL-

Voici les résultats des courses de ven-
dredi au champ d’Aylmer:

Première Course
Prix du sénateur Belcourt, $800, 2 ans

qui n’ont pas gagné une seule course:
1—Black Shirt, 115, E. Fator, $7.30, 2.55,
2.50; 2—Cock Robin, 112, Hohensteln,
$2.35, 2.20; 3—Brimsey,
$3.90. Temps, 1.05 pour cing furlongs.
Ont couru: Dorothy Ellen, Lance Pen-
nant et Onlione.

Deuxième Course
A réclamer, $600, 3 ans et au-dessus,

six furlongs: 1—King Charles, 110, Mit-
chell, $19.35, 10.20, 5.70; 2—Illumine, 105,
Greenberg, $5.10, 3.05; 3—Lawless, 111,
Kiniry, $3.30. Temps, 1.17 2-5. Ont aus-
si couru Pen's Chic, Sea Fay, Ella Ru-
fus, Beaumont, Yankee Rock, Wander
Lou, Tony the Clown et Panketa.

Troisième Course
A réclamer, $800, 3 ans et au-dessus,

cinq furlongs et demi: 1—Circulet, 103,
McGinnis, $7.90. 3.15, 2.60, 2—Saratoga
Maje, 108, Sullovey, $2.80. 2.45; 3—Port-
sur, 101, Whitaker, $4.60. Temps, 1.08
2-5. Ont ausst couru Grier of Spain,
Kitty Ball, Dunrock, Peace Rock, Viole
a.

Quatrième Course
A réclamer, $600, 3 ans et a¥-dessus,

six furlongs: 1—Sun Sweeper, 111, Cra-
ven, $13.20. 5.80, 6.25: 2—Torrito, 99, Sea-
bo, $4.55, 4.25; 3—Lord Britain, 103, Whi-
taker, $9.75. Temps, 1.16 1-5. Ont aussl
couru Ruthie, Marie Gaiety. Governor
Peay, Oak Leaf, Lucille M, Select, Cap-
tain's Daughter, Fateful.

Cinquiéme Course
Prix Beaverdale, $800, 3 ans, six fur-

longs: 1—Babble, 106, N. wall, $3.55, 2.55,
xx; 2—Fantad, 104, Stevens, $2.70, XxX;
3—Skid, 109, Curran, xx. Temps, 1.16 3-5.
Lawn Grass a aussi couru.

Sixième Course
A réclamer. $800, 3 ans et au-dessus,

nés au Canada, un mille et 70 verges:
1—Evermore, 108, Ridgeway. $3.35, 2.75,
2.45; 2—Wee Todeler II, 106, Dubreuil,
$6.15, 3.65; 3—Merry Mount, 112, Cooper,
$3.90. Temps, 1.52 3-5. Ont aussi coutu
King Wave, Gilded Casino, Miss Gaie-
ty II, Span, Brevet.

Septième Course
A réclamer, $800, 3 ans et au-dessus,

un mille 1-16: 1—Staccato, 101, Cooper,
$6.60, 4.45, 4.80; 2—Muskogee, 109 1-2,
Slate, $15.05, 11.65; 3—Tom Kanty, 110,
Bulcroft, $11.85. Temps, 1.55 pour le mil-
le 1-16. Ont aussi couru Lanoil. Corn-
belt, Eunice Atwell. Aramis, Mountain
Grass, Donnaco, Daffodil et Silvermire.

merer

LECOMPTEPLACE
TOUSSESBILLETS

LA PROCHAINZ SEANCE AU RE-
GIMENT DE HULL FOURNIRA;
DU SPORT DE CALIBRE SUPE-
RIEUR.— LES CARTES DE-
VRAIENT S’'ENLEVER RAPIDE-
MENT.

 

Claff i;ecompte, organisateur de la
rrande séance de boxe du 18 juin au
Régiment de Hull, conseille aux amis
de ne pas retarder à se procurer des
billets, car à cause de l'excellence
du programme, il s'attend à ce que
la demande soit plus forte que ja-
mais,
Histoire de satisfaction à tous les

amateurs qui J’encouragent Cléophas
a laissé des précieuses cartes aux
“enfroits suivants:—
A HULL.— Chez Fortin et Gravel-

le, rue Principale. téléphone Sher-
wood 5050: chez M. Ovide Latulipe,
rue Principale, téléphone Sherwood
1731: chez M. I. Michon, rue du
Pont, téléphone Sherwood 5002.
A OTTAWA:—Chez M. I. Nor-

mand, 238 1-2, rue Dalhousie, télé-
phone Rideau 7059.

Pressez-vous, citoyens, pressez-
vous, la séance en vaut la peine.

LAPOINTE BRI'.LANT
Claff a reçu des nouvelles du sieur

Kid Lapointe qui fera le coup de feu
le soir du 18. Ce copain champion
des cantons de l'est, jouit d’une ex-
cellente réputatio*. Et ce n'est pas
sens raison car il est réellement
habile avec les garts. Il donnera
sans doute une performance supé-
rieure dans l'arène du Régiment.
Tous les participants s’entraînent

assidument dc sorte que 1: public
peut être assuré d’une très agréable,
soirée. Qu'on ne Voublie pas!

——ef.ie

LES COURSES AU
PARC BELMONT

STARPATIC GAGNE LE HANDICAP. —
TOREADOR II CAUSE UNE VIVE
SURPRISE.

NEW-YORK:—Voir1 les résultats des
coursés de vendredi ai parc Belmont:

Première Course
1—Blind Lane, Walls, 11 à 5 45,

2—5; 2—Beau Jolie, Mallye, 10 à 1, 4—I,
2—1; 3—Zinn, Workman, 10 à 1, 4—1,
2—1. Temps, 1.00 3-5 pour cing furlongs.

Deuxième Course
1—Toréador III, Pinon, 30 a 1, 10-1,

5—1; 2—Huette, Kermath, 10 à 1, 4—1,
2—1; 3—Brown Stout, M. G.-H. Bost-
wick, 5 à 1, 2—1, au pair. Temps, 3.53
2-5 pour deux milles environ. |

Troisième Course i1—Bscutcheon, Thurber, 6 à 5, 3—5,|
—4; 2—Milkman, McAtee, 6 & 5, 3—S5
1—4; 3—Ceasarion, Fator, 10 a 1, 4—1
2—1. Tamps, 1.13 pour six furlongs.

Quatrième Course
1—Starpatic, Workman, 13 A 10, 1—2,

1—4; 2—Dunsany, Ellis, 6 a 1, 5-2
6—5; 3-—Hornpipe, Burke. 12 à 1, 51,
5—2. Temps, 1.37 pour un mille.

Cinquième Course -
1—Sovietta, McAtee, 11 à 5. au pair,

1-2; 2—Friarness, Fator, 5 à 1, 2—1, au
pair 3—Sun Parched, Mann, 10 à 1,

1, 2—1. Temps, 53 secondes 1-3 pour
quatre furlongs et demi,
1—Momb Sixième Course
—Mombasa, orkman, 4 à 1, 8-5,

4—5; 2—Spantaft. Catrone. 16 à 5, 6—5, 
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jeton de Man O'War,

remettra, en l’absence du
taire du vainqueur, 

LA COUPE WILLINGDON
À L’AFFICHE AUJOURD'HUI

memree2

C’est aujourd’hui que se dispute à Connaught la grande
classique de la coupe Willingdon. Huit brillants candidats
ont été inscrits et, si le tracé est en bon état, on peut s’at-
tendre à une splendide randonnée sur le mille et 70 verges.

Marine et Kopeck, porte-couleurs de l'établissement
Mont-Royal, jouiront de la faveur populaire car Marine s’est
taillé une belle réputation depuis l’an dernier. C’est un re-

Mlle Béatrice Belcourt, fille de l’hon. sénateur Belcourt,
gouverneur, le trophée au proprié-

+    

112, Whitaker, *

 
 

 

 

LES OAKS VONT A
ROSE OFENGLAND

TROIS NEGLIGEES SE PARTA-
GENT LE WAGOT DANS LA
GRANDE CLASSIQUE ANGLAI-

 

EPSAM DOWNS:—Rose of En-
gland, appartenant à Jord Glanely, a
gagné les Oaks anglais, disputés
vendredi sur la distance d’un mille
et demi. Cette classique datant de
1779, est réservée aux pouliches de
trois ans et, 4 loccasion de son 148
anniversaire, quinze candidats dé-
marrèrent.
Rose of England battit de trois

longueurs Wedding favor à lerà Ho-
ward de Walden et Miemac à lord
Beaverbrook arriva troisième, deux
longueurs plus loin.

La cote était de 7 à 1,33 à 1 et 33
1
A la bête victorieuse va une bourse

de 2,000 livres et les extras.
elt.

VON ELM PREND
TITREFRANCAIS

LE GOLFEUR AMERICAIN BAT
MORRISON D'ANGLETERRE
DANS LE MATCH DECISIF,

LA BOULIE, France.—George Von
Elm, expert américain, a enlevé ven-
dredi le championnat de golf ama-
teur de France, grâce à sa victoire
de 9 à 8 sur R. G. Morrison d'Angle-
terre, dans le match final de 36
trous. Le champion eut toujours un
avantage marqué sur son adversaire.
H fit les 18 premiers trous en 70
coups.
C'est la deuxième année de suite

qu’un Américain enlève le titre: l'an
dernier, Jack Westland de Chicago
triompha de brillants adversaires
mais, cette année, il ne concourut
pas,

LEAFS ET ROYAUX
SONTAU REPOS

TROIS PARTIES SEULEMENT
DANS LA LIGUE INTERNATIO-
NALE. — BALTIMORE VAIN-
QUEUR. ’

  

La partie Montréal-Toronto, a l'af-
fiche vendredi, a été remise à cause
de la pluie.
Dans les autres joutes, Baltimore a

battu Reading, par 7 à 6, Rochester
a triomphé de Buffalo et Newark a
obtenu la décision sur Jersey-City.

Voici les résultats:
A Baltimore:

Reading . . . . . 000000 114—6 10 2
Baltimore . . . 010501 00x—7 12 2
Greene et Grace; Roy, J. Weaver et

McMullen,
A Jersey-City:

Newark . . . . . 001100200—4 10 ©
Jersey-City . - 001000 000—1 8 1
Faulkner et Munn; Grant, Hopkins

et Daly.
A Buffalo:

Rochester . . . - 100 001061—9 9 1
Buffalo . . . . . 400 100 002—7 16 2
Derringer, Carleton, McGraw et

Florence; Leverette, Buchanan et
Grube.

————

LE MONTCALM A
TAPE LES PATS

BELLE VICTOIREDES JEUNES
PATRIOTES HULLOIS. — TROIS
COUPS DE CIRCUIT.
LeMontcalm junior a battu le St-

Patrice, au pointage de 8 à 7. dans
une intéressante partie jouée au parc
Larocque.
Les vainqueurs comptèrent six

points dans la période initiale. R.
Charron et F. Montcion firent chacun
un circuit, Reinhart et Charlebois
chacun un triple. O. Groulx du St-
Patrice a aussi fait un circuit.
Le club Montcalm lance un défi à

tout club junior dont les joueurs sont
âgés de 15 à 17 ans. On pourra s’a-
Sresser 4 Alfred Dalpé, téléphone Sh.

ALIGNEMENTS
Montcalm — C. Charron, rec.; H.

Charlebois, lanc.; E. Reinhart, 1b; A.
Dalpé, 2b; R. Charron, ca.: W. Batte-
son, 3b: H. Benoit. L. Lalonde et F.
Montsion, voltigeurs.

St-Patrice — J. Sirois, rec.: A.
Groulx, lanc.; D. Boivin, 1b; M. Ashe,
2b; P, Sirois, c.a.; W. Blakeney, 3b;
G. Tardif, R. Roussel et J. Blakeney,
voltigeurs.SE

   LES CIRCUITS
COUPS VENDREDI

Klein, Phillies, 1; Hartnett,
.Cubs, 1; Grimm, Cubs, 1: Dout-
hit,Cardinaux, 1; Suhr, Pirates,

| 13 Comorosky, Pirates 1; Ma-
haffey, Athlétiques, 1,

LES MENEURS
Ruth, Yankees, 18; Wilson,

Cubs, 17; Berger, Braves, 15;
Klein, Phillies, 15; Herman, Ro-
bins, 13; Foxx, Athlétiques, 12;
Gehrig, Yankees, it,
Totaux: Nationale, 265; Amé-

 

   joi, 5-1, Temps, 1.39 1-5 pour un mil-

+
ê

 ricaine, 197; grand total, 462.

rer EE|

RIEL PREND LA
MESURE DE LAUZON

LES VAINQUEURS SE RAPPROCHENT
DE LA TETE DANS LA LIGUE DE
BILLARD.

La partie Dagenais- Riel qui devait avoir
lieu dns la ligue des salles de billard de
Hull a été remise parce que deux des
joueurs dn Dagenais ont été plougés dans
le ceuil par la mort de Mme J. Maurice.

‘‘Le Droit’’ se joint à la ligue pour of-
frir ses profondes sympathies aux frères
Maurice.
Le Kiel rencontra alors le Lauzon dans

la reprise d'une joute récemment remise
et Rie! triompha, au pointage de J0 à 2.

P. Belly et J.-P. Gagnon tapërent cha-
eun un triple sac et D. Girouard eut un
circuit,

Voici le résultat:—
CLUB RIEL

AB. R.H.P.O.AE.
Ed. Plante, ca . 4 1 2 1 2 0
H. Plante, rec . 3 2 2. 1 0 0
P. Beliey, 3b 4 3 3 0 1 0
J. Dien, 1b . . . . 4 1 3123 0 1
O. Desmarchais, 35... 3 1 2 1 0 0
A. Bouchter, lanc . 4 0 0 3 8 U
D. Girouard, cd 4 1 2 0 0 0
Art. Plante, ce . . 4 1 1 2 0 0
JP. Gagnon, eg .. . 4 0 1 1 0 0
A—Ant, Belly . 2 01 0 0 O

Totaux . . . . . , 36 10 16 21 10 1
A—Remplace Desmarchais à la 6e.

CLUB LAUZON
AB.R.H.P.O.A.E

H. McKinnon, cd . 4 0 2 0 0 O
D. Roy, 3b . 4 0 1 1 0 0
L Monette. rec .. . 1 0 0 0 1 1
J.-P. Tremblay, Janc . 3 0 0 4 0 1
R. Mareil 1» . . . 3 1 1 2 0 0
A Lalonde, ce . . 3 0 0 2 8 0
H. Chartrand, c-a . 3 0 0 3 2 O
R. Brazeau, cg . . 3 0 2 2 0 1
H. Huneault, 2h 3 1 2 6 4 0
X—Laframboise , . 2 00100

Totaux , .…... 29 2 8231 15 3
Riel . , . . . 200 033 2—10 8 4

Lauzon . . . . . . 010 010 0— 2 16 1
Je.X—Remplace L. Monette 4 la

rar

(LE CLASSEMENTJ
LIGUE AMERICAINE

G. P. Moy
Philadelphie . 31 15 674
Washington , . . . . 29 16 644
Cleveland , , , , . 27 10 587
New-York . . . . . 23 19 548
Chicago . . . + . » 17 24 4135
Détroit . . 18 26 .409
St-Louis . . 18 27 .400
Boston , . . . . , , IA 31 311

LIGUE NATIONALE
G. P. Moy.

Brooklyn . 28 17 622
Chicago . . . . . 28 19 .596
Pittsburg . . . . . . 28 21 512
Neg-York . . . . . . 23 22 .511
St-Louis . .°. . , + 24 23 511
Boston . . . . . 18 24 429
Cincinnati . , . . . 18 27 .400
Philadelphie . . . , 16 24 .400

LIGUE INTERNATIONALE
G. P. Moy.

Baltimore .. .. .. 31 18 .633
Montréal . . , , . 27 19 587
Rochester , , , , . . 25 21 543
Buffalo . . + » . . 24 22 522
Toronto , . + , , . 24 24 .500
Newark . . +» , + , 20 26 435
Reading . . . , . « 19 29 .396
Jersey-City . . . . 19 30 .388

 

Les courses à

Long Branch
USTAIN GAGNE LE PRIX BRANT-

S ORD. — SERIE DE COURSES A RE-
CLAMER.

 

TORONTO:—Voici les résultats des
courses de vendredi à Long Branch:

Première Course
1—Sergeant Major, Russell, $14.90,

6.45, 4.40; 2—Venarock, Riley, $8.05, 5.25;

3—Wandering Gold, Adams, $4.40. Temps
1.18 3-5 pour six furlongs.

Deuxième Course
1—Sustain, Cannon, $4.60, 3.75, 2.65;
2Trice, Halnes, $7.00, 4.35; 3—Imagi-

nary, Mann, $3.00. Temps, 1.04 2-5 pour
cing furlongs.

neGodtey,$5.80, 3.20, 2.751—Milestone, rey, .80, 3.20, 2.75:
2-Sun Rock, Boucher, $3.80, 2.85; 3—
Helen Handsel, Phillips, $4.00. Temps,
1.33 pour sept furlongs.

Quatrième Course
1—Fair Oil, Almers, $7.40, 3.45, 3.05;

2—Pandorus, Mann, $4.10, 3.20; 3—Pla-
guer, Romano, $3.40. Temps, 1.17 2-5
pour six furlongs.

Cinquième Course
1—Blazing Cinch, McCrann, $79.10,

22.55, 10.20; 2—Lommern, Horn, $5.65,
3.60; 3—Judge Bartlett, Cannon. $2.60.
Temps, 1.50 pour le mille 1-16.

Sixième Course
1—Justa Flapper, Haines, $9.20, 6.75,

3.55; 2—Uppity, Romano, $35.15, 11,55;
3—Fair Folly, Cannon, $4.45. Temps, 1.44
2-5 pour un mille.

Septième Course
1—Billy Baughn, Romano,

3.60; 2—Fair Girl, Cannon,
3—Corposant, Burns, $4.25.
pour le mille 1-16.

BORDELEAU JOUE
AVECLEPROGRÈS

LES TROUBADOURS FONT UNE
SORTIE SUR LE TERRAIN
WOODS.—DEUX JOUTES A L’AF-
FICHE.

Le parc Woods, terrain officiel de
la ligue Commerciale de Hull, verra
deux parties de balle molle dimanche
après-midi.
Dans le premier engagement, le

Grand Hôtel fera le coup de feu con-

tre l'Eddy et dans l'autre, le fameux
club Bordeleau de la Cité d'Ottawa
croisera le bâton avec Le Progrès de
Hull,
Quoique le débat initial promette du

jeu intéressant, les amateurs atten-

dent surtout l’exhibition qui clôturera
la journée. En somme, c’est un excel-
lent programme qui plaira à tous les
sportifs transpontins. C’est pour les 2
heures précises.

SPORT

$8.95, 5.40,
$19.50, 8.45:
Temps, 1.51

 

 

LES HABITANTS
ONTLE DESSUS

LE LA CaLLE REMPORTE UNE BELLE
VICTOIRE SUR LE RIDEAU. — DE
RUDES COGNEURS,

Le La Salle & joué un vilain tour au
Rideau dans le concours de la ligue
de la Cité en lui infligeant une défai-
te de 11 à 3 vendredi soir au parc
Lansdowne.
Les valnqueurs ne lalssérent aucun

doute de leur supériorité, cognant dix
coups de diverses espèces,
McCann en réussit quatre pour

part et L. Rhéaume deux.
Lundi soir, les Artilleurs et le David-

sa

son seront aux prises.
Voici le résultat officiel:

LA SALLE
ABR HPO A E

E. Pilon, 3b . . 4 0 1 4 0 0
McCann, cc 5 2 4 2 000
Leclerc, c-a 4 2 1 1 2 1
Perrault, 2b . 5 2 0 4 1 1
H. Pilon, 1b 5 1 1 4 0 2
L. Rhéaume, pc. 5 1 2 8 1 0
Rlopelle, cg . . 3 1 0 1 0 oO
A. Potvin, cd . 4 1 1 0 0 0
J. Potvin, lanc. 4 1 0 0 3 o

Totaux -… 39 11 10 24 7 4
RIDEAU
ABR HPO A E

Draper, 2b . . 4 1 1 5 3 2
St-Germain, cc . . 4 0 2 2 0 1
Roy, cg . . 4 0 1 3 0 0
Schroeder, 1b 4 0 0 7 0 1
Perley. rec, 4 0 0 1 0 0
Gillirad, cd .. 3 0 0 1 0 OO
M. Peterkin, c.2a . 2 1 1 1 5 2
W. Purdy, 3b 4 0 1 3 aA 3
Jansen, lane, 3 0 0 1 0 ©
X-Hall, cd 1 0 060 6 0 0
xx-Forster . . . 0 10000
xXX-G. Rhéaume 1 0 0 0 0 0

Totaux . . . .3 3 6 24 12 7
Frappe pour Gilliard A la 7e.
Frappe pour Jansen à la 8e.
Frappe pour Schroeder à la 8e.
Résultat par manche:

La Salle . 300 000 08—11 10 4
Rideau 11000001— 3 6 7

SOMMAIRE
Points sur coups de L. Rhéaume, 3.

H. Pilon 2, McCann 2, J. Potvin 2, Le-
clerc, A. Potvin, Draper, St-Germain,
G. Rhéaume. Deux-buts, H. Pilon, L.
Rhéaume, McCann. Sacrifices, E. Pilon.
Buts volés, H, Pilon, McCann, Leclerc,
St-Germain. Double-jeux (3): (1) J.
Potvin & Rhéaume a H. Pllon: 2 et 3):
Peterkin A Draper & Schroeder: retirés
par Potvin 6. Janson, 1. Buts sur bal-
les, de Potvin 5, Jansen 3. Mauvails ser-
vice, Jansen, 1. Frappés par Potvin 2.
Boy et Perley. Lalssés, LaSalle 7; Rideau
13. Points mérités, LaSalle 3, Rideau, 1.
Durée, 1 heure 41 minutes. Arbitres,

.|Foster et Séguin.
rar

WHITCOMBE CHAMPION
PORTRUSH, Irlande. — C. Whit-

combe, professionnel anglais, a enlevé
le championnat de golf ouvert d’Ir-
lande avec un total de 289 pour les
72 trous. Abe Mitchell arriva deuxië-
me avec 297 coups.
   

 

  

DURIDEAU
DE CONNAUGHT

TRIOMPHE. 
 

 

PHILADELPHIE.— Jim Lon-
dos, lutteur grec, a enlevé le ti-
tre mondial de lutte grace a
sa victoire sur Richard Shikat,
dans un match décisif livré ven-
dredi soir.
Le vainqueur prit une seule

chute.

  
 

LEB.B. A EUUN
AUTRETRIOMPHE
LES QUILLEURS
DU PROGRES DANS
COMMERCIALE.

TRIOMPHENT
LA LIGUE

Le B. et B. a pris la mesure du Pro-
grés, au pointage de 17 a 12, dans
une partie de la ligue Commerciale
de Hull jouée vendredi soir au parc
Woods.
Les vainqueurs réussirent 15 coups

contre les 13 de leurs adversaires.
Charbonneau hissa un circuit, P. Le-
sage un triple. H. Groulx et G. Le-
sage cognèrent chacun un double.

Voici le résultat:
{Le Progrès . . . 1400052—13 13 6

LoNpos cHamion || LES PARTIES DES
LIGUESMAJEURES

PHILADELPHIE TRIOMPHE
BROWNS. — LES CUBS SE
REVEILLES.

DES
SONT

Voicl les résultats des parties de ven.
ol dredi dans les grands circuits de balle:

LIGUE AMERICAINE
A St-Louis:

Philadelphie . 210 000 10 —5 9 Ÿ
St-Louis . . . . 000 100 102—4 10 1

Batteries: Mahaffey, Earnshaw et Co-
chrane; Collins, Kimsey et Manion.
A Cleveland:

Boston . . . 020 001 010—4 D 4
Cleveland 011 020 05x—9 10 L

Batteries: MacFayden et Heving; Har-
der, Jablonowski et L. Sewell,
New-York à Chicago, pluie.
Washington à Détroit, plule.

LIGUE NATIONALE
A Brooklyn:

Chicago . 010 222 222—13 16 0
Brooklyn - 000 000 000— 0 2 2

Batteries: Root et Hartnett; Vance,
Dudley et Deberry, Picinich.
A New-York:

St-Louis - . 300 003 00J1— 7 a
New-York . … - 040 500 Oùx—10 17 3

Batteries: Bell, Haid, Sherde! et Wil-
son; Fitzsimmons et Hogan.
A Phliadelphie:

Cincinnati . . 040 000 0C1— 5 10 1
Philadelphie 420 430 10x—14 16 1
Batteries: Frey, Johnson, McWeeny et

Gooch, Sayles; Collins et Davis. > 
BetBn...... 306 315 x—17 15 1

L. St-Jean et Lalonde; L. Fournier
7 12bran.
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Vente des billets en ville
Magasin de Musique C. W. 
 

mmnggenniEE

Terrains de Cirque, angle des
rues SOMERSET et PRESTON

Fhe

Présente

et Tony
Absolument à toutes
les représentations,

-8P.M.DOORS OPEN-1-7 P.M.

A Boston:
Pittsburg . 000 010 201—4 10 1
Boston 010 200 000—3 11 0Q

tBatteries: Meineet Bool; Cantwell e
Spohrer.
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, le jour du cirque, au
Lindsay, 189, rue Sparks.

 

       

 

 

donné.

fidèle.

 
IL £&31 

ON PEUT TOUJOURS
S'Y FIER

-comme à un amifidèle

 

Tr est facile de comprendre pourquoi tous ceux qui possèdent
un Oldsmobile parlent de leur voiture comme on parle d’un

fidèle ami. C’est qu’ils ont pu constater que l’Oldsmobile possède
toutes les qualités qui font les vrais amis. Il a surtout ce caractère
qui révèle la volonté, de même que l'aptitude de servir long-
temps et bien.

A ceux qui ont mis en lui leur confiance, l’Oldsmobile n’a jamais
manqué . . toujours il est à leur service, sans défaillance . .
toujours alerte, prompt à se mettre en marche dès le signal

Les fiers possesseurs d'autos Oldsmobile savent que ceux-ci sont
le fruit d’une conception précise et efficace. Ils savent qu’ils ont
été éprouvés à fond sur les Pistes d’Essai de la General Motots,
Et ils savent aussi que l’Oldsmobile est construit pour faire toutes
choses bien, conformémentaux standards prévus pourles voitures
de qualité supérieure.

L'Oldsmobile Six est un auto de bonne race. Il vous le prouvera
comme il l’a déjà prouvé à des milliers d’autres au Canada—il

vous prouvera qu’on peut toujours se fier à lui, comme à un ami

Le mode de paiement différé G.M.A.C. de la General Motors
vous en facilitera l’achat.

 

OLDSMOBILE
PRODUIT DE LA GENERAL MOTORS OF CANA
OTTAWA BXACH MOTOR COMPANY, LIMITED

Rues Bank et Catherine,
Salle d'étalage en ville, 146, rue Albert.

EMERSON MOTORS, LIMITED
244, rue Sparks, Ottawa, Ont,

L’Oldsmobile est représenté par les marchands suivants dans les territoires indiqués:
Palangio Motor Sales, Cochrane, Ont,

| Cornwall Motor Sales Co, Cornwat, Ont.
W. H, Dickinson, Kemptville, Ont.
Otto Ashick, Pembroke, Ont.

Central Garage. Korn,
MEILLEUR

Ottawa, Ont, Téléph

Mills Reg'd.,
P. Q.
PARCE QU’IL

H. A. Ross, Smith's Falls, Ont,
George McCaffrey, Stittsville, Ont.
Buckingham Motor

Gatineau Mills, P, Q.

  
 

A, LIMITED .

one: Carling 2000

Téléphone: Queen 1600

Sales of Gatineau

EST CANADIEN    
 

E
a



“|| 260, Tue Slater. Tél: Queen 2380(eeTETE

Queen2880
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FLAMBEAUX
—es

LE FAUX BILINGUISME.

Jour de la fête de Dollard, je reçois un journal d’une char-
mante petite ville du Québec. En place d’honneur, un article très
bien pensé sur le héros de 1660; en face, l’annonce d’un concert.
Et je lis comme pidces au programme: The Calif of Bagdad (ou-
verture) F.-A. Boieldieu...; plus loin : Swing Song. Zameenik ;
Coppilia, Léo Delibes; enfin, le dessert: My heart at thy sweet
voice, C. Saint-Saens. Supposez maintenant que le scribe chargé
de rédiger ce programme eût écrit, en français, comme il con-
vient: Le calife de Bagdad, Escarpolette, Coppélia, Mon coeur
s'ouvre à ta voix, le concert n’eût-il pas eu le même succès? Boiel-
dieu, Zameenik, Delibes et Saint-Saens n’ont pas dû couvrir
d’un chapeau saxon leur musique si délicieusement française !

—vueame

Cette manie de tourner tout à l'étranger rappelle trop celle
des bonnes gens qui donnent dans l'anglais, chaque fois qu’ils
ignorent la provenance d’un mot: ainsi, quelque part sur notre
front outaouais, il n’est pas rare d’entendre des horreurs comme
celles-ci: celluloille, benzaîne, gâzoline, comme de changer des
noms authentiquement français en anglais, Cathleen, pour Ca-
therine, Lilian et Vivian pour Liliane et Viviane, etc; de méme
qu’on peut faire ‘‘reviser’’ son huit-chevaux en obtenant le
même résultat qu’en le faisant ‘‘overaller’’, ete. Sans doute le
compositeur du fameux programme bilingue cité plus haut a
pensé juste d”“overaller’’ des titres trop français, pour des oreil-
dés bilingues!

QUELQUES BONS LIVRES.

Pourla bibliothèque des vacances, achetez:
‘“Coeurs d’Apôtres”’, roman-cinéma illustré, bien propre à

intéresser vos enfants. À remarquer parmi les ‘‘coeurs d’apô-
tres’, la délicieuse physionomie de Guy de Fontgalland ;

‘‘Jeux et divertissements et plein air’, de Seygie. petite
encyclopédie des sports en famille; livre agrémenté de 300 arti-
cles (figures et dessins), abondant de conseils depuis les simples
amusettes pour les grands bébés jusqu’aux tours d’escamotage et
aux expériences de physique pour les autres. . . bébés,

À notre librairie, vous trouverez, pour les jeunes, une admi-
rable collection de romans illustrés, de contes francais et cana-
diens, les ouvrages de Claude Melançon, de Michelle Le Normand.
de Mlle Marie-Rose Turcot, de Mme de Ségur, de Mlle Daveluy,
de Canadiana dédiés à la jeunesse,

Toujours pour jeunes, lisez et faites lire ‘L’un des vôtres‘,
du R. P. R. Villeneuve, O.M.I.; ‘“Une croisade d’adolescents’’ et
‘‘Chez nos ancêtres”’, de M. l’abbé Groulx; ‘‘Silhouettes cana-
diennes’’, de Laure Conan, trop vite oubliée; ajoutez la ‘‘Col-
lection des Grands Coeurs’’, intégralement recommandable; des
vies héroïques exemplaires, comme celles de Guynemer, Ozanam,
Louis Veuillot, ete; ‘‘Notre légende dorée’’ et ‘“ Histoires cana-
diennes pour le catéchisme’’, oeuvres d’un frère mariste; profitez
du bon marché des collections ‘‘Bibliothéque de mga fille’, ‘“Fa-
milia’’; les romans de Léon Ville, ete. . 0m ;

N’oubliez pas quelques volumes de poèmes à dire, de thé-
âtre pour l’enfance, de toiles à découper, toutes choses aimables
dont notre librairie abonde.

A bientôt, les livres de la maman en vacances.

N. B.—Tous ces ouvrages devraient être donnés en prix, à
“Nicolette Auclair’, par Mademoiselle Marie-Rose Turcot,

Ottawa. Les Editions du Mercure. A notre librairie.

Voic un roman d’essai qui faif beaucoup jaser. Personne ne

discute plus le talent de Mademoiselle Turcot, et cependant sa

‘“Nicolette’’ ne rencontre pas chez tous une égale sympathie. Le

mot sympathie jouant deux rôles, c’est dire qu il couvre l’auteur

d’une atmosphère faite d’admiration et de réticence. Essayons

8 juste. i ; _

a evidemment, Mademoiselle Tureot, qui est à son deuxième

roman, et s’est montrée jusqu'ici dans les tout premiers rangsde

la nouvelle, n’a pas voulu se perdre dans les grands sujets I -

ficiles. Le théme de sa romance est des plus simples et des plus

aimables: l’histoire d’une jeune fille aux prises avec un intr

gant, qui sait l’art de manier les âmes trop fragiles. utour« un

mariage à double candidature, s’agite l’ambition es paren a

la pauvrette, au prix de quel sacrifice? se libére assez heure

menrame de famille, peu compliqué, tiré de la vie réelle, porté

sur diverses plages canadiennes, ce qui leur donne un cadre de

2 ien dessiné. ; .

chezte de ce roman réside dans l’emploi de moyens brés

simples, que l’expérience aurait sans doute plus longuementvi

lisés. En somme, les caractères se détachent assez vigoure sent,

l’action n’hésite pas trop, pour qu'on puisse reprocher à ces Pt g

parfumées l’intention de nous enivrer au lieu de nous éclairer.

T1 y a ie style , où Mademoiselle Turcotte retrouve ses belles

qualités d’artiste, ces dons de saisir la nature vaste, de la Ton re

sur une palette magique, de la faire palpiter, châtayer, chan er.

Cette fois, on compte pour trés peu le travail critiquede re ever

quelques fautes de goût, quelques passages hasardeux un temp

à un autre, les trahisons du prote, on se laisse bercer dans un en

semble de musiques et de paysages, musiques de couleurs mu E

ples et paysages mélodieux comme des chorales d’oiseaux e

d’enfants.

Et sur tout cela, une fraîcheur d’âme, de pensée, de rêves, de

visions qui multiplient les charmes et les ensorcellements. On on

blie méme, lorsqu’on lit ce livre pour en faire la critique, que tel

personnage s’efface un peu trop vite, que tel autre s imposeà

contre-temps, que telle métaphore semble trop subtile, on oublie

que l’ouvrage suppose des développements d’analyse poussés plus

loin. La grâce du style, la joie qui a fait ces pages, le printemps

qui les a bénies, nous reprennent aussitôt. Victoire de la beauté

sur les ombres...

‘“Nicolette Auclair’’ est une fleur de mai canadien, petite

fleur hâtive et à la fois gênée, qui se presse de donner son par-

fum, sous un soleil souvent endéfaut. Fleur qui sans doute pousse

trop vite, mais que mai accueille comme l’annonciatrice des roses
de juin et des lys de juillet.... Souhaitons & Mademoiselle Tur-
-cotte la joie prochaine de nous cueillir, dans la gloire de la mi-
été, la fleur qui demeure...
> ‘ Victor BARRETTE.
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Nous Faisons

l’Examen

Gratis

Si vous craignez que le toit de votre résidence, de votre
magasinoù de votre usine se détériore, faites-le examiner
maintenant et mettre en état de résister aux intempéries,

 

Nous posons des nouvelles toitures au Goudron
et au Gravier et nous réparons les vieilles

‘toitures. Nous couvrons en ferblanc.

Nous exécutons impeccablement tous genres d’ouvrage
métallique. Nos artisans sont maîtres de leur art.

McFARLANE-DOUGLASCO., LIMITED     

  
  

Les livres
—_—

“ANGELINE GUILLOU”
“Cheveux chfitains légèrement

bouclés,... large front surplom-
bant deux yeux limpides, où se re-,
flétait, dans la mélancolie, toute
l’âAme de l’Acadie martyre”, voilà
esquissée devant nous la physiono-
mie d’Angéline Guillou.
Angéline vient de terminer ses

études au collège de Sillery. Elle
retourne maintenant dans son pays,
la Rivière-au-Tonnerre. En route
une tempête classique — vous la
voyez d'ici — soulève le bateau jus-
qu’au ciel et découvre l'arène noire
tourbillonnante aux clameurs d’abi-
me. Peu s’en faut qu’on wn'aille
boire le dernier coup à la grande
tasse! On s’en tire cependant. An-
géline est reçue à la maison par sa
mère mourante. Et ce sont les
jours monotone du deuil qui s’éter-
niseraient si le capitaine Jacques
Vigneault n’avait le bon esprit de
venir, en avion, assassiner les mar-

1souing de la Rivière-au-Tonnerre,
Un idyle commence, à propos de

rien, entre le capitaine et Angéli-
ne. Car “l'amour rode” partout,
voire dans les coins de terre les plus
hérissés. 11 y a bien cette Antoi-
nette Dupuis qui souhaiterait pour
elle le charmant Vigneault, Mais les
souffles d’Eros ne travaillent point
pour elle. D'ailleurs ji! a été déci-
dé que ni Angéline ni Antoinette
n’aurait pour soi l’exterminateur
des marsouins. Parti un jour à la
recherche d’aviateurs perdus, Jac-
ques Vigneault découvre un trésor
dans une manière de Niagara du
nord. A ce trésor, il fait de fré-
quentes excursions. Dans la derniè-
re excursion évidemment, il dispa-
raft et les sauvages rapportent à
Angéline les débris de l'avion dis-
loqué... ,

 

=
Angéline se fait soeur de la cha-

rité, et fonde la communauté de
Notre-Dame de la Garde. Elle est
maintenant la Mère Saint-Vincent
de Paul... Cependant, le capitaine
Jacques est revenu de la mort...
Si le bonheur de la terre lui échap-
pe, il va se vouer comme celle
qu'il aimait au bonheur des autres:
il deviendra Oblat de Marie-Imma-
culée.

e 8s » )

Et voila, abominablement résu-
mée, une intrigue qui couvre près
de deux cents vastés pages et qui
ne laisse pas d'intéresser malgré ses
longueurs.

J'ai dit longueurs car longueurs
il y à, et c’est, à mon sens, un des
graves défauts du livre de M. Lal-
lier. A quoi bon nous refaire la
description du cap de Québec, cent
fois reprise et toujours manquée? A
quoi bon les longues histoires du
bonhomme Comeau? ‘Tout cela char-
ge le récit qui ne marche plus, et
ne s'accorde- guère avec la vites-
se de nos moeurs bousculées. J'ai-
me mieux la topographie de la Ri-
vière-au-Tonnerre et des alentours.
Les amateurs de régionalisme en
auront ici pour leur goût. Tout est
net, sec, dénudé lomme les lieux

or

duction olfactive, on; a réussi à
nous faire sentir la morue...

” - .

Des personnages il convient de
dire un mot. Ils sont suffisamment
vivants pour fixer potre attention.
Cependant ils ont un peu tous la
même teinte, le même langage. Et
trop souvent, là où l'on attendrait
la vision nette, âpre, un peu crue,
on rencontre un profil fuyant, gra-
cieux toujours, mais si vite disparu.
Les grosses bavardes de la Rivière-
au-Tonnerre, Catherine Mélahson,
Varsovie Sainfoin, Joséphine Le-
blanc en Angéline Brochu, sont “des
morues de bonne femme”, un peu
truculentes, et ressemblent fort el-
les, à des caricatures: mais M. le
curé n’est pas excessivement dans
le ton. D'ailleurs ces messieurs
prêtres de la Côte-nord, n’ont pas
grand'chose de commun avec les cu-
rés canadiens, si proches du ciel et
pourtant si pratiques, paraît-il.

Ces quelques réserves faites, nous
ne pouvons que louer un ouvrage
où la pensée est toujours noble, les
coeurs toujours élevés, les âmes cou-
rageuses sans se lasser, donnant
par la aux volontés mièvres de noz
civilisations de magnifiques leçons
d'énergie. La tenue irréprochable
de l'oeuvre permet que cette oeuvre,
on la mette dans toutes les mains:
ce n’est pas un mince mérite, Deplus on aimera s’amuser aux saillies
du style bon-papa de l'auteur.

>» . .

Angéline Guillon honore dons nos
lettres par les qualités discrètes

que je viens de dire, et surtout par
la nouveauté des décors que le livre
évoque, On ne se hasarde pas tous
les jours dans le Golfe, et ces paysa-
ges battus par les vents et la brume,
ils sont neufs pour nous. Et, j'y in-Siste, il convient de féliciter l’au-
teur pour le soin qu’il a mis à lez
reproduire en sombres fresques hu-
mides, désolées, consolées par-ci
Par-là, pour notre joie, d’un frêle
rayon de soleil. :

Pascal Hébert.
(Le Devoir, 10 mai 1930.) °

(1) Joseph Lallier, — AngélineGuillou, roman canadien. Impriméà l’Action Sociale Limité1930 e, Québec,
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AMUSEMENTS ET CURIOSITES

LES ACROSTICHES
L'acrostiche est une petite pièce de

poésie dont chaque vers commence
par une lettre qui fait partie d’un
nom, une devise, etc, écrit verticale-
ment à la marge. Ce mot vient du
grec, akros, “extrême” ou “qui est à
l'extrémité”, et stichos, ce qui signi-
fie “ordre, vers’; c’est-à-dire -“com- !
mencement du vers”.
Les acrostiches remontent

plus haute antiquité. On trouve dans
la Bible quelques parties- qui sont
acrostiches, c’est-à-dire dont les ver-
sets commencent par les lettres de
l'alphabet en hébreu. Tels sont le
psaume 33, le psaume 118, la femme
forte de Salomon, les Lamentations
de Jérémie. Peut-étre avait-on ainsi mêmes; et par un prodige de t:-- agi pour aider la mémoire. Les Grecs
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EXCURSIONS À
FORFAIT

EN EUROPE

Excursions plus nom-
breuses et plus in-
téressantes, con-
venant à toutes les
bourses.    Passage

Pacifique 
 
Un cadeau qu’elle n'oubliera jamais

Offrez à votre jeune épouse un cadeau

urope sur
“Empresses” blanes—sur un
“Duchess” ou encore sur I'un des tou-
jours populaires paquebots des types
“Mont” et "M
entre Montréal, Québec et les ports
de la Manche.

f

Peu importe que vous voyagiez en
Première, en Classe Cabine, en Troisième
ouriste ou en Troisième Classe, vous

saurez apprécier le service excellent et
la cuisine soignée
Pacifique Canadien — les préférés des
voyageurs d'expérience.

Touriste, à partir de $185.00.
Prix aller et retour en Troisième, $155.00.

Demandez des imprimés à votre agent
local ou écrivez à

Services Maritimes du

“Ayes toujours des chèques de voyages des Messageries du Pacifique
-  <Canadien . . . Négociables partout.”

—

différent, unique — emmenez-la
l'un des somptueux

uxueux

" qui font le service

des paquebots du

aller et retour en Troisième

J. A. McGILL, agent général
Service des Voyageurs

Ottawa, Ont,

Canadien
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tiches.
En France, il fut un temps où on

les fit avec une espèce de fureur. On
tenta tous les moyens imaginables
d'en multiplier les difficultés: on vit
des acrostiches dont les vers non
seulement commençaient, mais finis-
saient par la lettre donnée; d'autres
oll cette lettre se trouvait au com-
mencement du vers et à l’émistiche,
ete. :
Un poète de plus d'esprit que de

fortune fit sur le nom du roi —
Louls XIV — le petit acrostiche sul-
vant:

Couls est un héros sans peur et sans
[reproche;

On désire le voir: aussitôt qu'on l'ap-
[proche,

Sn sentiment d'amour enflamme tous
[les coeurs;

m1 ne trouve chez nous que des adora-
[teurs:

“on Image est partout, excepté dans
[ma poche.

En détournant un peu le mot
acrostiche de son sens étymologique,
on peut poser un grand nombre de
problèmes, dans lequel il s'agit tou-
jours de placer certains mots hori-
zontalement de manière à obtenir
verticalement un autre mot.
Par exemple: Rendre une préfec-

ture ou une sous-préfecture des dé-
partements suivants: . Creuse, Oise,
Gironde, Cantal, Eure-et-Loir, Côtes-
du-Nord, et les disposer en parallé-
logramme de manière à obtenir, sui-
vant la hauteur, une préfecture avec
le nom de son département.

Solution: AUBUSSON
CLERMONT
LIBOURNE

AURILLAC
CHARTRES

GUIMGUAMP
TONNERRE

BESANCON
L’acrostiche peut être double ou

triple, etc. En voici un qui donne le
nom de deux grands écrivains ecclé-
siastiques:

BRE

s
a
u
u
e

Q
q
u
H
s

Z
o
t
m
Z
mS

Q
R
E
H

TAO

Voici un acrostiche double, c'est-à-
dire que le même nom se retrouve
au commencement et à la fin des
vers:
»mour parfait dans mon coeur imprim »
Z om trés heureux d’une que j'aime bie Z
Zon, non, jamais cet amoureux bie z.
ætttre que mort défaire ne pourr >
Er i———
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DIALOGUE DE JUIN

(La scène se passe dans un bosquet,
par uné heure de soleil.)

LES FLEURS:

“Mais que disaient-ils donc, ces jeunes
- [amoureux.

Si beaux que le soleil fleurissait autour
eux.

UN ARBRE:

“Elle disait des mots st légers et si ten-
[dres,

Que mes oiseaux, charmés, se taisalent
{pour l'entendre.

Mais, hélas! quelquefois elle parlait
[tout-bas,

Et, n'ayant pas aimé, je ne devinais
[pas.”

LES FLEURS (q'p semblent deviner)

“Et lul, que disait-i1!*

UN OISEAU

“Des mots, toujours les mêmes,
“Qui commençaient et finissaient par

[Je vous aime”.

UN PETIT RUISSEAU (mystérieux):

“Un Instant ils se sont sour! par mon
[miroir

Et—ne le dites pas à l’écho—Jj'ai cru
[voir

Leurs deux bouches, soudain, ne former
[qu’une rose…

Je n'avais jamais réflété si douce cho-
[se!”

. LA BRISE:

“Passant par là, Je fus les soupirs de
: [leurs coeurs.”

LE CHAMP:

“Et puis, 11 a voulu cueillir toutes mes
: [fleurs,

Mais elle à dit: “Laissez ces deux par-
[fums dans l'herbe,

Cher! Car si dans mes bras vous dé-
[posez des gerbes,

Mes doigts ne pourront plus s’attarder
[dans vos doigts”.

L'ARBRE:

“Ensuite, ils ont repris le chemin du

Gaz

 

dans l’Estomac
Redoutait

l'heure des repas

Mme B. Lesnick, Fort William
Ont, écrit ceoi:—“Mon marl souf-
frit d'un mauvals estomac; il ne man-
gealt presque pas, mais après avoir
pris quatre bouteilles de

Dindei
il est un tout autre homme.
“Je souffris aussi des gaz dans

l'estomac, qui me causaient de l'in-
somnie, et je redoutais l’heure des
repas. J'essoyai les B. B. B., et je
puls maintenant manger ce que je
désire,” i
Préparés seulement par The

Milburn .Co., 7dmited, Toronto,
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Pasteurisé, Nutritif.

Téléphone: QUEEN 1188
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Elle était. près delui, délicate et petite:
Son ombre ne couvrait que trente mar-

rites...
Mais quand, penché sur elle, il récitait

[des vers.
Je crois bien qu'elle était pour lui tout

fl'univers.”

Alice LEMIEUX
es |

Polichinelle, — |

i

  

Polichinelle dérive d'un personnage
des farces napolitaines qui était vé-
tu tout de blanc, sans bosses, nom-
mé “pulcino” en itellen, ce qui lui!
a valu le nom napolitein de “pulcl-
nella” dont nous avons fait “polichi- |
nelle”. |

Pulcinelle était farceur, taquin, mo-
queur. En France, il est bossu par de-
 

Soulagement Sür et Fapidé

au SCIATIQUE
Les poisons le du nerf

sciatiquesont cause de la dou-
leur lancinante dans la Cuisse.
Pour en être soulagé rapide
ment, prenez les

9 GAPSUL
AND
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Re 50..ct $1 chez tous les pharmacens

 

  Position Offerte |

Avons besoin d’un représen-
tant sérieux pour les districts
de l’est de l'Ontario.

. Notre organisation est la plus
importante de la province de
Québec en ce qui concerne l’é- |
levage du renard noir argenté,
Nos parcs affiliés produiront:

en 1930 environ 1,000 jeunes
renards provenant de sujets re-
producteurs de haute qualité et

: très bien sélectionnés. Pour dé-
tail vous adresser à

Roland Dallaire
St-Evariste Station - P. Q.
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suivant accommodation. — Toutes
les pourboires et des visites à New-York et aux Bermudes.
La direction se réserve le droit de refuser l'admission à qui que ce
soit, en remboursant le prix payé pour le billet. ’
D'après les rapports des bureaux météorologiques des Etats-Unis et
des Bermudes, la différence de température entre Montréal-et les Îles
Bermudes n’est'que de trois ou quatre degrés plus chaude, -

qu’une seule classe à bord,
Pour autres détails s'adresser à LARIVIERE INCORPOREE, ‘3715,
Boulevard Saint-Laurent, Téléphone Plateau 7201.

fête et dimanche, à 4249 Esplanade, Téléphone BElair 3917,

J. G. CHENIER

Les passagers ont accès à toutes

  

 
EXCURSION AUX BERMUDES

Du 27 juin au 6 juillet,
Par le transatlantique BERMUDA via New-York

PRIX DU BILLET: — Pour chaque personne comprenant passage et
organisée par:

L’Association Chorale St-Louis de France
char dortoir, aller et retour MONTREAL - NEW-YORK.—Cabine et
repas sur vapeur "BERMUDA" aller et retour NEW-YORK - BER-
MUDES. Séjour de deux jours à l'hôtel McAlpin à New-York.et sé-
jour de deux ‘jours à l'hôtel Hamilton aux Bermudes: $140.00 et plus,

  

vant et par derrière, avec un bicorne,
Vétu de couleurs éclatantes, a une
voix nasillarde et percants, est jo-
vial, tapageur.

Il est resté le personnage le plus
populaire du théâtre de marionnettes.
rer 

G RATIS   
Magnifique plat à patate non convart--10
parcevaleur 31.00, donné Gratis avee

MIKADO
meilleur que tout autre thé et om
même prix. En vente partout à 754
livre, Demandez-le à votre fournisseur

GLOBE TEA CO. MONTREAL   
 re

SPHINCTERINE
N'hésitez pas à faire .

usage de Sphinctérine
si votre enfant de deux ans
mouille son lit. Sphinctérine
est le tonique par excellence
des muscles sphincters,

» x \PHINCTERIN
CONTRE LINCONTINENCE D'URINE.

Le remède efficace et inoffenaif
Recommandéparla profession médieale. —
Employé avec succès dans des centaines de
pensionnats et d’hospices.

 

  

      

 

En vente dans toutes les pharmacies

SPHINX LABORATORIES REG’D - Québec

Distributeurs:
FARLEY-MYERS, LIMITED

914, rue Chenneville, MONTREAL."

 

 

    

  
    

    

 

   
  

  

dépenses comprises à l'exception

  

  
  

  
  
   

   

les parties du bateau, il n'y =a

Le soir, jour de

47, rue Nicolet, Hull, P. Q.  
 

GRANDE
REDUCTION DE PRIX
CHRYSLE

 

ie RABAIS |

 

nym
Les rabais les plus draconiens dans les an-

nales du Chrysier sont

gueur sur les modèles

ler “77°.

maintenant en vi-

courants du Chrys-

Les prix du Chrysler ‘‘“77’’ ont été ré-

duits de $200 à $350 parce qu’un nouveau

modèle Chrysler sera présenté à la mi-été,

pour remplacer le ‘‘77’’,

Les autos modèles courants Chrysler—

“70” ‘66'’ et, le nouveau Chrysler Six sont
maintenus à leur prix.

promptement cet auto.

Ces rabais de $200 à $350 sur le splendi-

de Chrysler ‘‘77’’ ne manqueront de vendre

Il vous faudra donc

vous empresser. Nous accepterons en repri-

se votre auto actuel. Les facilités de paie-

mentde Chrysler sont à votre disposition.

 

N

HORNER MOTOR SALES
426, rue Bank, Ottawa, Ont.

L. A. Mathews, Pembroke, Ont.

J. H. McCredie, Smith Falls, Ont. .

Jas. Donohue, Renfrew, Ont.
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LES PRODUITS |

 

DE LA FERME||
  

LES OEUFS

MONTREAL, 7:—Voici les
que les marchands de gros deman-
dent aux marchands détaillants:
Frais spéciaux . . . . . . . . 038
Frais extras . . 0.36
Frais premiers . . . . . 0.33
Frais seconds . . . 0.29

LE FROMAGE

prix!

L'actualité économique |
* Nous recevons l’Actualité Economi-
que du mois de mai.
Monsieur François Vézina, profes-

seur à l'Ecole des Hautes Etudes
commerciales, consacre un article à
la crise du blé. Il étudie la situation|
du marché mondial du blé au cours
de l'automne et de l'hiver, et con-;
clut, contrairement à l'opinion géné-'
rale, que le pool, loin d’avoir provo-!
qué la crise, l’a subie et “parait
avoir tiré le moins mauvais partil
possible d'une situation compliquée
et désavantageuse”. Un deuxième ar- MONTREAL, T:—Voici les prix du

fromage au gros: fromage de l'est
de 15 suos 5-8 à 15 sous 3-4 la livre
et celui de l'Ouest de i6 sous 1-4 al
16 sous 3-8.

FARINE, AVOINE ET FOIN
MONTREAL, 7:—Voici les prix

de la farine au comptant:
Blé Manitobain no 6 . . .
Blé picotin du Manitoba
Orge no 5... ..-..
Orge no 4 CW. . . . . ..
Avoine extra no 1 picotin .
Avoine no 1 picotin . . .
Avoine a picotin No 2
Maïs de l'Argentine . . . . .
Farine de blé du printemps: —

Première patente, le baril . . $7.40
Deuxième patente, le baril . 6.80
Patente à boulanger, le baril 6.40
En barils, sacs, sur voie, taux de

Montréal, moins 10 sous le baril
pour argent comptant.
Farine de blé d'hiver:—
Qualité de choix, au char, en ba-

ril, au sac d'occasion: $5.25 a $5.35.
Qualité de choix en lots fraction-

0.90
0.80
0.55
0.56
0.59
0.57
0.54
0.91

nels, en barils au marché: $5.65 à
$5-75.
Farine blanche de maïs, le baril,

livré: $6-30.
Son du Manitoba . $28.25
Gru ......... . 30.25
Moulée blanche, extra . 35.25
A la tonne, comprenant les sacs,

sur voie, f. à b., moins 25 sous par
tonne pour argent comptant.
Avoine roulée: sac de 90 lvs, au

détail: $3.35.
Foin pressé, No 2 extra de mil $16.00
Foin pressé, No 2 de mil $15.00
A la tonne, f.ab, No 3 de mil $14.00

VOLAILLES MORTES
MONTREAL, 7:—Les prix des vo-

lailles restent soutenus:
Poulets de choix . 0.33 a 041
Poules de choix . 0.26 à 0.36
Dindes de choix . 0.36 a 0.45
Oisons de choix . . . . . . . 027
Canards de choix . 0.29
Ces prix valent pour les volailles

de première qualité. Celles de classe
“A” se vendent de deux à quatre
sous meilleur marché.

MARCHE DU BEURRE
MONTREAL, 7:—Le marché du

beurre est à la bourse: le no 1 pas-
teurisé de crèmerie de l’est est coté
de 27 à 27 sous 3-4 sous la livre; les
marchands de gros demandent aux
marchands détaillants 30 sous la li-
vre pour les boîtes solides et 31 sous
pour les blocs d'une livre.

POMMES DE TERRE
MONTREAL, 7: Les nouvelles

pommes de terre en barils de 160 li-'
vres se vendaient sur voie, aux prix
suivants: North Carolina no 1,
$7.00 et $5.25, no 2.

Les Montagnes Vertes du Nouveau
Brunswick ont augmenté de 10 cents.
Elles sont maintenant a 50 cents de
plus que la semaine derniére, valant
maintenant $2.10 le 90 lvs. De nou-
velles patates sont arrivées de la Vir-
ginie et de North Carolina, et se
vendent au gros lot, sur voie par
boisseau de 160 Ivs, & $7.00 pour No
1 et $5.25 pour No 2.

ENCHERE RURALE
BROCKVILLE, 6:—A la réunion

de Yenchére rurale locale, on a of-
fert 622 meules de fromage blanc et
802 meules de fromage coloré, dont
250 meules de blanc et 585 de coloré
ont été vendus a 15 cents 9-16 la li-
vre.

MARCHE D'OTTAWA
Il y avait plus d’activité sur le

marché ce matin que jeudi dernier
et les produits se vendaient bien. Les
prix n’ont pas beaucoup changé.

VIANDES
Agneau, - . à $9.00 à $10.00
Pore, léger .. . . . . . +. . , 018
Veaux, carcasse . . . 0.13
Poules, la liv. 0.28 à 0.30
Poulets, la liv. . . . 0.35
Mouton . . . . . . . 0.12 à 0.13
Porc, lourd . . 0.15 à 0.16
Boeuf «+. + 0.11 à 0.16

DIVERS
Beurre M 0.30 à 0.35
Oeufs, la douz. 0.30 à 0.35
Miel (5 1vs) 0.70
Miel, gâteau 0.15
Sirop d’érable, gal. $2.00
Sirop d'érable, pinte . . . . 0.50

FRUITS ET LEGUMES
Laitue. douz. 0.35 à 0.50
Oignons, sac -$1.75 à $2.00
Oignons, 3 p. . . . . . 0.10
Radis. douz. ... . . 025
Navets . . . - . . , . 0.05 et plus
Carottes. gallon . 0.15
Cèleri, quatre . . . . . . . . 025
Concombres, chac. . . . 0.15
Choux, douz. . . . 0.50 à 0.60
Choux-fleurs, chacun 0.20 a 0.25
Panais, gal. - 0.15 à 0.25
Choux rouges . 0.05 à 0.10
Choux Savoy . 0.05 à 0.10
Persil . . . . «s. . . 010
Pois, gal. . . . . . 030 à 035
Pommes “Duchesse”, panier . . 0.25
Fraises, boite . . . . 0.15 à 0.20
Pom, de terre, sac $2.00
Pom. de terre, 2 p. . 0.35
Sariette, le paquet . 0.05
Tomates. 2.1lvs p. . 0.25
Rhubarbe, douz. .. 0.40

FOIN
Foin, tonne $14.00 à $15.00
Paille .$800 a $9.90
Avoine. boisseau . - . 070
Orge, boisseau 0.80 à 0.90
—

Le niveau du marché
NEW-YORK, 7. — Cotes moyennes des

titres représentatifs des grounes industriels,
ferroviaires et d'utilités publiques:—

50 20 20
Ind. Ferr. Ut.P

Vendredi . 181.7 128.0 258.6
Jeudi :. . + . 1R4R 1286 4.

Il y a une semaine 189,5 130,2
JT y a an an . 211.2 135.5
T1 y & denx ans . 161.0 122.8
*Il y a trois ans 119,5 116,5
Maximum, 1930 202.4 141.8
Minimum, 1980 166.5 127.0

 

Taux Prix Rend.
Le. ; Div. App. PU

Abitibi prio... 6 82 7.32
Alberta Grain prio. 7 88 7.95
Bawlt Grain orio. 64 84 7.74
B. C. Power ‘‘A’* . 82 30% 5.10
fieleo C. Pap. prio. 7 7.45
Bell Telephone . 8 5.26
Brazilian , . , $2 4.21
Brompton , . . . &2 7.14
Build, Prod. A" $2 4 8.00
Can, Bronze , . $2.50 5.32

* prio... . 7 6.36
l'an. Car com. , $1.75 24 7.29
Can, Car prio. . $1.75 28 6.33
Can, Cement prio, 61% 97 6.70
Can, Converters . . 7 7513 9.27
Can. Forgings **A’'' $1.50 16 9.38
Can, Nor Pow. ‘prio. 7 105 6.67
Can. Fairbanks prio. 6 83 7.28
Can, Gen. Elec. prio. T 64 5.47

(Valeur nu pair $50.00)
Can. Malting . $1.50 20 7.50
Can. Steams. prio. . 6 67% 8.89
CPR... 10 1995 5.01
Cockshutt Plow . $1.50 191 7.69
*Dom. Bridge $3.60 62 5.81
*Dom. Engineer, $i 66 6.06
Dom, Glass 7 119 5.88
 prio. . . . 7 120 5.83

Dom. Textile , . , . §5 68 7.35
“prio. , . 7 118 5.93

I’namel and Heating 82 25 8.06
_ |Fam. Players com. . 82 554 3.62

Foundation Co. of C. $1 3% 7.27
Goodyear prio. . . 7 106 6.60
Chas. Gurd . . . $3 3716 5.33
Hamilton Bridge KZ 29 6.90

** prio. ; 614 8815 7.34
Hollinger . 13 6.50 10.00
“Imperial Oil 50¢ 241 2.04
Imperial Tohaceo 9 07% 4.50

(Valerr an pair $5.00)

Inter, Nickel , . . $1 3014 5.28
Inter. Util. ‘A’ $3.50 45 7.78

Jamaica P. S prio. 7 109 6.42
Lake of the Woods $3.20 42 7.62

“ prio. Lo, 7 120 5.83
Lindsay, ¢. W, | | $1 20 5.00
Tindsay, C.W., prio. 61% 83 7.83
MacKinnon Sti prio. 7 96% 7.27
Massey-Harris . . $3 34% R.63
MeC'oll-Fron, . 60e 27 2.23
Mont. Cottons . . . 6 105 5.71

prio. . . . . 7 110 6.36
Mont, Power . $1.50 624 2.41
Mont Tramways 10 175 5.71
Nat. Breweries , $1.60 334 4.18
Nat, Brew. prio. $1.75 31% 5.56
Nat. Brick prio. . . 6 26% 11,32

(Valeur au pair $50.00)
Nat. Steel Car . . $2 68% 2.93
*Ogilvie . $3 380 2.11

prio. . . 7 125 5 60
Ontario Steel . $1.60 20 8.00
“orto, 7 168 6.48

Ottawa Power 6 91 6.59
Pazo-Hersey $5 94% 5.28

* prio, . . . ©. 7 250 2.50
’enmans . $+ 62 6.45

a rio... 6 103 5.83
Port Alfred prio. . 7 81 8.64
PC. of Can. prio. 6 98% 6.09
Price Bros. . . . 2 74 2.70

prio. , |. . bis 104% 6.22
Quebec Power $2.50 62 4.03
Shawinigan . . . $2.50 74 3.38
*Sh.-Willinms nouv. $1.60 36% 4.44

“prie, . LL. 7 118 5.93

simon, H. & Sons $2.50 36 6.94
No Can Pow. prio. 6 106 4 5.65
S. Maurice V. prio. 7 84 8.33
Steel of Canada . $1.75 481% 3.63

“ prio. L +. . $I.75 41 4.27
Tooke Bros, prio. .* 7 so 8.75
Tuckett Tob. prio. 7 125 5.60
Viau prio. . . . . 7 81 8.84

.| Walker-Good ham . $1 11 9.09
Winn, Elec. prio. . 7 102 6.86

ticle que signe M. Georges De Lee-
ner, professeur a l’Université de

| Bruxelles, étudie les allocations fa- |
;miliales en Belgique — article très |
documenté que nous signalons à tous!
\ceux qui s'intéressent à l'institution,
lau Canada, des allocations familia-
|les. A lire également, une analyse du
ibudget canadien de 1930, signé par
M. Esdras Minville, professeur à
l'Ecole des Hautes Etudes commer-
ciales.
La chronique “Faits et Nouvelles’

comporte une série de petites études
|documentaires: le commerce dans
;nos ports; l’organisation de nos pê-
cheries: le capital étranger au Cana-
da; l’organisation du commerce ex-
térieur; la parité du change canado- |
américain. La chronique “A travers
les revues” résume des articles em-
pruntés aux principales revues eu-
ropéennes et américaines: La crise
financière de 1929; les Investment
Trusts américains; Les relations
,commerciales franco - canadiennes;
Les banques et l’industrie en Gran-
.de-Bretagne; la surproduction et ses
problémes. Le fascicule se ferme sur
une abondante bibliographie.
On s’abonne à l’Actualité Econo-

mique ($2 par année, 25 cts l'exem-
plaire) à l’Ecole des Hautes Etudes
commerciales et à la librairie du
“Droit”.

 
 

  

LES GRAINS
FERMETURE D’HIER

WINNIPEG, 6. — Les prix ont fluetué
pendant la plus grande partie de la jour-
nee mais à la fin, de l'après-midi ils se
sont affermis of ils ont clos avec des va-
riant d’un sou à Un sou et demi le bois-
seau, Cotes:—
BLE1 OUV. FERM.

Juillet | © + + . 81.121; $1.13 LOctobre LL TTA 1.16%
écembre . 2 4 2 © 1.17 4 1.181
AVOINE ' 118%

Juillet - Coe ee 0.52% 0.52%
Octobre . . 0.49% 048%
écembre . . 0.47% 0.481ORG i 481%

Juillet . 0.4514 0.454
Uetobre . , , 0.49 0.49%
Décembre , , , eee 5Len 0.51%

Tuillet +, + + , , $2.19 $2.21
Octobre | vo. 1.95 1.981%SEIGLE 7
Juillet | . 0.64 0.645
Octobre . 2 214€ 0.67% 0.68%
PRIX AU COMPTANT:—
Blé: — No 1 dur, $1.12%4 ; no 1 nord,

$112'3; no 2 nord, $1.09% ; no 3 nord,

  

R1,07!183 no 4, $1.05 no 5, 0.96; no 6,
0.97%; picotin, 0.7614 ; sur voie, $1.1915 :
résidu, $3.00 la tonne,

Avoine: — No 2 ew, 0.52%: no 3
cw, 0.49%: ex no 1 picotin, 0.495%: no1 picotin, 0.47%: no 2 picotin, 0.413:
rejetée, 0.34%; sur voie, 0.52%.

: — No 3 ew, 0.44%; no 4 ew.…
no 5 ew. 03744; no 6 ew,

Hi; sur voile, 0.44%.
: — No 1 n.w.e, $2.19: no 2 ec.w..

 

2215; no 3 ew, $1.81; rejeté, $1.81: rvois, ‘2.19%. ¥ Jeté, $1.81; sur
Scigle: — No 2 ew, 0.63%.

LE RENDEMENT
Revue des Menaoments cosa valeurs In-

dnstrielles et d’Utilités Publiques inscrits
sur les Borrses Canadiennes

 

 

cle

UNE LONGUE SAUCISSE
Vous aimez la saucisse canadienne.

Avez-vous déjà goûté à cette saucisse
de Cologne, Allemagne — un nom à
coucher dehors saucissenhartof- * Moyennes hebdomadaires.

Totaldesventes; 2.154.860titres.
=   

BANQUE CANADIENNE NATIONALE
Siège social

Capital versé et réserve, $14,000,000
Actif, plus de $155,000,000

La grande banque du Canada français.

Toutes opérations de banque au Canada et avec l'étranger.
Achat | vente de

Nos ressources sont

tres.Combien lalivre?
felbiersauerkrautkraunzwurst, 42 let-

: Montréal.

valeurs mobilières.
vo

a votre disposition.
Notre personnel gst à vos ordres.

FERMETURE D’HIER

   

|
|
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|
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BOURSE DE MONTREAL

Dernières
ventes |

Abitibi .. . ....,., 31
Alb. P. G.priv...... 8 |
Asbestos Priv . . . 4
Bell Telephone . . 1517,
Brazilian . . . . . . 471.
B. B. Power “A”... . 40
B. E. Steel 2e .. . . . 5
Bruck Silk . . .. . . . 23%
Build. Products .. .. . 26
Can. Car . . . .... 24
Can. Car Priv. . . . . , 27%
Canada Cement .. .. . 16
Canada Cement priv. . . 99
C. Ind. Alcohol . . . .. 7
C. Ind. Alcohol B. . . . 6
C. Pow and Pap. . . . 16%:
Can. Steam, priv. . . . . 67
Chas. Gurd . . ..... 37h
Cockshutt . . . .... 19 qe
Dom. Bridge . . . . . 62 ES
Dominion Steel . . . . 11%; Le docteur B.-T. McGHIE, surinten-

Gypsum & Alab . . . . 22% dant de l'hôpital ontarien a Orillia,
Hollinger .. ...... 610 que le gouvernement d’Ontario a
Int. Nickel . . ..... 30% choisi pour organiser des cliniques
Lake of Woods . . . . 42 d'hygiène mentale par la province.
MoColl-Frontenac cee 21 Le travail ocmmencera immédiate-

assey-Harris . . , . . ment.
Montreal Power . . . . 62% ————
Nat. Breweries . . . . . 33% >
Nat. Steel Car .. .. ., 65as ::: 5 10N ÉTABLIRA DES
Power Corj. « + + » « » 81 i
Quebec Power .. ... 62
Shawinigan . cee. TA CLINIQUES POUR
Simon . .. . 36 rad ESPND EG] ,‘
Smelters . Coe 220 +
St. Lawr. Paper . 81: J
Steel Co. of Can . 48% { : s 11
Win. Electric . . . . . . 45 = = ’ =

_—

LE GOUVERNEMENT A L’INTEN-
CURB MONTREAL TION D’AMELIORER LA SANTE

Dernières MENTALES DES ENFANTS ET DE
h ; ventes DIRIGEH LES ECOLIERS VERS

ae aepo 11111 be LES COURS POUR LESQUELS
Can. Dredge . , . . . 38% ILS POSSEDENT LES MEILLEU-
Can, Malt5 soe se. 29 RESAPTITUDES.

Can, Vinegars , *, ’, . . 22

BIDE» tree (Spécial au DROIT)
Di‘Scagram 1 1211 11 ORILLIA, Ont., 6. — Une série de
Imp. Tobacco . . + + + 9% conférences sur l'hygiène mentale
nbities TAT +o. EY vient de se terminer a I'’hépital pro-
Mont. Exhibition . © + . 8 vincial d’Orillia. Plusieurs membres
Perfection Glass . . . . 15 des hôpitaux ontariens de la province
Walker HiramNÉ 1e MU et d'autres citoyens intéressés les ont
Noranda . . . . . + . 27 suivis. Le cours a pour but de pré-

HUILES 2012 parer les voies au travail qué le gou-
Borne oi rt tt > + 1308 vernement a décidé d’entreprendre
Imp. ON °° 2 1 2 1 1 aan par tout l’Ontario pour améliorer la
Internat, Bepr- Cee 20% santé mentale des enfants qui souf-

cme

TRANSACTIONS A 3 I.
BOURSE DES MINES DE TORONTO

Cotes fournies par Hughson Bros. Edi-
fice de 1'Ottawa Electric, 54 rue Sparks,
Ottawa.

Ajax Oil .
Amulet .
Arno . , . ,
Base M. . + + +.
Dome . . . + +...
Howey Gold . + .
Holl, Cons. . .
Kirkland L. . ,
Lake Shore . , ,
McIntyre . . . ,
Mining Corp. . . .
Newbec . . . + «
Nipissing . . . +
Sherritt . . . . €
Siscoe . . +...
Sudbury B. . . +, à
Teck Hughes FN
Wainwell . , . ©
Wright Hargreaves . .

HORS-LISTE
Abana . ..
Big Missouri
Falconbridge
Hudson Bay . .
Oreille . . . ©
Ventures Ce

HUILES
A. P. Consolidated . .
Calmont . . . . . .
Dalhousie . . . . .

se 0 ee a

.
«
a
v
e
.

«
n
e

.

..

Cotes fournies pay GEOFFRION &
18, rue Elgin, Ottawa.

v

.

.

BOURSE DE NEW-YORE

 

CIE,

frent actuellement de troubles aux-
quels les parents ne comprennent rien
ou ne peuvent remédier.
Cette oeuvre d’hygiène reçoit l’at-

tention particulière du premier mi-
nistre Ferguson. Pareil travail est ap-
précié en Angleterre et aux Etats-
Unis et les parents sont heureux
d’avoir l’assistance des départements
organisés pour étudier et soigner les
enfants qui ont de la peine à faire
des progrès normaux à l’école ou qui
font de la misère à la maison. On
établira des cliniques qui fonctionne-
ront en coopération avec d’autres as-
sociations d'hygiène déjà établies. On
fera l’étude des enfants qui ne peu-
vent suivre le cours d'ésudes régulier
et on cherchera à leur donner le cours
dans lequel ils puissent faire des pro-
grès.
Le docteur MceGhie, surintendant

de l’hôpital ontarien à Orillia, a été
choisi pour organiser et accomplir
cette oeuvre et on établira des clini-
ques cet été en autant de régions que
possible en Ontario.

22re

TRANSACTIONS À
10 H. 45 CE MATIN

BOURSE DES MINES DE TORONTO

 

— Sport —
—ee

DEUX PARTIES
DES PATRIOTES

LE FRONTENAC JOUE DES EXHI-
BITIONS AVEC DE SOLIDES
CLUBS AU FLORA.

 

Le Frontenac de Hull jouera diman-
che aprés-midi deux parties d’exhibi-
tion au parc Flora. La première joute,
commençant à 2 heures précises, l’en-
voie contre le Blackburn de la ligue
Commerciale, Gravelle et Limoges
seront alors à la ligne de feu au
compte des Patriotes.
L'autre bagarre sera avec l’Impri-

merie de la Cité d'Ottawa: Ollie Ag-
new et Limoges formeront la batterie
en cette occasion.
Le Blackburn dispose de Rioux et

Courville tandis que l'Imprimerie se
fiera à Jo. Nadonet à Boivin.
Comme ces deux parties fourniront

du sport intéressant, on s’attend à ce
qu'une vaste foule fasse acte de pré-
sence au champ Flora.
fs

BONS DÉBUTS DES
GARSD’AUSTRALIE|

EASTBOURNE, Ang. — L'Australie
a enlevé les deux premiers matchs
simples de sa série Davis avec l’An-
gleterre. Dans le premier engage-
ment, Jack Crawford a battu H. Lee,
par 3-6, 6-2, 4-6, 6-2, 6-3. Dans l’au-
tre Harry Hopman a triomphé de
Colin Gregory, au pointage de 8-6,
6-4, 9-7.

PRIMROSE GAGNE
Le Primrose a battu le St-Malachie,

par 14 à 3, dans une partie de la ligue
de balle intermédiaire jouée vendredi
soir au parc Fisher.
Les vainqueurs cognèrent sans répit.
Le résultat:

 

v G. P. N. Moy.
St-Malachie . . . . . . . 0100100— 3 |Legault . ., . 3 0 1 1.000
Primrose . .. . 142241 x—14 Frontenac eo. E 1 1 set

Evraire et Boulay, McAndrew et li~ ° 9 5 1 ‘333
Dorion. _‘'Dagnenis . . . 0 3 1 .000 

BURGHS GAGNENT
SUR STE-ANNE

LA LUTTE EST TRES SFRREE. — LES
SAINTS LIVRENT UN SPLENDIDE
COMBAT.

Le New-Edinburg a triomphé du Ste-
Anne, au pointage de 4 à 3, dans une
partle sensationnelle de la ligue de
l'est Ottawa jouée vendredi soir au carré
Anglesea.
Les Salnts égalisérent

la dernière période, mais les Burghs,
venant au bâton pour la dernière fois,
parvinrent à enfliler le point décisif.

ALIGNEMENTS
Ste-Anne:—Dubé, 3b; Rattley,

les chances à

ce; E.
Savard, lanc.; Mellor, c-a; L. Savard, cg;
Lacroix, cd: QGravelle, rec.; Houle, 2b;
Fréchette, 1b.
New-Edinburg:—Cottrell, Ho-

ward, 3b; Jones, cc: Mills, c-a: Kritsch,
rec.; Gray, cg, Manners, 1b; Mentzel, 2b;
Olson, cd.

LE ST-LOUIS A
EU DEUX SUCCES

Le St-Louis vient d'enregistrer deux vic-
toires qui le mettent au rang des solides
troupes de lu région.

TH à d'abord pris Iv mesure du Dread-
nought, au pointage de 11 à 9, puis il a
sevoué le Lower Mill d’Eddy, par 10 à

lanc.;

 

 

C'est le coup de W. Renaud, qui assura
la victoire contre le Lower Mill, grâce à
un coup opportun à la 7e session,

Les directeurs du St-Louis auront de-
main matin à IL heurés une assemblée im-
portante chez le secrétaire, rue St-Jacques,
39.

———acram

[LABALLEMOLLE )
——J— = =
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LIGUE DE LA CITE
Galdstone, 13; Strathcona, 3.
New-Edinburg, 5; Ronmers, 4.

LIGUE COMMERCIALE
Bell, 16; Hallsteel, 12,

EXHIBITION
M.-Gambel, 9; Ottawa-est, 6.

SALLES DE BILLARD

 =>
 

  

   

  

  
    

   

         

   
     
      

giatures d’hiver de l’Inde

Départ pour
les

Groupes de l’Est
(mensuellement)

Départ pour
les

Groupes de l'Ouest

(Toutes les trois
semaines).

De H

L’Eternel Pr

Indes Occidentales
NOUVEAU SERVICE DE PASSAGERS

; PAR LA
Marine Marchande du Gouvernement Canadien Limitée

En affiliation avec le National! Canadien
Départs régulier de Halifax pour les fameuses villé-

quebots splendidement aménagés, offrant tout le luxe
des voyages sur l’océan, et à des prix modiques.

De Halifax aux Bermudes, St. Kitts,
Nevis, Antigua, Montserrat,
St. Lucla, Barbados, St-Vincent, Grena-
de, Trinidad et Georgetown, Deme-ara,
retournant en suivant
jusqu'à Saint-Jean.

alifax_ jusqu’aux Bermudes, Mas-
sau (lles Bahama), Kingston (Jzmal-
que), et Belize
retournant en suivant la méme roJte
jusqu’à Halifax.

Détails de tout agent du National Canadien et
agents de voyagos en mer ou de la Marine
Marchande du Gouvernement Canadien

Limitée, 230, rue Saint-Jacques.
Montréal,

Occidentale anglaise. Pa-

Dominiez,

la même route

(Honduras anglaise).

BÉNÉDICTION D'UNE
NOIVELLE GARE À
SHAWINIGAN FALLS

INAUGURATION D'UN IMMEUBLE
MODERNE A L'EPREUVE DU FEU
SUR LA LIGNE DU C. N. R.

SHHAWINIGAN FALLS, P.Q., 6. —
La nouvelle gare du Canadien Natio-
nal à Shawinigan Falls a été inaugu-
rée et bénie officiellement hier après-
midi en présence des représentants du
réscau National, des autorités de la
ville et des principales firmes de cet-
te prospère ville industrielle.
La cérémonie fut simple et impo-

sante, accompagné de M. J.-E. Mora-
zain, surintendant général du district
de Québec du C.N.R. et de M, S.-G.
St-Arnaud, agent de gare, M. l'abbé
J.-R.-I, Trudel, curé de la paroisse
Ste-Marie, passa à travers toutes les
salles et récita les prières religieuses
pendant qu’un groupe d'officiels et
de groupe citadins attendait la fin
de la cérémonie pour visiter la nou-
velle gare. Celle-ci qui mesure 148
pieds de long par 30 pieds de large,
est un bel édifice en pierre et en bri-
ques comportant de nombreuses salles
claires et commodes, un restaurant
des salles pour les bagages et les mes-
sageries, etc. Elle est à l'épreuve du
feu et moderne sous tous rappoits.

UN DINER
Le soir les personnes présentes i

inauguration de la gare furent invi-
tées à un diner offert par M. J.-E.
Morazain, qui profita de l‘occasion
pour souligner les progrès rapides de
la ville de Shawinigan avec les autori-
tés de la ville pour activer si possible
l'essor de cet important centre in-
dustriel, la nouvelle gare étant en
quelque sorte une preuve pratique de
cette coopération. Parmi les person-
nages officiels et représentants des
compagnies qui assistaient à l’inau-
guration de la gare et au banquet qui
suivit l'on remarquait MM. J.-HH.-N.
Desaulniers, maire de Shawinigan P.
Ferron, président de la Chambre de
Commerce, l'abbé J.-R.-I. Trudel,
curé de Ste-Marie, l'abbé J. Emile  

 

Brousseau, curé de St-Bernard, J.-A.
Frigon, député, le Rév. R. Charlton,
le Rév. H.-W. Harrison, J. Bourgeois,
directeur de la Chambre de Commer-
ce, H. Dessaules, Jos. Veilleux, J.-A,
Richard, J.-F. St-Onge, Lucien Bou-
rassa et Urgel Lebeau, échevin, Nap.
Longval, chef de police, N.-J.-A. Ver-
mette, gérant de la ville, E.-A. Delisle,
ingénieur de la ville, D.-R. Wilson,
directeur de la Chambre de Commer-
ce, E.-H. Acton, gérant de I'Aluminum
Co., H.-E. Bates, gérant de l'usine,
C. P. & Co., H.-S. Reid, gérant géné-
ral de la Shawinigan Chemicals, Jos,
Whyte, ingénieur en chef de la Sha-
winigan Chemicals, E.-R. Williams,
surintendant général de la Shawini-
gan Chemicals, H.-C. Neald, surin-
tendant général de la Shawinigan
Carborundun Co. R.-A. Brown, su-
rintendant de la Prest O Lite Co.
G.-L. Gibney Shawinigan Stainless &
Alloys, Wé-G. Dauncey, gérant de la
Shawinigan Foundries Ltd., A. Wil-
kinson, surintendant de la Shawini-
gan Cotton C., Geo. Claxon, ingénieur
an chef de la Canada Poyer and Pa-.
per Co, W.-A. Higgins, surintendant
de L'Aluminum Co, ete. Le C.N. R.
était représenté par MM. J.-E. Mora-"
zain, surintendant général du district
de Québec, le colonel O.-E. Talbot,
directeur, G.-R. Edgley, surintendant
de la division de Montréal, J.-J. Mc-
Keown, représentant le service des
marchandises, W. Miller, représen-
tant le service des voyageurs, S.-G.
St-Arnaud, chef de gare à Shawini-
gan.

EMBRUN, ONT.

6 mai, 1930.

M. Jean Patenaude, de Limoges,
élève de l’école d'entrainement d’Em-
brun, s'est noyé mardi après-midi,
alors qu’il se baignait avec deux de,
ses compagnons. Après beaucoup de
recherches on put le retrouver seu-
lement -v’à huit heures du soir, en«
suite on le transporta chez son père,

à Limoges.

Les funérailles eurent lieu, jeudf
matin, à huit heures et demie.

Nos plus vives sympathies à la faa
mille si douloureusement éprouvée.

 

Trudel, curé de St-Pierre; l’abbé H.
ereses tw —
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Du 5 au
, 12 juin
inclusivement

0

andicap Chateau Laurier;

CONNAUGHT PAR

Sous lesrèglements de la C. R. A.

TROISIEME JOUR
Attraction d'aujourd'hui:HANDICAP DE LA COUPE

DE LORD WILLINGDON

Sept courses par jour — Beau temps, mauvais temps.

Sous le patronage de Leurs Excellences Lord et Lady Willingdon.

Attractions de la réunion du printemps — La Coupe Willingdon; le
la Bourse de la Ville Capitale.

$40,000 EN BOURSES ET ENJEUX

A
JOCKEY CLUB

Po
   

    

   

Réunion de
Courses, 1930

 

Entrée — Messieurs, $2; Dames,

Bureaux: En ville, Edifice de la  $10; Membres, $25 et $20 par année.

CONNAUGHT PARK JOCKEY CLUB

Piste: Sherwood 1000.
Hon. N. A. Belcourt, C.R,, C.P., Président — T. P. Gorman, Se-

crétaire; M. John Bain, Secrétaire honoraire. L!

$1.50; Insignes hebdomadaires,

Banque Nationale, Queen 7620;   
  

oblem
\

————————

Sa Sante . .

y.

 

e de ah Femme

Laquelle de vous, Mesdames n’a pas entendu le Médecin oula Garde-Malade dire que la plupart des mala-
dies particulières aux Femmes étaient dues à l'insuffisance ou à la pauvreté du sang — résultante logique
de la vie intense et souvent malsaine de notre époque —et vous vous devez de prendre un reconstituant, un

remède, qui enrichit et puritie le sang, les Pilules ROUGES. préparées spécialement pour les femmes.

Pour vaincre la

SE, augmenter la

TANCE ...

FAIBLES-

RESIS-

 

 

American Cs to. 411 Cotes fournies par Hughson Bros., Edi-
AanSanCo... WIN fice de I'Ottawa Electric, 54 rue Sparks.
Am. & For. Power ; 81% Amulet . . . , . . . . 080%

A. Locomotive . . 57 Arno 21 254 06060 :
Amer. Smelting , [Sa 693% Base M + +000 * 2.49
Am. Tel. & Tel. | [| ! 225% Hoi. Cons "020 aa
Amer. W. Works , . 109% Take Some. 212 V1 98
Anaconda Copper .. . . 56 Melntyre

.

. . . oo . 19.00
Atchison , , , . , . 224% Mining Corp. ce > 1.63
Baltimore & Ohio , , . 111% Newbec Lt ‘p13
Bethlehem Steel , , . 93 Nipissing . . « 1 1 217 1.46
Borden Milk s. . 86% Siscoe . 1 1221 038
Canadian Pacific , , . . 1994 Sudbury B. . . . . . 250
Chrysler Corpn . , , , . 34 Teck Hughes . + 17.05
Coca-Cola «+. + + . 1854 Wrigth Hargreaves . . . 2,19
Columbia Gas , . . . 79% HORS-LISTE
Com, Solv. Corp, , . . 2814 Abana . . . . ++ + + + 070
Com. Southern , . 17 Falconbridge . 3.70
Congoleum ... 13% Hudson Bay 9.40
Dupont 244 + y 127 Venutres Ce 1.70
Fam, Players , . . , . 66% HUILES
Fox Film Ce ee 5114 A. P. Consolidated . 1.23
Freeport Texas ve. 494 Calmont . . . . . 1.40
General Asphalt , , , . 57% A . - ce — =
General Electric . so 79% Cotes fournies par GEOFFRION & CIE,
General Motors . . , . 48% 18, rue Elgin, Ottawa,
Granby Mining . , , . 30 BOURSE DE NEW-YORK
Houston Oil . . . . . 1084 VALEURS VENTES
Hudson Motors . , + . . 41% Allis-Chalmers vo 58%
Hup. Motors . . . 18 American Can Co. 1383;
Intern. Harv. . , . 95% Am. & For. Power 8014

Tatern. Nickel . . , + 80% Am. Tel. & Tel. 225%
Kenn. Copper . . . . . 46 Anaconda Copper . . « 56
Marek Trucks LL + 4 2 + 71 Atchison . 2 +. 223%
Nafional Dist. . , . 29 Bethlehem Steel . . 92%
Packard Motors . . . 16% Borden Milk . . 86%
Phillips Pete . . . 363; Canadian Pacific , . 1994
Pullman 2% 73% Chrysler Corpn . . , . 33%
Radio Corpn . 2 °°. 47% Columbia Gas . . Ÿ 78%
Radio Keith . . . . . 391% Com. Solv. Corp. . 281%
Remington Ran . . , . . 33% Com. Southern . . 17
Southern Pacific . , 118% Continental Can , . . 634
Southern Rails . . , , 1054 Cont.Motor . . 22245 5
Studebaker . . . © 8544 Dupont . . . , , , , 1254
Texas Gulf . . . . . 59 Fam, Players . . . , . . 65%
T. Roller Bear. Co. . 70 Fox Film . . . +. . . 50%
United Carbide . 80% General Asphalt . , . . . 57
U. 8. Cast I. Pipe . 341% General Electric . , , , 79
U. S. Ind. Alcohol , 82 General Motors . , , . . 48
U. S. Steel . . ; 167% Hup. Motors_. oo. 173%
Westinghouse . , , © 173% Intern. Harv7 . , , , 943%
White Motors . . . 85 Intern. Nickel L L 2, © 30%
Willys-Motor . . . TR Kenn. Copper . , , 46%
Woolworth Co. . . 63 Montgom. Ward . , , , 43%
Yellow Cah Cee 2512 Packard Motors . , , , . 18%
—salle mre,ei Radio Corpn . 45%

Southern Rails 105%
9 Studebaker . . . . , . 351,L’OUVERTURE EST Texas Gui 1.11 SR

T. Roller Bear. Co. , . . 691;
REMISE A LUNDI| 1 star 0 50%
—_ Warner Bros. . . 604

L'ouverture officielle de la ligue de Westinghouse 170%
erosse d'Ottawa, qui devait avoir lieu White Motor . . . . , 35
vendredi soir au carré Cartier, a été re Woolworth Co. . , . . . 52%
mise à lundi soir à cause du mauvais état Yellow Cab . EE 25
du terrain. ee
Le Laurier ot le Shamrock seront alors BOURSE DE MONTREAL

1 «=aux prises. VALEURS VENTES
9 Brazilian Ce 471;

Lees Canada Cement priv. . , . 97
—_—_—_—>" C. Pow. & Pap, 16%

à Cockshutt . . . . 1914
LE FER A CHEVAL | Gen, Steel Wares 10%

\ Int, Nickel .. 30%
N = Montreal Power , , , 6214

— = Nat. Breweries , . . 384
La ligue du Fer à cheval a joué cinq Ogilvie Milling , , 380

parties vendredi soir avec les résultats Power Corp. . . , . 80%
sulvants: Price Bros. priv, , 107
Ottawa-sud 5: Maple Leaf . . . 3 Quebec Power . . 621%
Hog's Back 4; Hillsyde . 4 Shawinigan . . . , . , | T4
Glebe . . . . . 7; Rosedale . . 1 St. Lawr, Paper . 84Dalhousie . . . 8; N.-O. Beach 0 Steel Co. of C. pr. 40%
lona . ..._.8 Carretlers_. 0 Win. Eleetrie . . . . . | 45

j = a—
’ \ CURB DE MONTREAL

Nous achetons et vendons J VALEURS . VENTES ,
South C. P. priv. |, 106 4e

MINES
Noranda , . . . . . , . 26%

HUILES
B. A.2. 2 21 220 204
Imp. Oil . , , . Loe 24%

Membres du

et miniers.

Queen 152  
cotés au Montréal Curb

Hughson Bros. & Co.
Montreal Curb Market

Bourse des titres généraux

Edifice Ottawa Electrique.

Queen 163
>,
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ASS.AMÉRICAINE
Kansas-City, 5: Columbus, 8.
Seules parties jouées vendredi.

LIGUE DELACITÉ
P. Moy.

Davidson , + + + + + 3 1 780
Artilleurs , + + o 4 2 1 8817
La Salle « « + + + 2 3 400

A |Rideau + + « ea à À 3 ; 250

sie et je m'étais relevée bien faible
digestion se faisait aussi

j'avais de gros maux de tête et

aussi nerveuse,

A mon retour à la maison, ma

lais mieux.

tant de changement qu’il
que je n’avais jamais eu aussi

leure et

incomparable pour les
et je ne puis trop

Me.

 
 

‘‘J’avais dû passer plusieurs mois 3
l'hôpital pour la méningite et 1a paraly

très mal.
Après les repas, je me sentais lourde,

douleurs dans tous les membres. J'étais

re m'acheta quelques boîtes de Pilules
ROUGES etje fus bien contente après
quelques semaines de constater que j'al-

Je me sentais plus de vi.
gueur; j'étais moins abattue et il se fit

me sembla

bonne

santé. C’est que à mesure mes forces
augmentaient, ma digestion était meil-

mes douleurs disparaissaient
Les Pilules ROUGES sont un remède

femmes faibles
les recommander.”

Mme, Jos Blais, 195 Park St. Lewiston,

PROTEGEZ -

Ma |

des

Anémie
Dépression

me-

le, maigre sans appétit.

J'ai pris les Pilules ROUGES,

 

Un homme qui travaille
fort a besoin de serefaire

de temps en temps . . .
S'il veut consercer ses forces pour con-

tinuer son labeur quotidien, pour faire

Dans les cas

Dans ma jeunesse, j'étais d'une grande faïblesse,
Le peu de nourriture

fatiguait et provoquait des douleurs au creux
faiblesses de coeur, des étourdissements et des

   ES
de:

Nerveuse
Irrégularités
Douleurs périodiques
Douleurs internes
Troubles d'estomac
Troubles du retour d’âge

, J'étais pâ-
ue je prenais me
e l’estomac, des

pointsdans le dos.

tant recommandées et dès les
premières boîtes, mon appétit devint bon, je me mis à engraisser,
ma digestion se faisait mieux et a
j'étais tout à fait bien portante,
j'eus de nouveau recours aux Pilui
orces que des maternités répétées m'’avaient prises:

parce qu’elles ont rapidement re-m'ont été d'une aide précieuse

u bout de quelques semaines
Plus tard, après mon maria e,
es ROUGES pour refaire Jes

ces pilules

fait ma santé.” Mme A, Brodrigue, 86, rue Caron, Québec, PQ

CONSULTATIONS MEDICALES GRATUITES. —Afin d'ai i
ment vous pouvez consulter GRATUITEMENT à 6 2ider votre traite.
respondance notre Médecinqui vous indiquera toujours le meilleurDans les cas impossibles à traiter par correspondance ou

chirurgicale, notre Médecin
suivre. €
une intervention
médecine et chirurgiens de votre localité.

Les Pilules ROUGES sont fabriquées seulement
Américaine Ltée, 1570 rue Saint-Denis, Montréal
de remèdes, 50c la boîte ou 3, $1.25.

n bureau ou par cor-
régime à
téquérant

vous dirigera aux meilleurs

la Cie Chimique F
Chez tous les marchands

Impossible de vous traiter mieux et à meilleur marché,

VOUS . . . .REFUSEZ les SUBSTITUTIONS “ee

 

viore sa famille confortablement, pour faire
instruire ses enfants les placer avaniageu-
sement, Combien de Pères defamille sentant
leurs forces décliner. se demandent ce qui
orriverait si la malcdic les terrassait. L'u-
nique moyen à prendre quand vous vous
sentez mal-en-train, faligué. que vous
souffrez de maux de tête, de reins, de
troubles d'estomac, de rhumatismes, que
vous manquez d'appétit, de sommeil, c'est
d'employer les

Pilules MORO
préparées spécialement pour les Hommes
par la Cie Médicale Moro, 1570, rue
Saint-Denis, Montréal . . Elles ai-
deront votre digestion. renforciront tous
vos organes, ramèneront la FORCE ...
et le bonheur chez vous,

“Depuis longtemps je travaillais dans une
manulacture de laine. Mon sang devint em-

isonné par les odeurs venant des teintures.
fon coeur faiblissait, mon estomac ne digérait

plus rien, j'avais souvent mal à la tête, aux
reins, dans les membres et j'avais la figure et
\e cou couverts de boutons et de furoncles. Je
devins tellement faible, qu’il me fallut quitter
mon emploi.

Comme les remèdes que je prenais ne m’ap-
portaient aucun soulagement, je suivis la re-commandation de ma femme et je me mis à
prendre les Pilules Moro. Elles ont été pour
moi d’un effet merveilleux. Avec quelques boîtes
mes douleurs disparurent, ma digestion devint
excellente. Au boutde deux mois, il n’était plusJisstion de symptômes d’épuisement chez moi
£tais en état de reprendre mon travail et jeme sentais courageux à l'ouvrage.” M. Louis

Messier, 40% rue Ste-Marguerite, St-Hyacinthe,

Pilules MORO partout ou par la
poste, 50c la boite, ou 3, $1.28

 

  
EXIGEZ lesVERITABLES.

Pilules ROUGE
pour les Femmes Pâles et Faibles



 

. Annonces (lassées
        

2 Remerciements
 

REMERCIEMENTS à Ste Thérèsede FLAT, éclairé, chauffé, usage de cui-
l'Enfant-Jésus et au Rév. Père
Pro, Cie de Jésus, pour faveur ob-
tenue—X. T. 2704-2-131
 

5 Naissances
LAURIN — M. et Mme Osias Lau-

rin, née Eliane Proulx, ont le plai-
sir de faire part à leurs parents

 

et amis de la naissance d’une fille |APPARTEMENT meublé, chauffé et
“ née le 3 juin, baptisée sous les
noms de Marie, Lucile, Aurette,
Eliane. Parrain et marraine, M. et |

“ Mme S. Proulx, grands-parents de|
l'enfant. Porteuse, Mme Napoléon

. Montpetit. 2706-5-131 |

6
 

Déces
 

née Rose-Anna Martin, décédée Ile
7 Juin, à l'age ae 76 ans. Fune-

- Tailles lundi matin à 9 heures à!
l'église Notre-Dame de Hull. Dé-
part du cortège funèbre, 42 rue St-

“ Bernard, à 8 h. 45. Inhumation au
cimetière de Clarence-Creek. Pa-

- rents et amis sont priés d’y assis-
ter sans autre invitation.

1143A-6-131
TREPANIER — Mme J.-C. Trépa-

nier, née Marie Racette, décédée
+ le 8 juin, à l'âge de 57 ans et 6
mois. Funérailles lundi matin le
9 juin à la Basilique d'Ottawa, à,

- 8 heures am. Départ du cortège.
funèbre à 103 rue St-Patrice à 7 h.
45. Mme Trépanier faisait partie|
des Dames de Ste-Anne. Parents
et amis sont priés d'y assister sans.
autre invitation. 4076-131-6 |

I

11 Monument |
£E PLUS beau choix de monuments

- de Caractère artistique et religieux

>

 

 

chez J. P. Laurin. 95 rue Georges, DEUX chiens policiers. S’adresser 26

Ottawa. Tél.: R. 612. 11

13 Perdu-Trouvé |
CHAPELET, perles satins, monté en.

 

 

or, perdu sur la rue Rideau. Le PHONOGRAPHES cabinets, $20
* chapelet portait l'inscription |
Gauthier”. S'adresser 4 25 Régent,
Carling 2386. Récompense. i

13-2701-132 |

| APPARTEMENT moderne, chauffé,

:24 Chambres à louer
BRUYERE — Mme Emery Bruyère, | CHAMBRE meublée ou non avec

25
|BATEAU neuf. Sh. 6463-W. |

21 A louer

9

 

45 Fourrures
 

sine et téléphone, famille privée.
Sh. 1459-J. =€83-21-131

 

23 Appartements à louer
APPARTEMENT à louer. S'adresser
à 88 Maisonneuve, Sh. 1926.

2583B-23-135

 

éclairé. A. Laroche, 61 Frontenac,
Hull, Sh. 5714. 2572B-23-133

plancher bois dur.
Du Pont, Sh. 3404.

S’adresser 52

404223-131

  
balcon donnant sur parc et rivière, !
famille privée, déjeuner si désiré,
monsieur préféré. 330 Cathcart. |

4070-24-132
CHAMBRE et pension, omme préfé-

ré. S'adresser R. 2359-W.
4077-24-133 !

 

À vendre

2587B-131-25
BONNE terre noire au voyage. S'a- !

dresser 277 Champlain, Hull, !
- 2586B-133-25

CARROSSE de bébé presque neuf, :
poéie à gaz. S'adresser 330 St-An-|
ré. 2687-25-131 :

CARROSSE de bébé (sulky) ainsi i
qu’une couchette en fer, vendra |
bon marché. S'adresser 75 Cath-:
cart, Ottawa. 4069-25-132 '

C'EST MAINTENANT le bon temps,
piano. |pour faire accorder votre

Téléphoner à Orme Limited, Queen
6108. 4055-25-131

 

Notre-Dame, Ottawa.
|FIXTURE de restaurant, poêle élec-

trique deux ronds, trois couchettes
en fer, un poêle de cuisine, cause
de départ. 92 St-Jacques. .

1144A-133-25 |
et;

“L | plus, en état de premier ordre.
Conditions: $5 comptant, $1 par|
semaine. Orme Limited, 175 Sparks.:

4052-25-131:
PROPRIETE à vendre, St-Pierre de:

 

14 On demande
 

ON DEMANDE jeune fille ou gar- {POELE & gaz. S'adresser 125 Water,
gon pour dactylographe bilingue .
ayant connaissance de l'ouvrage de!
bureau. S'adresser J. G. Grant, 415 RADIOS électriques, modèles de ta-
Sussex. 4072-14-132

BE 12 i15 Servantes demandées |
BONNEservante demandée. S'’adres- ;

ser à 187 rue Osgoode, Ottawa. :

 

2694-15-131
'SERVANTE générale demandée im-;

médiatement. S'adresser 1031: Che- ‘5285 ACHETENT un piano
min Montréal, Eastview. |

2697-15-132 | valeur offerte jusqu'ici au public.
SERVANTE d'expérience pour ou-,
vrage général. Références. Ecrire!
casier 3, Le Droit, Hull. |

1101A-15-131 ;

-SERVANTE générale immédiatement
‘sachant parler anglais. Pas de la-

vage, bon salaire. S'adresser 289 |
Wilbrod. ;

: 2702-15-131 |

 

17 Hommes demandés
 

* AGENTSayant cheval et voiture ou PLUSIEURS maisons; payer au mois
auto demandés pou: détailler les

, produits Paula dans les comtés de
Prescott, Russell, Glengarry, Stor-,
mont, Argenteuil. Nous payons un!
salaire fixe et dépenses. Ecrivez
immédiatement: “La Compagnie|
Paula Limitée, 4674, Christophe |
Colomb, Montréal”. |

17-5367 | BICYCLE C.C.M., nouveau modèle
capital |HOMME seul avec petit

* pour acheter ou être en société.
S'adresser 57 Clarence. |

. 2601-17-132
OBTENEZ position au gouvernement
ou grosses compagnies canadiennes
comme détective. Ecrivez F. Clou-|
tier, 4134  Ste-Catherine-Ouest,|
facile et légére chez elles. Travail!
de loisir ou permanent. Bons sa-
1aires. Travail envoyé à n’importe
quel endroit, frais payés. timbres
Montréal. 2188-17-56

 

18 Emplois demandés
MENUISIER demande réparations
de tous genres, au contrat ou à
l'heure. R. 6251-W.

 

2670-18-131

 

19 Institeurs demandés
INSTITUTRICE possédant certificat
2ème ou 3ème classe, école publi-

* que numéro 20. Mentionner salaire.
Eugène Duchesne, secrétaire, Dal-
keith, Ont.

INSTITUTRICE avec

 

certificat,
2707-133-19 |

126 Maisons à vendre

|
|
|

  

Wakefield. S'adresser 4 J. R. Pe-
lissier, R. R. 1, Wilson's
Qué.

Corner.
2705-25-136 |

Appt 9, aprés 6 heures.
2695-25-13-132

ble, a partir de $65. Modéles cabi-
nets a partir de $75. Marques Ro-
gers, Victor, Westinghouse, Bosch
et Stromberg. Conditions de paie-
ment. Orme Limited, 175 Sparks.

4054-25-131 |
TROIS CHEVAUX d'ouvrage. S'a-

dresser 200 Cumberland. Ottawa.
2693-25-1311

Orme
nouveau modèle, la plus grande

Conditions de paiement. Orme Li-
mited, 175 Sparks.

4053-25-131

 

 

A 30 NICOLET, Wrightville. Bon
marché; bonnes conditions; four-
naise dans la cave. S’adresser
presbytère de Wrightville ou 29
Murray, Ottawa. Rideau 238.

2692-26-131

sans intérét, aussi terrain dans
Wrightville, payer au mois. S’a-
dresser 15 Langevin, Hull.

1138A-131-26

 

Bicycles
 

$32.50. Réparations de phonogra-
phes, clefs de tous genres. Nous ai-
guisons les moulins pour couper de
l'herbe. H. Lafleur. 113 Hôtel de
Ville, Hull.

31 Argent à prêter
ARGENT à prêter sur propriété|
améliorée de ville. Service prompt.’
Capital Trust Corporation, 10 Met-'
calfe, Ottawa. 4029-31-131:

37

 

 

  

 

Occasion d’affaires :
 

RADIOS, antennes installées. Répa- 6 *=
rations.
7005-W.

Automobiles38a \utomobiles
NOTE de Crédit sur un Graham- |
Paige a vendre. On ne refusera!
pas une offre raisonnable. C’est
une aubaine pour vous d'épargner
de l'argent. Téléphonez à R. 6709.

2688-38-131
FORD TOURING en parfaite condi-

tion, $65.00. S'adresser 112 Leduc,
Hull. 2581B-38-131

Ouvrage d'expert. Queen |
2690-37-134 |
 

 d'Ontarlo, 2iéme classe; salaire, : PONTIAC sedan démonstrateur 1930,
, $600. Institutrices avec certificat: Aubaine. Comptant ou terme. Té-

d'Ontario, 3iéme classe, salaire| Iléphoner Sh. 4013. 38
$500. Adressez les applications à |WILLYS KNIGHT Six Sedan, en
Ernest Gélineau, Sec.-Trés. Haw-| parfaite condition. Sher. 327.
Kesbury, Ont 5465 38a
 

 

 
 

 

  

Aux
Glaces Polaires

Par le R. P. DUCHAUSSOIS, O.M1.

(Ouvrage couronné ‘par l'Académie française)   ;
 

 

“. No 13—
Elle se lève tout à coup, souf-

fle en bourrasques ininterrompues,
“ ressaisit toute la neige tombée sur
le sol et la relance en furie de cy-

" clone dans l’espace. Aucun abri,
excepté la profondeur des bois et

“ l’iglou de l’Esdtiimau, ne peut dé-
fier ce poudroiement, Le voya-

+ geur, surpris sur le lac, se voit
* enveloppé d’une nuit blanche.
Tout rivage, tout point de repère
s’évanouit devant lui. L’illusion
qu’il tourne sur lui-même achève
sa désorientation. Et il tourne, en
cffet, croyant suivre la ligne droi-
te. parce qu'il va contre le tour-

" billon rageur. S'il n’avait pour
compagnon un Indien, ou quelque

‘ guide éprouvé, il lui resterait peu
bm

d’espoir d’échapper à la mort, car
la poudrerie ne se déchaîne d’or-
dinaire que pour des journées en-
tières,
Que l’on juge d’une poudrerie

véritable, par cette description
d'une simple tempête de neige en
flocons, que nous fait Mgr Grou-
ard, 11 est sur une baie du lac
Poisson Blanc, le 20 janvier 1895.
en route pour le lac Wabaska (vi-
cariat d’Athabaska), où il va fon-
der une mission, Ses compagnons
sont le Père Dupé qui doit ‘‘bat-
tre la neige devant les chiens’’, le
I'vére Leereff qui tient en laisse
la carriole épiscopale, et Félix, un
jeune sauvage, qui méne le trai-
negu aux provisions: « - Mais voilà que les flocons de

LALLEM.«ND, 191 Augusta: Tours
de cou, manteau, sur commande;
réparages. Tél: +. 3760. 45

L. GIROUX, marchand de fourrures
de choix. S'adresser R. 5554 ou 164
St-Patrice. 45

49 Imagerie u
Mme L. SARAZIN,426 Rideau, Tél:
R. 3061-W. Assortiment d'images.
Encadrement sur commande.

56 Ferblantiers
A GAUTHIER, ferblanuer, 243
Champlain, Hull. Couvertures, cor-
niches, plafonds en tôle, fournai-
se air chaud. 56

57 Plâtriers
ALPHERIE VIAU — entrepreneur

plâtrier, expert en stucco. Estimée
gratis. 63 St-François, Ottawa, Sh.

 

 

 

 

 

 

 

67 Boucher
EUGENE J. HUDON, boucher, coin
rues Cobourg et St-Patrice. Tél:
R. 5762. Viandes fraîches à bas :
prix. 4074-67-132|

15 Architectes
M. Charles BRODEUR, LR.AC., 18

  
 

 

 

rue Rideau, Queen 3686; 2 Châ-
teauguay, Hull, Sh. 2950. 78

68 Coiffeurs
 

COIFFEUR—MIlle Eshhel, ancienne
coiffeuse de chez Miles & Palmer,
Montréal. 63 Wellington, Hull, Sh.
5094. 68-1142A-131

79 Avocats
AUGUSTE LEMIEUX, C.R., avocat,
Ontario et Québec, 18, rue Rideau,
Ottawa, Edifice Banque Nationale.
Té\, Queen 240. 73

PHILIPPE DUBOIS, B.A. avocat
notaire. Edifice Plaza, 45 Rideau.
Tél. R. 4020

C. A. E. BLANCHET, avocat, notai-
re 74 Sparks, Chambre 43-44,

81 Spécialistes
Dr KR. CHEVRIER, 168 avenue Daly.
chirurgien consultant. Heure de
bureau, 2 à 4 heures pm.

DOCTEUR J. L. LAMY, 211 rue Ste-
wart. Diplôme des hôpitaux de Pa-
ris. Spécialité: chirurgie générale.

81
Dr DE HAITRE, hôpitaux de Paris,
hôpital général, rue Water. Chi-
rurgie, Femmes, Reins, Vessie. 161
Stewart. Tél.: R. €3. 81

Dr A. DROUIN, spéclaliste des ho-
pitaux de Paris et Lyon. Yeux,
oreilles, nez et gorge. Attaché à
l'Hôpital Général d'Ottawa. Con-
sultations: 2 à 5 et 7 à 8 pm,
197 rue Rideau. Téi.: R. 4789

 

 

 

 

Mi
 

 

82 Dentistes
DR J.-A. GAUTHIER, 325 Dalhousie.

91 Avis
 

A partir de cette date, 6 juin, je
ne serai responsable d'aucune dette
contractée en mon nom par mon
épouse. Signé Ludger Monette, 142
St-Laurent, Hull. 1140A-91-132

Nous apportons te plus grand soin à
éliminer de nos ‘PETITES ANNONCES"
celles qui présentent un caractère mal-
honnête ou équivogue. Mais elles sont
reçues et \Insérées si rapidement que
nous ne pouvons pas toujours exercer
un contrôle rigoureux.
Nous conseillons vivement & nos tec-

teurs d’être très prudents lorsqu'il s’s-
git d'affaires pour lesquelles on leur de-
mande de l'argent sous una forme ou
sous une autre

Volailles
SI VOUS voulez des poussins de ra-!
ce pure, vigoureux, qui se dévelop-!
peront en forte pondeuse d'hiver, |
9 différentes variétés demandez ;
notre catalogue gratis. Tous ga-|
rantis arriver vivants à votre sta-
tion. La Maison Laurencelle, 1421 !

 

   
 

 

Bleury, Montréal, Qué. 96

P. D’'AOUST & CIE, 11 rue York.
Ottawa. Tél. Rideau 5825

107 Epicier en Gros |

|
|SOUS LA LOI DE FAILLITE

VENTE A L’ENCHERE
IN RE:

AMEDEE SAEOURIN (Maple Leaf |
Aerated Water Co.), OTTAWA

Failli, i
AVIS est, par les présentes, donné

que les immeubles ci-aprés désignés se-
ront vendus à l'enchère, le DOUZIEME
(12e) jour de JUIN 1930, à UNE HEU-
RE DE L'APRES-MIDI (Heure normale)
au bureau de THE WM A. COLE CO,
Encanteurs, 63 rue Sparks. Ottawa.
“Les cinquante pieds nord des lots un

“et deux du côté nord de l'avenue
“Bcechwood, dans la ville d'Ottawa,
“avec bâtisses ci-dessus érigées.”
Conditions de Vente: Argent comptant
Pour autres renseignements concer-

nant la vente, s'adresser au syndic.
Daté à Montréal, ce 3lième jour de

mai 1930.
J-Paul VERMETTE,

Syndic.  132 rue St-Jacques-Ouest,
Montréal.
   

 

neige tombent plus pressés, le vent
redouble de force, de violentes
rafales soulèvent d’épais tourbil-
lons qui nous enveloppent de tou-
tes parts.
Le Frere Jean-Marie (Lecreff)

s’aperçoit que le Père Dupé dévie
de la ligne droit, et il court pour
l’y ramener. Ses chiens le sui-
vent toujours; mais le traîneau,
que la main du frère maintenait
en équilibre dans les endroits iné-
gaux du chemin, n'étant plus sou-
tenu, verse sur un banc de neige,
et me voilà à pied sans plus de
cérémonie. Relever le traîneau et
le remettre en marche, c’est l’af-
faire d’une seconde, Je pourrais
m’y réinstaller, et, avec un peu
d'attention éviter de nouveaux ac-
cidents; mais j'ai honte de voir
mes compagnons exposés seuls aux
horreurs de la tempête, car c’est
une vraie tempête qui s’est abat-
tue sur nous, et je les rejoins. Je
m'imagine que je les aiderai à re-
prendre la bonne direction; mais
je suis bientôt, comme eux, fouet-
té par le vent et aveuglé par la
neige. J'essaye d'ouvri - les yeux.
Aussitôt des flocons préeipités.
poussés par l'ouragan comme des
projectiles par une mitrailleuse,
me forcent de les fermer et me

B
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Chiropraticiens
STEWART FORD, 27 Wilton Cres-

cent, Ottawa, Carl. 1307 Ajuste-
ment d'arches tombées Supports
légers d'arches faits d'après im-
pression en cire.

LE SANS FIL ENTRE
LE DIRICEABLER-
100 ETLECANADA

TRAVAUX REMARQUABLES AC-
COMPLIS.

 

 

 

Les travaux pour mettre en com-
munication par sans fil le Canada
avec le R-100 quand il entreprendra
son envolée au-dessus de l’Atlanti-
que vers l'aéroport de Saint-Hubert
ont été accomplis sous la Alrection:
des officiers du Corps ruyal cana-|
dien des signaleurs. Non seulement,
il y aura communication avec les ba-
ses du dirigeable mais une constante
et mutuelle échange de renseigne-
monts aura lieu avec le dirigeable

en marche.

On établira une communication di-
réecte entre Saint-Hubert et Carding-
ton, Angleterre, sa base sise de l'au-
tre côté de l'Atlantique. Par l'in-
termédiaire du poste radiophonique
de Rugby, Cardington sera maintenu
en communication directe avec le di-
rigeable jusqu'à ce qu'il ait atteint
le 85e degré de longitude ouest. Du-
rant cette partie du voyage tout
message du dirigeable au Canada se-

ra envoyé à Cardington et transmis
de là à Saint-Hubert. t

Aprés avoir passé ce dégré de lon-
gitude, le dirigeable sera en directe
communication avec le poste cana-
dien de Louisbourg. De là, tout mes-
sage sela télégraphié au poste Mar-
coni de Montréal et de ce bureau,
enfin, au champ de Saint-Hubert.
les dépêches du dirigeable pour
l'Angleterre passeront par Louis-
bourg d'abord,

En arrivant près de la côte ori-
entale canadienne, il y aura commu-
nication directe entre le dirigeable
et le poste de Saint-Hubert. Quand
il sera en Cœca de 200 milles de la
tour de Saint-Hubert, les communi-
cations avec l'aéroport seront trans-
mises par le téléphone avec les ap-
pareils d'émission sous le contrôle
de l'officier d’atterrissement.
La collection des prévisions at-

mosphériques du voyage sera sous la
direction du docteur Patterson, du
bureau météorologique de Toronto.
les prévisions atmosphériques de
tout le continent. après avoir été
ramassées là, scront envoyées au diri-
geable. Ile ministère de la Marine

| Campbell Motor
Sales

VENTES ET SERVICE
265, Laurier-Ouest — Ottawa
Tudor Chevrolet — Modéle de

1929, très petit parcours, bril-
lant fini Duco et cing bons
pneus. $226.00 comptant. Le sol-
de par mensualités.

Tudor Ford—Modèle de 1928, en-
tièrement revisé et nouvelle-
ment peinturé. À été très bien ‘
entretenu. $179.00 comptant. Le
solde par mensualités.

Coupé Ford sportif — Modèle de
l’an dernier, comme neuf. A
prix de sacrifice de $216.00
fomptant. Le solde par mensua-

s.

 

Coupé Pontiac — Modèle récent,
en état mécanique de premier
ordre, coté en bas du prix cou-
rant pour prompte ‘vente à
$225.00 comptant. Le solde par
mensualités.

Camion Ford — Carrosserie à ri-
delles et compartiment, entière-
ment revisé et nouvellement
peinturé. Une aubaine à $86.00
emoptant. Le solde par men- .
sualités.

  
'

Ey

  

Belle Propriété
de Campagne à Vendre
Dans le village de Templeton.
Près de la route provinciale
Hull - Montréal. — Occasion
exceptionnelle.

 

Terre de 25 acres. Sol de
bonne qualité. Conviendrait
très bien pour petite culture,
élevage d'animaux de ferme et
volailles, jardinage, spécialités
telles que culture des fraises,
arbres fruitiers, abeilles, ani-
maux à fourrures.

Belle maison moderne com-
prenant neuf chambres et cui-
sine d’été. Dépendances en très
bon état. Téléphone, lumière
électrique, eau de source dans
la maison. Cette terre est très
bien située. A 1% milles des
grandes usines de la Canadian
International Paper et à 8 milles
de Hull et d'Ottawa. Excel-
lents marchés régionaux pour
produits de la ferme et du jar-
din. Chemin en gravier en fa-
ce de la maison. Près route
(macadamisée) provincia-
le. Près de l'église, école diri-
Rée par les religieuses, bureau
de poste, magasins, station de
chemin de fer et terminus d'un
service d'autobus à l'année en-
tre Ste-Rose de Lima et Otta-
wa. Taxes municipales peu
élevées, Seule raison de ven-
tes: règlement de succession.
Prix de vente, $4,200. Condi-
lions faciles. L’acheteur pour-
ra prendre possession immaédia-

 

tement.

S'adresser à Francois X.
Beauchamp, Secrétaire muni-
cipal, Ste-Rose de Lima, com-
té de Hull, P, Q.  

a mis à la disposition du dirigeable
les postes radiophoniques de l'Île Ré-
solution. et de Belle Isle. La radio-
diffusion du voyage sera faite, de la
tour de Saint-Hubert, en français et
en anglais.

Ceux qui ont été chargés de la di-
rection de ces travaux de communi-
cation sont: le major W. A. Ste l, le
capitaine W. L. Laurie et le colonel
R. Sorde, du Corps royal canadien
des signaleurs.

VIOLENTE COLLISION

A. Boulianne, 31 avenue Bradley,
Eastview, et R. Lefebvre, de la rue
Cumberland, l'ont échappé lors d’une
collision entre leur automobile et un
autobus de la compagnie E. E. R,, à
l’angle des rues McLeod et O'Con-
nor; Henri Amyotte, 53 rue Balsam,
était le chauffeur de l’autobus.

L'automobile a été repoussé sur
une distance d'une trentaine de pieds-
et fortement endommagé. Trois
roues ont été brisées, et la machine
a été pratiquement ruinée. Les deux
voyageurs, Bouliane et Lefebvre s’en
tirèrent indemnes. Ils n'ont pas mé-
me reçu une égratignure.

Boulianne, le chauffeur de l’auto-
bus, dit qu’il arrêta avant de fran-
chir l'intersection d’arrêt, et prétend
qu’il avait traversé les trois quarts
de l'intersection quand il fut frappé
par l'autobus.

 

 

O. A. Quirouette
\ ‘440, St-Patrice

L'Hôpital des Chaussures

Afin de satisfaire ma nom-
breuse clientèle, j'ai établi
des prix très spéciaux pour
l'époque de dépression que
nous traversons. Epargnez
en faisant réparer vos vieil-
les chaussures,

 

Garage Champlain
Sher. 7178

188, Champlain Hull

CH. LANTHIER. Prop.

Nous faisons, à bref délai,
tous les genres de réparations.
A des prix excessivement bas.
Nos mécaniciens sont tous des
experts.

 

 

Sussex Motor Co.
15, Clarence — Tél: Rid. 193

E. THIBERT, gérant.

Réparations de carrosserie et
mécanique. Débossage de gar-
de-boue, service de batterie,
autos remis à neuf au Ducco.
Ouvrage garanti.  

 

GEO. MOYNEUR,Ltée
18, rue Redpath Rid. 987
 

 

CADEAUX
Nous avons actuellement un

bel assortiment de cadeaux de
noces.

SPECIAL
20% d'escompte s ra accordé

sur bagues d'engagement.

A. Chartrand
BIJOUTIER

154, rue Rideau Ottawa   
 

IMPRIMERIE |

È“LE DROIT”
, rue Georges
Tél: R. 514

Impression de
Brochures, Fascicules,
Circulaires, Pancartes,
Papeterie, Faire-part,

ete, ete.

Exécut ée avec soin et
promptitude à prix raison- | nables.  
 

| A Vendre ou à Louer
Compresseurs à air, Béton- |

nières, Rouleaux à vapeur,
Concasseurs à pierres, Trac- !
teurs à gazoline, Moteurs À va-
peur, Niveleurs, Mainteneurs |
de pouvoir, Pompes à zazollne,
Voitures à bascule et rails, Ex-
cavateurs Keystone et Grues.

W. A. HARE
Rues Dalhousie et Redpath,

ttawa.

mad

J. L. Coupal, M.D. ‘
Edifice Medical Arts.

Angle des rues Metcalfe
et Nepean.

  

 

Yeux, Oreilles, Gorge, Nez.

Tél: Q. 6193 - Bureau 2-4, 7.8

 

 

Poirier & Aubry, Cie
ENREGISTREE

Entrepreneurs généraux
en construction.

42, Bolton. 255, St-André !
Tél: R. 737 Tél: R. 352-W |
Permettez-nous de soumis-

sionner pour votre nouvelle
construction.
En cas d'incendie, demandez-

nous l'évaluation des domma-

 

 

ges. Nous surveillerons vos
intéréts.

P. A. Quesnel
BIJOUTIER

307, rue Dalhousie — Ottawa

Mes nombreux clients seront
heureux d'apprendre que mes
nouveaux prix sont maintenant
en vigueur sur les réparations
et je vous informe de mon nou-
vau local à l'angle des rues
Dalhousie et York, à partir du
ler mai.  
 

| NETTOYAGE GENERAL
DES CHASSIS

LOUIS GRITTINER, Prop.
CHASSIS NETTOYES

des Edifices, Bureaux, Magasins
et domiciles.

Nous garantissons satisfaction.
Prix raisonnables.

Prix spéciaux par contrats.

838, rue Rideau Rid. 4239

 

Aubaines cbez Lindsay
Aubaines en pianos cette se-

maine. Mendelssohn, grandeur
d'appartement, $150.00; Colo-
nial Lindsay, $159.00; Morris,
grandeur d'appartement $169;
Lindsay, caisse de uoyer $195;
Weber, grandeur d’apparte-
ment comme neuf $255; Willis
$245; Lindsay, $265: Gerhard
Heintzman, piano automatique
$435; Steinway, grandeur d’ap-
partement $495. Conditions
aussi basse que $8.00 comp-
tant, $5.00 par mois.
Aubaines en Phonographes,

| $15.00 et plus comportant des
Irthophoniaues, Conditions de
paiement. $395.00 achètent un
Phonographe fonctionnant à
l'électricité, régulier $750.00,
approprié à une salle de danse
ou à un club. Conditions de
paiement.
Radios électriques portatifs

et modèles cabinets, prix et
conditions spéciaux pour cette
semaine.

C. W. Lindsay & Co.
LTD.

189, rue Sparks. — Ottawa

258, rue Pitt — Cornwall
 

—ain

Chaîne de Magasins
Red & White

Le propriétaire sert—
L’acheteur épargne

Avez-vous essayé le Thé
Orange Pekoe?

Sinon, un régal vous attend. Il
y a un de ces magasins dans
votre arrondissement.

 

 

FROMAGE
CHÂTEAU

Connu dans le monde entier    
 

3 étages, dont un avec 
criblent le visage. J’essuie mes
paupières, et déjà les cils sont
collés entre eux par de dürs gla-
cons, II faut faire volte-face et
tourner le dos au vent, afin de
me débarrasser le mieux possible
de ces écailles d’un nouveau gen-
re; mais c’est pour les voir se
reformer presque immédiatement.
Nous en sommes là tous les trois,
ct ne savons guère où donner de
la tête. Félix nous rejoint enfin.

“Il n'y a qu’à marcher, dit-il,
pour nous empêcher de geler; di-
rigeons-nous toujours sur le vent;
nous finirons par atteindre la cô-
te.”

Se diriger sur le vent n’était
pas chose facile, comme on le com-
prendra par ce que je viens de di-
re; mais encore on ne savait plus,
au juste de quel côté il soufflait.
Les tourbillons de neige se soule-
vaient et semblaient se poursui-
vre vers les quatre points cardi-
naux à la fois. La rafale conti-
nait à nous cingler sans merci et
à nous aveugler de. plus belle.

Qu’allons-nous devenir, si la
tempête dure? Nous nous recom-
mandons à Dieu, à la Vierge, aux saints Anges, et, le corps penché
cn avant, un bras placé au-dessus
des yeux pour nous permettre de

les ouvrir, nous continuons de lut-
ter contre les éléments déchainés.
Dire où nous allons, personne ne
le sait; mais nous marchons tou-
Jours.
Après plusieurs heures de cour-

se au milieu de cette furieuse
tourmente, il nous sembla que sa
violence diminuait; puis, nous
crimes voir une masse flotter au
sein des tourbillons de neige. Ne
serait-ce pas la terre”... Oui,
c’est elle! Deo gratias!
Où sommes-nous? Félix regarde

la côte à droite, à gauche, aussi
loin que sa vue peut porter, et dé-
clare ne pas s’y reconnaître, Nous
examinerons cela tout à l'heure.
En attendant, chauffons-nous, dé-
gelons-nous et réconfortons-nous
un peu. Nous en avons besoin.
Nous n'avons pas la chance des
enfants de la fournaise à Babylo-
ne, lesquels passèrent par le feu
sans en ressentir les ardeurs. Nous
avons subi les rigueurs des élé-
ments tout à fait opposés, et nous
n’en avons pas moins le visage
couvert de brûlures. Pas un nez
indemne, pas une, joue intacte.
Félix surtout, qui n’a pas de bar-
be, a littéralement la face en com- 

A LOUER

bien éclairés sur trois côtés.

ble pour bureau, entrepôt ou petite manufactu-

re. Loyer raisonnable. S’adresser à Rideau 514,

 
pote. Heureusement, ces morsures lac, et la mêlant à celle qui tom-

+

ascenseur, chauffés et

Central, convena-  
l’épiderme seul en est affecté, et
l’on en sera quitte pour faire peau
neuve.
Comme Mgr Grouard n'avait,

lors de cette aventure, que des
lacs de dimensions moyennes à
rencontrer, il s’était contenté de
son équipage. Mais les missionnai-
res qui doivent braver les grandes
étendues du lac Athabaska et du
Grand Lac des Esclaves ne par-
tent jamais seuls.
Même en caravanes, ils peuvent

être jetés en d’extrêmes périls. Ce
fut le cas de Mgr Grandin, la
nuit du 14 au 15 décembre 1863,
sur le Grand Lac des Esclaves.

Maladif, affaibli encore par une
longue marche fournie depuis le
fort Providence,il allait, avec son
petit compagnon, Jean-Baptiste
Pépin, le dernier d’un cortège
formé par le courrier de la Com-
pagnie, quelques sauvages et lui-
même. La mission Saint-Joseph
du fort Résolution, terme du
voyage, était en vue, ‘‘à un tiers
de lieue’’, lorsque la poudrerie
isola le traîneau de l’évêque.

Tout À coup, raconte-t-il, s’é-
leva un vent très violent lequel,
soulevant la neige qui était sur le  

du froid nesont pas profondes, baiten abondance, nous empêcha

  

 

York Street
Machine Shop

219, rue York

 

~~ Développement des Ouvrages
brevetés.

Réparations de toutes sortes
dans les travaux en fer.

Outillage complet.
Soudure à l’acétylène,

Service prompt, satisfaisant,
à meilleur marché. 
 

259, rue St-Patrice - R. 804

733, rue Somerset - s. 2867

101, N.-Dame, Hull - s. 3392

Gauthier & Cie, Ltée,
Directeurs de Funérailles

Ambulance,

 

 

Spécialiste

Dr P. Ladelpha

pour toutes les
Maladies des

Pieds.

Bureau: 100, rue
Metcalfe - Ottawa

Tél: Q. 2154

 

 

 

Adelbert Beaudry
Peintre-Décorateur

112, Guigues

Un essai vous convaincra de
mon expérience en décora-
tion, expérience obtenue dès
mon début avec T. X. Re-
naud, le plus grand peintre-
décorateur de Montréal.

 

 

Plaquage Electro
Or, Argent, Cuivre,

Niekel, ete.

SPECIALITES: Ornements
d'église de tous genres.

Eclipse Plating & Sales Co
Limited

188, rue Slater

Tél: Queen 731. Ottawa.

 

 

Rid. 4995

! Lorsque vous voyagez sur
la grande route à destina-
tion de Montréal, arrêtez

au

Poste de Gazoline

ONE STOP
Gazoline et Huile de lère

qualité.

Salles de repos hygiéniques
pour dames et messieurs.
Réparations d'autos, accumu-
lateurs, pneus, chambres à

air, remorquage,

Dépositaires Pneus Dominion

J.-B. ARIAL
160, rue Water, Ottawa

\ Tél: R. 1218

 

 

  
Plombier

Ferblantier

Couvreur

Installation

de

Fournaises

Air Chaud   

 

Nous Peinturons les Autos
au DUCO

Nous exécutons ces ouvrage d'a-
près la méthode la plus moderne
qui en assure la bonue résistance.
Nos spécialistes redonneront à votre
auto un fini impeccable, exactement
dans la teinte de votre préférence.
C'est le bon temps pour faire re-
mettre votre automobile en bon état.

CHAS. RACIOOT
292-204 Quigues Bid. 3888
 

 

Mesdames

qui appréciez la belle coiffu-
re, venez me voir pour vous
rendre plus jolies, Ondulation
parfaite. Salon attrayant.

SALON JULIETTE
205, St-André — Rid. 2877

211, rue Cumberland

 

 

Courroies et Articles
d'Usine

genres de courroies
poulies, désembrayeur (shit
ting), boxing, régule (babitt)
blanchets (blankets), ralls
roues de char, couvertures de
chevaux, wagons, sleighs, etc.

M. ZAGERMAN CO.
534-538, Wellington — Ottawa

Téléphone: Sher. 5204

 
Tous

 

 

La Pharmacie par Excellence!

H. Desjardins, Phm. B.
Angle Dalhousie - Clarence

Tél: R. 640 et 7068

Agence de Remède de l'Abbé
Warré.

Laboratoire d'ordonnances,
Médecines françaises

importées.
Parfums choisis.

Médicaments brevetés.
 

 

Echelles-Sauvetage
Pourquoi risquer l'absence

d’échelles de sauvetage sur
vos écoles, couvents, hôtelle-
ries, manufactures ou théâtres.
Assurez le public contre l'in-
cendie en installant les appa-
reils nécessaires contre le feu.
Demandez des prix à

TRUDEL - McADAM,Ltd.
399, Laurier-ouest — Ottawa

 

 

Hôtel Rideau
1914-193, rue Rideau.

Téléphone: Rideau 1776

14 chambres avec garniture

moderne, 3 chambre de bain,
eau chaude, eau froide. Vrai
chez soi de famille. Cuisine
canadienne de la meilleure
qualité. Ouvert jour et nuit.

M. O. VIAU. Propriétaire.

 

 

Un Beurre

Pur et Delicieux
Pasteurisé

LE BEURRE

MAJESTIC
est un beurre de choix, pasteu-
risé et vendu chez tous les
épiciers.

Si vous ne l'avez pas encore
essayé. demandez-le à votre
fournisseur qu’il en ajoute une
livre à votre prochaine com-
mande.

Nous sommes certains que
vous l'apprécierez ce beurre de
choix.

Moyneur Cooperative
Creamery, Limited

Ottawa, Ont. 
 

 

398. RUE BANK
Tél: Q. 5912 Etablie en 1908

GOODYEAR MODERN SHOE REPAIR Co.
HONORE GRAVEL, propriétaire

20 ans d'expérience.

Spécialisant dans les réparations de tous genres.

Nous allons chercher les commandes et livrons à domicile,

146, RUE RIDEAU
Tél: R. 701

 

 

ETTER

531, rue Sussex, Ottawa BUILDERS’ ALES,LTD.

Successeurs de McDougal's Limited
Maison établie en 1844,

FERRONNERIE GENERALE — MATERIAUX POUR
ENTREPRENEURS

ERVICE

Téléphone: Rideau 2332   
de rien distinguer, et nous perdi-
mes bientôt la trace du courrier.
Le vent seul pouvait ençore nous
servir de guide. Nous ndus diri-
gions, nous semblait-il, vers la
mission. Mais rien n’est variable
comme le vent: il avait changé de
direction. Nous avons marché en-
core plusieurs heures savant la
nuit complète. criant ct écoutant
si on répondait à nos cris. La tem-
pête seule se faisait entendre.
Dans l'espoir que nos chiens

nous conduiraient vers un lieu sûr,
nous les abandonnons à eux-mê-
mes, mais le lac se déploie tou-
jours devant nos pas, sans hori-
zon. Si nous eussions été au milieu
des glaçons(bordillons), nous au-
rions pu nous en faire un abri et
passer la nuit et ne pas nous ge-
ler,mais nous étions sur la glace
vive. Le vent balayait la neige à
mesure qu’elle tombait. «Il nous
était impossible de nous en servir
pour nous protéger.
Comprenant que plus nous

avancions, plus ncus nous expo-
sions, nous essayames de camper
sur la glace. Je détachai notre
traîneau avec toute lu diligence
possible. C'est, dans cette circons-
tance, une opération très dange-
reuse; car pour défaire tous ces

+

 

     

 

noeuds et toutes ces cordes, il
fallait enlever nos mitaines. Cha-
cun notre tour, nous travaillions
à cette oeuvre, plus longue qu’on
ne le supposerait : et pendant que
l'un travaillait, l'autre se battait

les flanes pour se réchauffer.
Nous cherchâmes à nous protéger
contre le froid au moyen de nos
chiens, de notre traîneau, de nos
raquettes et de nos couvertures.

Assis sur la glace, le dos ap-
puyé sur le traîneau, mon petit
garçon assis sur moi et appuyé
contre moi, tous deux enveloppés
dans nos couvertures, que le vent
soulevait malgré toutes nos pré-
vautions, nous nous préparâmes à
la mort, le pauvre enfant en se
confessant, et moi en faisant des
actes de contrition et de soumis-
sion à la volonté du bon Dieu.
Bientôt nous sentons que le froid
nous gagne. Nous nous relevons,
gardons sur nous chacun une cou-
verture, attachons les autres en
grande hâte sur le traîneau et
nous marchons de nouveau, com-
me pour fuir la mort dont nous
sommes poursuivis, Notre dîner
avait été bien mince, car nous
étions au terme de notre voyage
et au bout de nos provisions, et

LA suivre)

\
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FÊTE EN
- L'HONNEUR DE M

| F. CHARPENTIER
Les CONFRERES JOLIETTAINS
DU NOUVEL ECHEVIN DE ST-

- GEORGES VONT LE FELICITER.

A l'occasion de sa nomination com-
me échevin d'Ottawa, les confrères
joliettains d'Ottawa et des environs
allaient féliciter hier soir, & son do-
micile, 500 rue Besserer, M. Fulgence
Charpentier, secrétaire particulier de
Yhonorable M, Rinfret.
La soirée-surprise fut des plus in-

Léressantes, l’hôte ne se trouvant ja-
mais à court de bonnes grâces, de
gracieux accueil et d'aimables répar-
ties. M. Charles-Auguste Latour, ins-
pecteur des écoles de la capitale, pré-
senta aimablement les voeux des
membres de lamicale joliettaine
d'Ottawa; M. Charles Michaud, no-
tre ancien rédacteur et maintenant
traducteur aux Livres bleus, parla
très spirituellement au nom du grou-

pe; M. I'abbé Gustave Desrosiers, cu-
ré de Thurso, traduisit à son tour les
hommages de ses confréres dans le
clergé, rappela les vieux souvenirs de
famille, et souhaita à M. Charpen-
tier d’atteindre, si possible, de plus
hauts postes, tels que lui en réservent
ses beaux talents, sa fine culture, son
affabilité et sa dignité de vie. Deux
anciens professeurs du héros de cette
fête applaudirent doublement les
compliments de M. le curé de Thur-
so. La réponse qui suivit, celle de M.
Charpentier fut tout à son honneur;
il remercia avec émotion ses confre-
res de leurs sentiments, les assura
qu’il tenait à en être toujours digne,
leur offrit également l'hospitalité de
sa maison, eut un mot de souvenir
pour ceux de là-bas et pour ceux
d'ici, une pensée toute particulière
pour notre vénéré patron, S. G. Mgr
l’Archevêque d'Ottawa, et pour notre
président d'honneur, M. l’abbé F.-X.
Barrette, curé de Saint-Charles, tous
deux à Rome etc. Le tout accompa-
gné d’un Salerne généreux.

Assistaient à cette veillée d’amis:
MM. les abbés’ G. Desrosiers, curé de
Thurso, Eugéne Olivier, curé de West-
boro, Noiseux et Thivierge, profes-

seurs au petit séminaire d'Ottawa,
MM. Ulysse Bray, Charles-Auguste
Latour, Francis Dugas, Charles Mi-
chaud Victor Barrette.

—_————

.RENDEZ-LA HEUREUSE
Votre épouse appréciera certaine-

ment comme cadea1, une machine à
laver électrique “Connor”. Avez-vous
vu notre nouvel assortiment à notre
magasin. Consultez-nous avant de
faire l'achat d’une macline. Si vous
ne pouvez pas venir à notre magasin,
téléphonez Sh. 2104 et nous enverrons
un de nos représentants.

BELANGER & DALPE
Poêles, Laveuses électriques, Cabinets

de Cuisine.
215 rue Montcalm, Hull. Tél. S. 2104

——emr

RETRAITE FERMÉE-
pour JeunesFilles

Du 4 au 8 Juillet
au

Couvent du Sacré-Coeur,

 

 

Tél: Carling 2418-J.

LA COMMISSION
NE SERÉUNIT PAS

LE CONTRAT POUR LA CONS-
TRUCTION DE L'ECOLE DU
QUARTIER NO 6 ACCORDE À
M. HENRI DAGENAIS.

Le comité de Construction de la
Commission des Ecoles Séparées
d’Ottawa s’est réuni hier soif sous
la présidence de M, Ernest Glaude,
pour étudier les soumissions dépo-
sées, pour la construction d'une é-
cole nouvelle dans le quartier No 6
d’Eastview. Le contrat a été accor-
dé à l'entrepreneur Henri Dagenais,
dont la soumission de $44,904.69
fut la plus satisfaisante. Les tra-
vaux commenceront jncessamrient,

Immédiatement après l’aserablée
du comité de Régie, le comité de
Finances s'est réuni, sous la prési-
dence de M. E. J. Lane, pourrati-
fier la décision du comité de Ré-
gie, et financier le projet de cons-
truction par une émission de $55,-
000 d'obligations. Avec cette scm-
me on payera le terrain, l'érection
et l’ameublement de l’école.

PAS DE QUORUM
Une assemblée générale de la

Commission avait été convoqués en
même temps, hier soir, adopter et
ratifier les. recommandations des
comités de Régie et de Finances au
sujet de cette construction, mais ne
put avoir lieu faute ‘ie yuorum. La
commission scolaire s: composant
maintenant de 22 membres, le quo-
rum est de douze. Dix commissai-

res seulement s'étaient rendus.
Toutefois ceci n’entravera pas les

travaux, qui commenceront lundi.
Dans le cas d’un contrat, le comité
de construction peut autoriser cer-
tains travaux, la ratification défi-
nitive par la Commission réunis en
assemblée pléniére n’étant qu'une
formalité.

LES ENTREPRENEURS
LOCAUX N'AURAIENT

PAS ÉTÉ INVITÉS
Les autorités municipales ont été

le sujet de la critique hier soir à
l’assemblée régulière de l’associa-
tion des Métiers et du Travail, à la
salle Carpenter, Il appert que les
entrepreneurs en construction de ia

ville d’Ottawa n'avaient pas été in-
vités à soumettre leurs prix pour
la construction de la banque de un
million de dollars, au coin des rues

Sparks et O'Connor. Une résolution
déclarant que les autorités de Ja
ville avaient manqué à leur devoir

envers les entrepreneurs, Trelalive-
ment aux sonmissions pour la cons-

truction de la dite banque, est con-
tenue dans le rapport du comité de

l’exécutif,
M. J. J. Guibault, président de

l'association, occupait le fauteuil.

Dr L.-P. Mantha, B.À.
des Hôpitaux de Paris

Médecine interne exclusivement
Spécialités:

COEUR ESTOMAC POUMONS

189, ave Laurier Est

(Coin King Edward)

 

 

 

 

  | Ottawa-Est.

Tél: Rid. 521 Rés, Rid. 67

   
DIMANCHE SOIR DE 9 h. à 10 h.

1—O Promise Me, de Robin Hood
............ De Koven

2—Allegro . . . . . . Schepers
3—Consolation . . . . Mendelssohn
4—Scéne de Boris Godounov

eo so os so « a o Moussourgsky
5—1I Hear Thy Welcome Voice

« s+ o » . Hartsough
» + + « J. Chr, Bach6—Gavotte . .

7—Spirituals
(a) Nobody Knows the Trouble

I See
(b) Al God's Chillun Got Wings

(c) Steal Away to Jesus
8—Ode du Couronnement de Kadok

le Prêtre .. . . . . . . Handel
prete

INSPECTION DE LA
GARDE À PIED

Une foule assez nombreuse assis-
tait hier soir, au manège militaire,
à l'inspection annuelle de Garde-à-
Pied du Gouverneur-Général.

L’inspection, sous le commande-
ment du Lieutenant Colonel J. C.
Foy, réunissait plus de 200 gardes,
et exécuta avec une discipline toute
militaire un travail qui intéressa

fort le public.
Les officiers inspecteurs étaient

le Brigadier W. B. Anderson, C.M
G., D.S.0., D.O.C., du district mi-
litaire No 3, de Kingston, assisté
du Major R. G. Whitelaw, G.S.0,
et du lieutenant colonel H. T.

Goodeve.
Les gardes formèrent leurs

rangs au manège militaire, vers
huit heures, et y attendirent l’arri-

vée des officiers inspecteurs.
Le corps entier salua d’abord les

officiers, et les gardes filèrent en-
suite par compagnies, exécutant
successivement le salut militaire.
Le Brigadier Anderson inspecta

les régistres et le lieutenant colo-
nel Goodeve passa tout le person-

nel en revue,
Le clairon et la fanfare, sous les

ordres du lieutenant J. T. Browu et
du Major Charles Hill donnérent
une exhibition.

Les commandanis des compa-
gnies étaient le Major R. T. Wurte-
le, M.C., le Major W. E. C. Maz-
kintosh, le Capitaine H. A. Green,

et le capitaine H. W. Bishop.
Asistaient à la revue le Lieute-

nant colonel J. F. Cunningham, le

Lieutenant .@Glonel C. B. Topp.
D.S.0., M.C., A.D.C., premiers offi-
ciers en charge du régiment, le
Lieutenant Colonel R. J. Birdwhis-
tle, secrétaire de la Dominion of
Canada Rifle Association, le liente-
nant colonel John Gillies, officier
en charge de la huitième brigade de
l’Infanterie, et le Lieutenant colo-
nel W. A. Burgess. En plus des

officiers en charge, la revue comp-

tait une vingtaine do'fficiers eu pa-

rade,

COCHRANE, ONT.
6 juin, 1930.

M, et Mme Félix Label étaient de

pasage dimanche à Cochrane, ils re-

tournèrent à Smooth Rock Falls lc

même soir.
La famille Eugène Lamarche est

déménagée à Kapuskasing, la semai-

ne dernière.
M. Omer Lacroix et sa famille sont

partis de la 8e avenue pour résider
chez M. Lemieux sur la 1le avenue,
M. Gédéon Houle, de Timmins é-

tait de passage à Cochrane en au-  
tomobile samedi soir.
  

La Fatigue des Freins Eliminée !
Tous les autos Durant sont pourvus de freins
‘‘acierdrauliques’’ nouveau genre, qui ne de-
mandent qu’une faible pression du bout du
pied pour donner des résultats immédiats et
positifs. Leur action est tellement douce que
la secousse est réduite et l’auto arrêté pres-
que sans donner la sensation de l’application

A

APPARENCE

RENDEMENT

CONFORT

VALEUR

des freins.

Faites une épreuve. Allez où le trafic est le
plus dense, là où les freins doivent être appli-
qués le plus souvent. Vous ne tarderez pas à
constater que les freins ne sont plus une sour-
ce de fatigue, que la conduite est plus sûre et
plus agréable à plusieurs points de vue, lors-
que l’on est dans un nouveau Durant.

DURANT MOTORS OF CANADA, LIMITED a
Toronto — (Leaside) — Canada :

Camions Rugby, Quatre et Six Cylindres — capacités de
15 tonne, de 1 tonne et de 1/2 tonnes,

 

DURANT 6 CYLINDRES, SEDAN DE LUXE
MODELE “6-14”

DURANT
UN BON AUTO

LEA & HAWLEY, LIMITED
T. A.

 

   

 

  

Bradley Stittsville.
R. J. Kennedy, Cumberland.

J. E. Gamble, Richmond.

206, avenue Laurier Ouest, Ottawa,

Fred. Wills, Wakefield.
J. E. Madden, Osgoode,
G. S. Latimer, Metcalfe.

J. F. Lusk, Breckenridge.
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DÉVOUEMENT
QUI DÉPASSE

TOUT ÉLOGE
TEL EST CELUI DES DAMES
AUXILIAIRES DE L'HOFITAL ST-
VINCENT, — ASSEMBLEE AN-
NUELLE DES PATRONS.

“Le dévouement ingénieux que met-
tent les Dames de l’Auxiliaire à se-
conder la charité infatigable de nos
Soeurs Grises dans notre hôpital St-
Vincent dépasse tout éloge.” Ce com-
pliment, le Rév. P. Lajeunesse, O.M.I,,
aumônier de l’hôpital des Incurables,
l’adressait aux Dames patronnesses
et aux hommes de l’auxiliaire à leur
assemblée annuelle tenue mercredi
soir dans les salons de l’Institut.
Mlle A. Faribault présidait et Mme
Aurélien Bélanger occupait comme se-
crétaire en l'absence de Mme Arthur
Dubé, que la maladie de sa soeur,
Mme Cloutier, retient à Waterloo.
Mesdames Ernest Lapointe et Thi-
baudeau Rinfret, présidente et vice-
présidente d'honneur rehaussaient de
leur présence l'intéressante assemblée.
Mlle la présidente eut des mots

heureux pour féliciter et remercier
les membres de leur générosité d'’ad-
gent de temps et d’efforts envers
l'oeuvre des incurables. Elle se fait
l'interprète de la Révde Sr St-Firmin,
la nouvelle supérieure de l'institution,
pour exprimer aux membres de
l’Auxiliaire sa gratitude et son admi-
ration. Les malades aussi veulent
qu’on dise toute leur reconnaissance
envers ceux et celles qui s'efforcent
d’'alléger leur pitoyable sort. A tous
égards, l’année fut un succès.
Mme R. de Salaberry, trésorière,

présente un beau rapport. C’est le cas
de dire que l’aridité des chiffres peut
revêtir un éloquent intérêt. Les recet-
tes de l’Auxiliaire au cours de I'exer-
cice furent de $1,533.57, dont $15,355.78
fut versé à l'institution ou dépensé
pour les malades.
Les présidentes des sections parois-

siales donnèrent un compte rendu de
leurs opérations. On entendit tout un
défilé de visites aux malades, de con-
certs donnés pour égayer les longues
heures de leur souffrance, de quêtes
et de parties de cartes pour recueillir
les fonds de la charité. Pour la section
Notre-Dame, Mme Poirier présenta à
madame la trésorière un chèque de
$135.00, par l’entremise de Mme St-
Gelais, la section St-Jean-Baptiste
versa $36.50; Mme Rivard donna l'ap-
port de la section Sacré-Coeur, $101;
la section de Hull envoya $200 par sa
présidente, Mme Dessaint, et la sec-
tion des hommes remit $25.10. Mme
la trésorière commence donc l’exercice
prochain avec une encaisse de $675.29.
Le digne auménier de l'oeuvre, le

R. P. Lajeunesse, fit un chaleureux
éloge du zèle de ces dames et les en-
couragea à continuer et étendre leur
dévouement. Il fit ressortir tout ce
qu’il y a d’abnégation et de sacrifi-
ces chez ces Soeurs Grises qui se con-
sacrent au soin des incurables. Il ne
faut pas croire qu’elles reçoivent une
rémunération adéquate pour les dé-
penses encourues encore moins que
l'oeuvre soit pour la communauté une
source de bénéfices. Sur 108 patients,
la Supérieure ne reçoit aucun octroi
législatif pour 35 d’entre eux. C'est
dire les soucis pour que l'institution
puisse se maintenir et conserver à ces
chers malades un abri qui convient à
leur déplorable état; c’est dire aussi
combien on y apprécie le concours
financier qu’apporte tous les ans
l’auxiliaire. Mais, plus que l'appel
pécunier, valent pour les malades ces
visites incessantes des dames. Cette
sympathie vraie qui se penche sur
le lit de souffrances sèche dans des
yeux souvent jeunes des larmes de la
désespérance et ramène sur les lèvres
le sourire de la résignation chrétien-
ne et de l’éternel espoir.
M. C.-A. Séguin, président de la

section des hommes, annonce chez les
membres masculins une coopération
plus active au “tag-day” des 19 et 20
septembre et félicitent les dames des
résultats splendides du dernier exer-
cice.
On décide d’acheter pour l'hôpital

résolution remerciant l’Institut de sa
courtoisie en prétant ses salons pour
l'assemblée; on adresse des condo-
léances à Mme Dübé, secrétaire, à
l'occasion de la mort de son beau-
frère, M. Cloutier, avocat de Water-
loo, et on tire le rideau sur une an-
née d'opérations couronnée du plus
grand succès.
Parmi les personnes présentes, on
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deux chaises d’invalides, on passe une |
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LES DIPLOMES
DÉCERNÉS AUX
TÉLÉPHONISTES

LA CEREMONIE A LIEU A LA
SALLE ST-PATRICE. M. J. E.
McPHERSON, PRESIDE.

  

Devant un auditoire de plus de
1,500 persnones à la salle pa-
roissiale de Saint-Patrice, 139 télé-
phonistes de la Cie Bell Telephone
du Canada, ont reçu leur diplôme de
santé générale, diplômes du cours
hygiénique donné à tous les emplo-
yés de cette compagnie. M. J. E. Mc-
Pherson, vice-président de la cie
Bell Telephone du Canada a décerné
les diplômes. Il félicita les graduées.
M. H. H. Trainer, directeur régio-

nal de la Cie Bell déclara que ces
cours d'hygiène rapportaient de
grands succès. Il en expliqua la rai-
son, Depuis leur inauguration en
1928, 280 filles des 659 employées par
cette compagnie, ont reçu le diplôme
“La classe de 1930 est la plus

grande jusqu’à date, et l'on espère
avancer à grands pas jusqu'à ce que
tous nos employées soient inscrites
dans cette classe, termine M. Trai-
ner.
M. T. E. Torrence de Montréal,

gérant-général de la circulation de
la compagnie Bell du Canada était
un des hôtes de la soirée. Assistaient
à la soirée. MM. H. D. Rolland, di-
recteur du district de la circulation,
G. M. Grant, gérant de la division
d'Ottawa, R. E. O'Doherty, surinten-
dant des établissements de la région.
Mlles D. Whitehorn et B. Mahon,
directrices de la classe d'hygiène
étaient aussi présentes. Mlle O. V.
Buckley, commis-chef de division,
reçut les nombreux invités. M. Eade
Foley contribua un grand nombre de
chansons de son répertoire. Il ac-
compagnait les artistes au piano.

LE PROGRAMME
La principale partie du programme

fut bien une pièce intitulée. “Un
Message à Vénus”, à laquelle pre-
naient part, une quarantaine de jeu-
nes filles,
Hygéa, Kéesse de l'hygiène arrive

dans un pré au milieu d’un bois. Elle
y trouve deux nymphes. Une discus-
sion s’ensuit et les deux nymphes
présente à la déesse les sept degrés
vers la santé. Vénus et ses filles ar-
rivent en scène vers la fin de la
pièce. Les rôles dans cette pièce
étaient interprétés par Mlle E. E.
Smith, Mlle H. Watson, Mlle J. Mc-
Lay, Mlle P. Wilkey, Mlle D. Peter-
kin et Mlle M. T. Smith.
Les tableaux de la santé étaient

représentés par MIles E. et M. Ro-
che; M. Gannon, A. Smith, I. Guer-
tin, B. Grand, H. Whitehorne, M.
Gates, B. Gates, N. Flynn, L. Mor-
gan, T. B. Brown, N. T. Allen, A,
Christopher, M. Nash, T. M. Hill, L.
Dery, F. Lockyear, B. Faulner, M.
Miller, J. E. Shore, B. St-Amour, E.
Limmer, M. Gratton, M. Low, F. Se-
vigny, T. Prowten, E. Rondeau, D.
Bender, H. Connolly, M. Lahey et L.
Morris.

LES “FOLLIES.”

Un groure de jeunes filles, toutes
employées de la Cie Bell Telephone,
costumées en bleu et en blanc, les
couleurs de la compagnie, interpré-
térent une dance dite “Follies.”
Les artistes qui composaient ce

groupe étaient Milles D. Peterkin, F.
Lockyear, P. Wilkey, M. I. Smith, D.
Bender, M. Gratton, E. Lacelle, A.
Raymond, M. Gates, B. Gates, M.
Gannon et H. Barnett.
Une manoeuvre d'exercices d’hy-

giène a été exécutée par Milles M.
Gannon, B. Gates, M. Gates, 1.
Guertin, B. St-Amour, H. Thomas,
H. Barnett, M. Gratton, N. Flynn,
E. Roche, M. Roche, A. Raymond, D.
Prowter, et D. Bender,
Les autres numéros au programme

comprenaient des chansons par Mlle
E. Roche et Mlle I. B. Brown; réci-
tations par Mlle D. Bender, une dan-
se par Mlle E. Peacock et Mlle E.
Lacelle. Les graduées, groupées au-
tour d'un feu de ‘’bivouac” chantè-
rent de vieux airs populaires ainsi
que d'innombrables chants de cam-
peurs. Plus tard, Mlle Florence Bren-
nan dirigea le chant à l’unisson au-
quel tout l’auditoire se joignit. M.
Foley accompagnait au piano.
Les placeuses étaient Milles F. Pea-

cock, H. Presely, E. McMahon, D.
Bourguignon, F. Cross, L. Déry.
Les demoiselles :uivante ont reçu remarquait: Mesdames Ernest La-

pointe, Thibaudeau Rinfret, S. De
Salaberry, H. St-Denis, A. Rivard, St-
Gelais, Poirier, Fink, Dessaint, Ray-
mond, W. Harper, Bélanger, (Hull),
Ethier, Lessard, A. Bélanger, G. N.
Brisson et F. Burke; Miles À. Hari-
bault et Girouard, Rév. P, Lajeunesse
et MM. C.-A. Séguin, Aurélien Bélan-
ger, G. Emond, A. Grenier, Dr Bélisle.

fees

LES NOUVEAUX POELES
“BELANGER”

Maintenant en exposition a notre
magasin, 62 ANNEES AU SERVICE
DU PUBLIC. Un produit de la mai-
son Bélanger n’est jamais un produit
désuet. Tous les modèles, depuis les
débuts de la Fonderie sont gardés
dans les voûtes à l’épreuve du feu.
La maison Bélanger et Dalpé peut
donc à n'importe quel moment four-
nir les pièces de rechange. Tout ache-
teur est assuré de pouvoirtoujours
tenir en parfait ordre ses poêles-four-
naises, etc. s’il a eu la prévoyance
d’exiger des produits de la maison
Bélanger et Dalpé. POELES-FOUR-
NAISES, POELES COMBINES,BOIS,
CHARBON ET ELECTRICITE.
N’achetez pas votre nouveau roêle

sans venir nous consulter. Venez
comparer nos prix et nos conditions
faciles de paiement.

BELANGER & DALPE
Poêles, Laveuses électriques, Cabinets

de Cuisine.
215, rue Montcalm, Hull. Tél. S. 2104

(Les tramways de Wrightville
arrêtent à nos portes.
  
 

Dimanche,le 8 Juin
à 8 h. 30 pm.

Le pèlerinage de la parois-

se Notre-Dame de Lourdes

d’Eastview à la Grotte. Ser-

mon en français et en anglais.

Procession au flambeau.   
leur diplômes.

QUEEN
Nellie T. Allen, Marguerite Bate-

man, Marjorie M. Brash, Simonne
Brunelle, Margueret E. Burns, Ber-
nadette Chénier, Jean E. Cochrane,
Ethel V. Cornick, Florence M. Cross,
Veronica D. Dear, Ketha D. Deavy,
Simonne DeLadurantaye, Norah E.
Flinn, Kathleen E. Foster, Maureen
C. Gannon, Beatrice H. Gates, Loret-
ta K. Gavan, Bertha I. Guertin, Ma-
ry M. Hamilton, Osie S. Hanson,
Eleanor R. Johnston, Edith M. Kelly,
Eva S. Kyle, Estelle M, Lacelle, Mu-
rial E. A. Iimmer, Fern S. Lockyear,
Margaret E. Low, Mona M. Lumsden,
Anna M. H. MacKenzie, Jeanne V.
Marier, Dorothy M. Mattman, Janet
McLay, Mary E. Mellor, Ethel C.
Moore, Mary M. Nash, Lucy M. O’-
Neil, Dorothy Peterkin, Alice G.
Quinn Ida R. Rock, Amy L. Smith,
Edith, E. Smith, Margaret I. Smith,
Hazell M. Thomas, Mae Watts, Ha-
zel Whitehorne, Pauline A. Wilkey.

RIDEAU
Fleu de Mai Bélanger, Dorian M.

F. Bender, Mary H. T. Connolly,
Muriel M. T. Daly, Jeannette Do-
naldson, Marie F. Godin, Marie L. F.
Gratton, Gladice M. Heilard, Gerda
Johnson, Inez M. MacDonald, Mary
A. Proulx, Aline Raymond, Florence
M. Wittenberg.

CARLING
Hilda E. Barnett, Irene B. Brown,

Ada A. Dunster, Mgry C. Dunster,
Beatrice H, Faulkner, Marguerite L.
Jeanlouis, Mary C. Jones, Laura P.
Lalonde, Mabel E. Lavalley, Anna H,
A. Lawry, Kathleen Lynch, Marga-
ret L. McEwan, Mildred C. Miller,
Leona M. Morgan, Fern H. Plunkett,
Ethel G. C. Roche, Dorothy F. Shir-
key, Rachel Tissot, Maude D. White.

SHERWOOD
Gertrude M. Armstrong, Gertrude

E., Connelly, Della M.
Marjorie E. Desjardins, Mabel

H. Groulx, Edith M. Johnson, Mar-

Nora M. McCurdy,  
GrandChoixde Livres dePrix, a la L

370, rue Dalhousie, Téléphone:
& <

  

Bourguignon, Reba E. Colbert, Lulu
Desjardins,|

F.
Gamble, Beatrice E. Gatés, Mary A.

tha M. Jones, Mary F. M. Lahey,
Aurore Morris,

Béatrice Proulx, Mary A. V. Roche,

ibrairie du Droit,

FERMETURE DE
DU ler AVRIL AU 16 JUIN, LA PE.
CHE DE L’'ACHIGAN EST ABSO-
LUMENT INTERDITE. — PRO-
TECTION NECESSAIRE.

L'Association de la Province de
Québec, rour la protection du Pois-
son et du Gibier, organise une cam-=
pagne énergique dans le but de rap-
paler aux disciples d’Isaac Walton,
la nécessité d'observer strictement la
période actuelle de Yermeture de la
pêche de l'Achigan.
Du ler avril au 16 juin, la pêche

de l'Achigan est interdite, conformé-
ment aux lois de pêche et de chasse
de la province. Cette période corres-
pond à l’époque de ponte et de cou-
vée, et comme chaque poisson femel-
le adulte peut, suivant sa taille, pon-
dre entre 10,000 et 20,000 oeufs, la
nécessité d’une saison de fermeture
de cette pêche est d’autant plus ap-
parente, qu’une diminution constante
de poisson a été constaté au cours de
ces dernières années. Cette diminu-
tion a été attribuée, en partie, à la
péche du poisson durant la période
de ponte, alors que la capture d’un
seul poisson entraine la destruction
de plusieurs milliers d’oeufs.
Le poisson mâle construit le nid,

qui le plus souvent consiste en une
dépression de terrain peu profonde.
dans le lit d’une rivière ou d’un lac
d'une profondeur variant entre 17
pouces et trois pieds d’eau. Dès que
les oeufs ont été pondus, le mal
monte la garde et patrouille cons-
tamment les abords immédiats du
nid, écartant les intrus et restant à
son poste jusqu’à ce que les oeufs
soient éclos, ce qui généralement, se
produit au bout de huit à dix jours.
Il protège, aussi, les jeunes poissons
jusqu’au moment où ils sont en état
de se défendre eux-mêmes,

L’ACHIGAN

 
Poisson dont la péche est interdite du

premier avril au 16 juin.

Durant cette période, I'Achigan est
une proie trés facile a capturer parce
qu’il se laisse prendre a n’importe
quel appât. Sa vigilance et sa sollici-
tude envers les oeufs et les jeunes
poissons, lui fait négliger sa propre
sauvegarde en ce moment particulier,
ce qui est très fréquemment mis à
profit par les pécheurs sans vergo-
gne, indignes de porter le nom de
“sportsmen.”
Le vrai pécheur qui, involontaire-

ment, prend un Achigan durant cette
saison, s'empresse de retirer délicate-
ment l'hameçon et de retourner le
poisson à son élément aussi vite que
possible, afin que la ponte qu’il sur-
veille ne soit pas sans protection, ce
qui, en peuplant nos cours d'eaux de
jeunes poissons, se traduira par de
plus belles pêches durant la saison
autorisée.
Les poissons dont la pêche est ac-

tuellement permise, et qui devraient
être pris de préférence à l'Achigan
durant cette période de ponte sont:
le brochet, la perchaude, la carpe, la
truite, le doré, le poisson-soleil, et
dans le Nord, la truite mouchetée et
la truite de lac.
L'Achigan est conisdéré, avec juste

raison, comme le plus courageux des
poissons par rapport à son poids, et
un expert en la matière va jusqu'à
affirmer que “de tous les poissons,
l’Achigan est le plus courageux, Le
Saumon royal et la truite aristocrati-

Eva Y. Rondeau, Annie E. Sheridan,
Leila A. Shore.

 

 

TOLL
Hazel R. Auger, Daisy M. Baird,

Winnifred C. Clarke, Louisa Dery,
Bernadette Grand, Ellen Hancock,
Dorothy H. Hutton, Irene Kenny,
Rhona P. Kyle, Mary E. Labelle, Hil-
da Presley, Beatrice St-Amour, Ka-
thleen E. Sullivan, Mary F. F. Tru-
deau, Louise F. Wilkins,
DIVISION DE L'ENTRAINEMENT
Mlle Dorilda Bourguignon.
BUREAU DE LA CIRCULATION

DE LA REGION
Mlle Annette Dozois.

COMMERCIAL
Milles Georgiana Allen, Frances C.

Chisnell, Marguerite E. Kerr,
CIRCULATION DE LA

DIVISION
Mle Edna M. Kritsch, Ada M. Neil,

Florence G. Thompson.
ETABLISSEMENT DE LA

DIVISION
Miles B. Whilhelmine Allen, Wil-

dred E. Cathcart, Ethel E. Flynn,
Ruth A. Hamilton, Irène M. Hill, Ei-
leen A. Langford, Lilian E. McGill,

Miriam I. Serson, llay F. Sevigny,
Hester M. Shore, et Jean E. Shore.
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Vêtements pour

toute la Famille
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CETTE PÊCHE
Spéciaux de

Au Rayon des

70 x 90 pouces. Chacun

44 x 33 pouces. Chacune

Serviettes de Bain. Avec at
et rayés .. .. .. +. 0000.

Grande dimension .. ..

Couvertures, De Flanellette,

rose, bleu, jaune .. .. .

 

 

CINQ EXTRAORDINAIRES AUBAINES

Draps de Coton. Ourlés, durables.

Taies d’'Oreillers, Ourlées à jour.

Couvre-lits imprimés. De l'Inde.
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- La visite
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du R-100
  
    

 

L'arrivée à St. Hubert, près
Montréal, du dirigeable anglais
R-100 promet d'attirer à l'aéroport
de l'endroit une foule énorme et
déjà le Canadien National se pré-
pare à la transporter. Une gare
temporaire a déjà été construite,
rue Guy, à Montréal et de cette
gare partiront et arriveront tous
les trains spéciaux qui circuleront
entre Montréal et Saint Hubert
durant la visite du R-100. De plus
une autre gare temporaire a été
construite à Saint Hubert pour les
mêmes fins.
Nos photographies montrent, à

gauche, l'immense mat d'ancrage
où s'arrêtera le R-100 et en haut
une équipe d'hommes travaillant à
la construction de la gare tempo-
raire du Canadien National à
l'aéroport de Saint Hubert.

  

que sont forcés de donner la palme
à l’Achigan qui n’est cependant pas
de leur taille.” Un pêcheur n’oubliera
jamais le passionnant intérêt qu’il
aura éprouvé d’avoir un Achigan au
bout d'une ligne et de le laisser filer,
s'agiter, jaillir au-dessus de l'eau, et
souvent méme de parvenir a se dé-
barrasser de l’hameçon qui le retenait
par la mâchoire. Il sautera sans ré-
pit, frottera la ligne contre les pa-
rois acérées de roches qui garnissent
le fond, et ne cessera pas un seul ins-
tant de lutter avant qu’il ne soit
complètement épuisé de fatigue. C'est
un batailleur de toute première clas-
se et il est digne du respect et la
considération de tout “sportsmen”
véritable.”

tee.

Mme P. E. Marchand
a été nommée au

Conseil d’Hygiène
Mme P. FE. Marchand, présidente

générale de la Fédération des Fem-
mes Canadiennes-françaises, et Mlle
Annie M. Stewart, de Grand-Pré, N.
E, ont été nommées au Conseil Na-
tional d'Hygiène. Ces nominations
honoraires ont été annonçées dans
la Gazette officielle.
Pendant les trois prochaines an-

nées, Mme Marchand représentera
les femmes des villes au Conseil, qui
se réunit à Ottawa deux fois par
année pour discuter les problèmes
d'Hygiène.
Le sous-ministre de l'hygiène pré-

side les réunions auxquelles assistent
les principaux officiers d'hygiène
des diverses province, et cinq autres
membres, un représentant des fem-
mes des villes, un représentant des
femmes des campagnes, et des re-
présentants des unions ouvrières, des
fermiers et des scientistes.

—————
Renversé par un auto

Allan Hutton, 94, rue Spruce,
frappé et renversé par un automo-
bile vers 1 heure ce matin, a élé
transporté a I'hdpital municipal, oi
il souffre de quelques contusions à
la tête et de blessures au corps. Son
état n’est pas grave.
Edward Jost, 261 rue Somersel-

Ouest, chauffeur de l'automobile
qui renversa Hutton déclara à la po-
lice qu'il roulait vers le sud sur la
rue O'Connor à une vitesse d'envi-
ron 10 milles à l'heure, au moment

MONTEBELLO
Pourcause de santé, je ven-

drai une grande maison bien
située pour tout genre de
commerce. Barbier, photogra-
phe. Etabli depuis dix ans.

Pourdétails et prix de ven-
te, s'adresser à

ANT. BRAZEAU,
Montebello, P. Q.

 

 

  
 

    
   
A. M. BELANGER

D. 0.
OPTOMETRISTE

NOUVEAU BUREAU

désire annoncer qu'il occupe
maintenant ses nouveaux ne)

 
reaux dans l'édifice Plaza, an-
gle des rues Ridean et Sussex,
entrée 45, rue Rideau, suite |
802. Téléphone: Rid, 46086.

P.S.—Durant juin, juillet et
août, nous fermerons à midi le
samedi, |

 

 

de l'accident.  Hutton, marchant
vers l’ouest sur la rue Gloucester,
traversa le trajet de l'automobile
et il fut renversé.

M. Jost transporta le blessé au
bureau du docteur J. H. Alford. A
la demande du médecin, M. Hutton
fut plus tard transporté à l'hôpital.

 

AVIS AUX INTÉRESSÉS

Avant de faire l'achat d'un nou-
veau poêle électrique, venez nous
consulter. Les fameux poêles électri-
ques “Hot Point”’ et Gurney à notre
exposition de poêles. Nous sommes
nommés les représentants exclusifs
pour Hul] et le district de ces mer-
veilleux poêles. Avant d'acheter un
poêle électrique, venez voir notre as-
sortiment à notre magasin, 12 poê-
les différents à votre choix. Ils sont
tous finis à l’épreuve de la rouille, Le
seul poéle électrique avec des élé-
ments indestructibles, N’achetez pas
votre nouveau poéle électrique sans
venir nous consulter, ou téléphonez-
nous, nous vous enverrons nos agents.

BELANGER & DALPE
Poêles, Laveuses électriques Connor,

Cabinets de Cuisine.
215 rue Montcalm, Hull. Tél. S. 2104

Les tramways de Wrightville
arrêtent à nos portes.
er 

La première demande de l’indus-
trie de la mouture pour l’espace pour
un étalage à l'Exposition, Mondiale
du Grain en 1932, est arrivée aux
bureaux admiratifs la semaine pas-
sée des Moulins Robin Hood, à Moo-
se Jaw, Saskatchewan.
  

 

 

Dr EUGENE GAULIN | -
DIPLOME EN UROLOGIE

de la faculté de Médecine de Paris

Chargé du Service des Voies
Urinaires à l'Hôpital
de la rue Water.

AVENUE LAURIER EST
Tél: Rid. 457-659

Heures de bureau: 2 à 4 - 7 à 8.

189,

 

 

 

 

BOIS À VENDRE |.
BOIS FRANC et BOIS MOU

très sec, à la corde ou au voya-
ge. Mesure garantie.

Avant de donner votre com-
mande pour la GLACE venez |.
nous consulter.

VICTOR HUOT
Tél: Rid. 978
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La Saint-Jean-Baptiste

à Alfred

Dimanche le 29 juin
-_——

La paroisse d’Alfred, qui a cé-
lébré si royalement la fête natiu-
nale, il y a deux ans et qui a al-
tiré une inultitude d'étrangers de
partout, fétera encore solennelle-
ment cette année et le public

peut s’attendre à parcille démons-

tration le 29 juin.
Je joli village d'Alfred, sera

littéralement transformé pour la

fêtes devises, décorations, arches

superbes attendent les visiteurs

de partout.
Il y aura messe solennelle le

matin, procession de nombreux el
riches chars allégoriques, banquet
dans un superbe bocage tout près
du village, amusements champé-
tres, discours par des orateurs
étrangers de grande réputation au
pays, fanfare. J.antiquité repré-
sentée fidèlement dans la proces-
sion.
Une spécialité dans les chars

allégoriques: .
“La représentation fidèle et

pleuse des Saints Martyrs Cana-
diens”, dont la béatification vient
d'être promulguée par le Salnt-
Siège Apostolique. ;
Qu'on se le dise!!! En foule à

Alfred, le 29 juin!!!
Alfred est situé sur la grande

route provinciale Ottawa-Monté
réal.   
 


